
    
Notre “devoir politique”

J'ai sous les yeux, tirés d'un dossier qui date de quel
nées, quatre dessins satiriques de Duggan. Il s'agit de quatreétapes
Buccessivesde Rew vie d'un citoyen moyen...
. ang les trois premiers dessins, lg personnage est littéraleme
déchaîné””. Premier état: les deux bras levés, il L'exclame- “Ce ars

s'en va hla ruine!” — Deuxième état: un geste à la Mirabeau, et il
gémit: “C est assez pour en perdre la tête!” — Troisième état: I'in-
ignation s'accentue, et on hurle, en frappant du poing sur la table,
n ailleurs: “Les petites gens n'ont Pas voix au gouvernement!”

Tout cela est bien conduit, mals on ne prévoirait guére le qua-
trième état. Cette fois, c'est le matin de l'élection, provinciale ou fé-
dérale. L'énergumène de tout à l’heure est bien assis dans son fau-
teuil capitonné. Cigare au bec, il ouvre la moitié de ce bec pour dé-
clarer vaguement: ‘Aller voter? Bah' a quoi ça peut-il servir?”
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Et voila! — C'est une simple satire, dira-t-on? Ce dée par M. Omer Pelletier, maire Gé- , -t-on? st plutôt un er, mair rard Lapointe, les membres du sounalités
document précieux d'observation sociale, criant de vérité. Combien de &t-Eleuthère, président de l’As-[|conseil et de la Commission Sco- L'hon. juge Alexandre Michaud, [Population de Riviere-du-Loup et |Loup. on ame de Tivière-du-
en connaissons-nous, de ces critiques acharnés de la ‘chose publique”, soclation et M. Roméo Gagné, M.[laire, M. J.-F. Pouliot et M. A.jde la Cour du Magistrat, x con-|des environs a témoigné à son |du comté, M. Jos Rouse e préfetqui feraient ceci ou cela s'ils ‘’étaient le gouvernement”, et qui, le A.L. proclamera l'ouverture offi-|Massé, M.P., MM. Roméo Gagné, |damné lundi après-midi à un an |lremier Ministre et à son vaillant [de vingt maires I suoau, plus
moment venu d’exercer leur droit de contrôle par le moyen de leur cielle. Alfred llourde, M.A.L. et André |de prison l'auteur d’un vol sacri-|député M. Roméo Gagné. quelques maires des Lomé susuffrage électoral, ne crolent pas utile de se déranger pour aller renr- Immédiatement après j1 y aura |Pelletier. plusieurs maires des [lège perpétré vers l'heure du mi- Kn effet. la vaste enceinte de [ainsi que l'hon. Onési vo. sins

plir leur bulletin de vote?,., . bénédiction des exhibits par M,|Paroisses environnantes, des re-[di du même jour dans l'église |l'aréna était pleine à craquer. |gnon, Ministre des Puan Te
Le caricaturiste se moque de ces gens-là, et 11 a bien raison! 11| M, l’abbé FERNAND VIEL, bro- l’abbé Jules Rancourt, V.F., cu-|Présentants des divers corps pu-|St-Patrice de Rivière-du-Loup. d'une foule des plus enthousiastes [Dr Dufresne M. Alfred Plot. de,

est homme à ne pas laisser perdre pareille ‘chose vue’... Il est per-| fesseur de mathématiques ohne ré de St-Patrice, puis © bienvenue |blics de la ville, ete. Joseph Frith, âgé de 30 ans, [QUI d'à pus ménagé ses applaudis- [député de Kamouraska Je ule,

d'in cependant de considérer les faits avec plus de sérieux — et plus! mônier des Soeurs dela Ste-Fa- de Son Honneur le Maire, M. Gé L'Harmonmie d Rivière-d ree eeemo PP “goon remier Ministre toine Raymond candidat de. vu.nquiétude. - rard Lapointe, et quelques courtes + ' € vitre-du- adresse actuelle connue, a  étéjet à son député. Et : shor " € ;mil -, f ’ quelq ; ; : | ; : de au dehors, |N. daus Témisc -
i Il est peu de gens chez mous qui, d'une facon ou de l'autre, ne| IaeeRedeSteAnne allocutions. Ensuite il y aura vi- Loup, Sous la direction de M. A-|surpris en train de dévaliser les la foule était dense vt notons [bray, CA. niscouata, M. 0. Bum~

s'intéressent à la politique. Or il est toujours facile de parler: mais| Exe. Mgr Bruno oneDar - [site des exhibits et à 4 heures |"°N Jirard, sera aussi au pro- [trones de l'église par l'assistant [QU'on à pu compter près de 1000] On remarquai
ll est plus malaisé d'agir! Et la plus “chaude” de nos élections se ca- cureur de cette instit tion. Pro représentation de vaudeville. gramme. (Vers deux heures elle|du sacristain. M. Bourgoin. Se [automobiles rangées sur le vaste sieurs résident Ee pauractérise par une proportion inexplicable d’abstentions. En général u . Depuis deux ans cette exposi- partira du Carré Dubé pour se |rendunt compte de ce qui se pas- [terrain de jeux près de l’urénu. de ue présidents et commissaires

on constate qu’un quart, sinon même un tiers, des inscrits aux lis tion attire des foules considéra-|0. (" Parade jusqu'à l’aréna. sait, 11 alerta immédiatement M ur Dre a!
tes électorales, ne se prévalent pas de leur droit de voter... Et Dug-| On propose en Syrie de décer-|bles et nul doute que cette annés| Il. public pourra visiter l'ex-|le (UFé Jules Rancourt. VE. Dis] MARQUE DE CONFIANCE llusieurs associations étaientoa:
gan aurait pu ajouter un cinquième état de la vie de son ‘‘sujet'’’, pro-|ner une médaille à tout chef de|encore notre cité accueillera plu-| position tous les jours entre 2 sa sortie de Vérlise l'individu fut , ;, . Lo présentées par une délég aient ve
testant, au lendemain de l’élection, contre le choix d’un candidat élu [famille père de plus de 16 en-|sieurs visitéurs étrangers venant heures et 11h. 30 p.m. Tous les recueilli par les constables Hen 1 Momo Gagne ris touché de Les oruteurs outre To Pre ipar une minorité des électeurs inscrits... fants. Il n'est pas question des|en notre ville tout spécialement|soirs ,entre 10h. et 11h. il y au-|! Michaud et Jean-Paul Corbin ‘ampleur et de la chaleur dePas Ministre et le député RoméoGa.

— mères. Lu loi syrienne permet aux |pour visiter l'exposition locale quijra de très intéressants program- de la sareté municipale. Deux hen fx mblée of remerciant ses éonet- gné furent l’hon Onésim ° Ga.I y a une autre catégorie de citoyens, moins bruyants, mais [hommes d’avoir 4 épouses en mé- |semble de plus en plus prendre |mes variés d'acrobatie, de vaude- res plus tard il écopait de la sens toy ens d'une aussi belle marque gnon, less maires Gérard La a- ;

peut-être plus coupables que les ‘‘braillards'’’ paresseux dont on vient |Me temps. beaucoup d'importance. ville, chants, ete. tence précitée qu’il purgera à lajd estime et de reconnaissance, de- du Kiviere-du-1 po apede parler. Il s'agit de ceux qui gémissent sincèrement sur une con. ’ prison commune de Québec vait souligner “que pareille dé [oo Cat ior soup et le Dr Mar.
duite des affaires qu'ils réprouvent, mals qui se refusent à faire le 7 monstation était une répouse à présidérent1a tremeore Cemoindre effort pour apporter remède aux abus qu’ils déplorent. Sous 1 > don dévouvment pour ses coneb [pret 16 ot | souhaitèrent
prétexte que la politique est “pourrie”, de bons hig l'abandon- rand & ' 2 Mort tragique a toyens”. Pa bientotot Pr nierMines
pent auxtripoteurs de tous les partis! Se rendent-ils compte qu'en re- d d me d VISI @ d dno Same I d Tout Rivière-du-Loup a fait 6 jtre, lo Dr Antonio Paradis pa
posantintervenir suivant la dictée de leur conscience, ils manquent | | Notre-Dame- u-Lac Ralement fête au Premier Minis-|#issait comme maître de cérémo-

‘ ivi ? LL tre et à son député qui se sont [nie, M, J. B à iC a=. -
tre os dessins satiriquesvengent le bon sens. Mais nous avons au- M. Isidore Duca 7 le Nut transportés de li résidencede M Aidui présenta M pe

; Se pour les gens sérieux. Ceux qui se considèrent comme desimrz _» ‘ . Ads ' asse, de SOUPE [Gagné à l'aréna. en passant ur |Mméo Gagné et \ nr dean.
citoyens honorables peuvent réfléchir sur certaines exhortations qui Décès de madame Afin d appuyer la candidature de Me Horace pame du Tac. = perdu la vie ded joy rues de la ville fn i pont auile merci fenrt Nadeau
nous viennen e haut. ‘ “qe , . acon instantanée dans un acei- confiance -denuis te , sun ha

c “ ; A 1 a" , Gite pt i puis quatre aus. S
Pie XI a déclaré: On ne doit pas se désintéresser de la politi- Ludger Bouchard Philippon dans Témiscouata. dent de la route jeudi soir der- tout te long du parcours on a aq M. DUPLESSIS

que, quand politique veut dire l'ensemble des biens communs, par|- sel De Ducasse rever à on Mlandi M IMuplessis et son lieute- : i
; ; : prs . ssemblée p que à Cal à “il Ati

OPportenVEensESacessor: Léon XII a Cabano Samedi après-midi, le 21 juin, |par MM. Elende Laplante et Ca- [avait parlé le premier instre a I Sant défilé étail pré-| M, Duplessis, ovationné durant
; À ! ] . lé 8 ; Lé : Un grand ralliement libéral avait [mille Leclerc. respectivement pré-|de la province * cédé par armonie de Rivière. [plusieurs minutes lorsqu'il a pris :

avait écrit la leçon suivante, qui mérite d'être bien pesée: ‘Ne vou- ee lieu à Cabano. Me Georges Emile |sident du Comité libéral et organi-| La voitnre dans laquete ia [teur lu parole, a passé en revue les
joir prendre aucune part aux affaires publiques serait aussi répré-|  CABANO, (DNC) — Nous som-|Lapaime, chef du parti libéral [sateur pour Cabano et le Dr For-[vail pris place, co taire ur M oeuvres nombreuses de son gouver-rensible que de n’apporter à l’utilité commune ni soin ni concours. Le |mes au regret d’annoncer le décès |provincial, y fut le principal ora-[tin, président de l'Association Li- Tol: N are à don e La . PERSONNALITES PRESENTES [nement d'Union Nationale, Il a
domaine de la politique, qui regarde les intérêts de la société tout en-|subit de Mme Ludger Bouchard, jteur. Il était accompagné de Me bérale du comté. ’ fou ae cote. doué, QE oh expliqué son programme el 4 pro-

ssCom le 2s et impo hy a 0 foam oe le 2% Guellet, à l’âge de 78!Horace Philippon. C.R., candidat| Tous les présidents et organisa- nrteautomobile venant Sur le vaste estrade de l'aréna [mis à la population d'augmenter
postolat. Or, plus est vaste et important le champ dans lequel on jans e mois. libéral dans le comté de Témis |teurs de chacune des be <cos dul, Avec UE 8 LE N8T [avaient pris place toutes les per suite à li :

peut travailler, plus impérieux est le devoir. Tous les citoyens sont Sa vie fut toute de charité, de |couata. comic dechaqunedes an Me Ne on oo 5 4 amp ! ’ nee ®
tenus de faire le meilleur usage de la politique, et les catholiques en dévouement et d’Abnégation. E-| A la Riviére-du-Loup up cortége [Gabriel  Béland. NP. agissait le conducteur or trots. autres
particulier. tree mn profession ,catholique elle-même exige d'eux |pouse modèle, mère affectueuse, |de plusieurs centaines de voitures |comme maître de cérémonie. occupants ont été grièvement —
qu'ils soient les meilleurs citoyens’. charitable envers tous, elle pas-|s’étaient formées pour accompg Le chef libéral, Me lLaupalme. [blessés Ts ont été conduits à l'hô-

 

sa son existence à se dépenser con-
L'abstentionnisme théorique — l'attitude de ceux qui se désin-|tinujellement. Aussi garderons-

téressent du bien général, — comme l’abstentionnisme pratique — nous tous un souveni inoubliable
l'attitude de ceux qui ne se soucient mas de remplir leur devoir élec- ‘de ce modèle d’épouse et de mère
toral, — aboutit nécessairement à laisser le champ libre à la déma-|chrétienne. Ggle ou & la corruption. “

Nous avons eu au Canada, dans Montréal même, un cas flagrant,
lorsque la circonscription, de Cartier s'est donné un député communis-
te, le célèbre Fred Rose, condamné dapuis lors au pénitencier pour
espionnage. Il est certain qu’il y eut pléthore de candidats à cette
élection, et que les bons citoyens ont eu le tort de se diviser en dis-
persant leurs suffrages. Mais les partisans de Rose prirent bien gar-
de de s'abstenir de voter: et on découvrit le soir du scrutin que Fred
Rose était en tête de liste. Il faut ajouter ici que plus du quart des
électeurs de Cartier étaient restés chez eux, pendant que les “ouvriers
progressistes’ donnaient à fond, assurant le succès de leur homme...

L’insoutiance des “bien-pensants’” est chose (sj commune que, dans
les pays européens où le communisme cherche à faire sa trouée, com-

me en France ou en Italie, une tactique des ‘‘rouges”’ consiste juste-

te outre son époux, deux fils:
sario et Willle Bouchard; une fil-
le:
Maria Bouchard; ses soeurs: Mmes
Alma Levasseur,
Ludger Martin et Henri Lavoie.

Elle laisse pour déplorer sa per-
Ro-

Mme Rodolphe Bouchard née

Aline Ouellet,

Le service et la sépulture ont
eu lieu en notre paroisse lundi le
23 juin.

Noug prions la famille éplorée
de bien vouloir agréer nos sincè
res condoléances,
 ment à endormir la vigilance des électeurs honnêtes en leur suggé-

rant de ne pas se déranger pour déposer leur suffrage. Quant à eux,
ils ne tolèrent pas d’abstention dans leur groupement. C'est ainsi
d'ailleurs que nous avons vu des députés communistes représenter
certains départements dont la majorité des citoyens était anticom-

muniste...
- Nous ne sommes pas exposés encore à voir des candidats révolu-

tionnaires solliciter nos suffrages. Mais l'exemple que nous avons

donné peut servir à montrer leg conséquences de l'abstentionnisme.

Le citoyen digne de ce nom doit s'intéresser au choix des candi-

dats aux charges publiques; et il doit soutenir les hommes qui ont sa

confiance, afin de les porter aux postes où ils pourront servir utile-

ment les intérêts du pays.

Dans un Etat démosratique comme.le nôtre, où subsistent encore

les vraies libertés constitutionnelles, la politique, c’est-à-dire la façon

d'administrer les affaires publiques, dépend de la conscience des ci-

toyens: elle vaut ce qu'ils valent. Si les citoyens sont éclairés de leurs

devoirs civiques, de leurs obligations sociales, ils seront hlen gouver-

nés parce qu’ils auront désigné des hommes dignes de les représen-

ter dans les conseils de la nation. Mais les factions et les clans auront

le chemin libre, et les abus se multiplieront, partout où les électeurs

se déroberont à leur tâche de veiller, chacun pour sa part, au bien

commun.

subitement à sa résidence,
Jé 19 juin à l’âge de 74, ans.
était l’époux de dame Marie-Laure

Beaulieu.

outre son épouse,
Mme J.-M. Poirier

Mlle Jacqueline Dionne;
dre:
M. J.-B. Dionne de Notre-Dame du

Portage;
Léveilé et Mme J.-G. Malenfant,

toutes deux de cette ville.

Décès de monsieur
Hormidas Dionne

M. Hormidas Dionne est décédé
jeudi

n

Il laisse pour pleurer sa perte,
deux filles:
(Marthe) et

son gen-
M. J.-M. Poirier; un frère:

deux soeurs: Mme Omer

Les funérailles ont eu lieu lun-
Le citoyen qui possède le droit de juger une administration, d'ap- di le 23 courant en l’église St-

précier des programmes politiques, doit exercer son jugement en toute i Lo
| Patrice de Rivièdesdu-Loup et

conscience de l'importance du rôle qui lui est dévolu pour le bien l’inhumation au cimetière parois-

commun: et il doit accomplir son devoir jusqu’au bout. L’abstention slal.

électorale est une faute d'omission d'une gravité exceptionnelle. Le

chrétien sait en effet que le péché d’omission est d'autant plus gra-

ve que le devoir éludé est d’une plus grande portée morale.

- Si PEglise et les lois positives condamnent la corruption électo-

rale, c'est justement parce qu’elle trahit le blen général pour servir

des intérêts particuliers, au détriment du corps social. Sa gravité se

déduit logiquement de la conception élevée qu’il faut avoir du ‘“‘de-

voir politique” du citoyen. L'exercice du droit de suffrage n’est pas

un simple privilège dont on puisse faire commerce, il est d'abord et

avant tout une responsabilité sociale qui charge la conscience de

l'électeur,

Nouveau train entre Metis et Montréal
en opération annonce F. L. Dou-
gan, agent général des passagers
des Cheming de fer Canadiens Na-
tionaux à ‘Moncton. .
Le St-Laurent Spécial, formé de

Wagons à passagers à air condi-
toinné et de wagons-lits, quittera
Montréal tous les vendredis du 20
juin au 29 août inclusivement,- à
7h. 20 du soir, et arrivera à Me-

tis Beach à 5h. 15 du matin, où

 

* MONCTON, N.B. — Le St-Lau-

@-- Spécial, qui circule chaque

ison estivale entre Montréal et

Metis Beach, quittant Montréal les

vendredis et Metis Beach les di-

manches, sera bientôt de nouveau

Décès demademoiselle

  

A la famille éprouvée nous of-

frons nos sincères condoléances.

 

O'Bat dimahche prochain à 3
heures de l'après-midi, que s'ou-
vrira à l’arénsa local, la troistè-
me exposition annuelle organisée
par l'Association Forestière Rivé-
Sud. Cette cérémonie sera prési-

 

 

 

La bénédiction des exhibits sera faite par M.
l’abbé Jules Rancourt, V.F., curé de St-Patrice

 

Au nombre de ceux qui ont pro-
mis d'assister à cette première
cérémonie, nous notons: M. l'ab-
bé Jules Rancourt, V.F., M. Omer
Pelletier, président, Son Honneur
le maire de Rivière-du-Loup, M.

 

Autorisé comme onvel postal de la be
clnese, Ministère des Postes, Ottawa.

dimanche à

     

PUBLIE TOUS LES JEUDIS

J heures
 

 

Chaleureux accueil a I'hon. Duplessis
A l'occasion du grand ralliement de l’Union
Nationale tenu vendredi dernier.

 

 

Vol sacrilège à
Saint-Patrice A

(Mest tout un triomphe que lu
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Antoinette Nadeau

A l'Hôpital St-Joseph de cette
ville est décédée samed; le 21
juin à l’âge de 40 ans et 8 mols,

Mile .Antoinette Nadeau. Bille était

la fille de M. et Mme Alcide Na-

deau de l'Anse au Persil.
Les funérailles ont eu lieu mar-

di, le 24 courant en l'église &R-

Patrice de Rivière-du-Loup et l’in-

Aamation du cimetière paroissial.
‘ sympathes & la famille en

 

+ Nos

  

it
e

od.

verhènt, le St-Laurent Spécial cir-

 

les wagons-lits seront gardés à la

disposition des passagers jusqu’à

7 heures a.m.
De Metis Beach les trains quit-

teront pour -Montréal tous les di-

manches & 7h. 10 du soir et arri-

veront & Montréal & 6h. 25 du
matin, du 6 juillet au-24 aoft in-

clusivement.
Un. train spécial sera aussi mis

en Opération de Metis Beach da

Montréal le mardi, ler juillet, et
le lundi, ler septembre, aux mé-
mes heures. : ;

Du 37 juin au 15 août inelusi-

culera entre Campbeliton et -Mont-

'

-
Soil,quittant Mont-Joli à 4h. 40
ati. pour arriver à Campbeliton à
7M. 46 am. et tous les samodis, |
da 28 juin aù 16 août intlustve»t -
ment, un train sera fis en opé-j'
ration de Matapédia à Gaspé, quit-
tant Metagédia à Sh. $0 am. et}
arrivant à Gaspé à 8h. 15 gm..et]
faisant gonnecrion avec le Et-Lau- 

 

 

gner le chef vers Cabano. Sur le

parcours, un nombre considérable
de voitures g’ajoutèrent au cort&
ge qui entra, précédé de la fanfé-
re et des cadets de Cabano, sur
le Terrain de Jeux où eut liqu
l'assemblée très enthousiaste de-
vant plusieurs milliers de person-
nes venant de toutes les parois-
ses du comté de Témiscouata.

L'assemblée fut présidée con-
jointement par M. Rosario  Du-
charme, pro-maire et ex-président
de l’Union Catholique Ouvrière et  

prononça contre l’Union Nationale
un
alors d'agriculture et de
sation,
res. Après avoir rendu un vibrant
!‘émoignage à l'appui de la candi-
dature de Me Philippon dans Té-
miscouata, il

traitant
coloni-

puis de questions ouvriè-

véritable réquisitoire,

parla de son pro-
gramme de “justice sociale’ entre
autre des conventions collectives
agricoles, de l'office du marché
agricole, des droits syndicaux, du
salaire minimum augmenté de 25

(suite à la page 3)

 

Mort de M. Ls. Lévesque
à St-Paul de la Croix

A St-Paul .de la Croix, le 13
juin est décédé à l’âge de 75 ans
et 9 mois, M. Louis Lévesque.

Son service et sa sépulture ,ont
eu lieu le 17 juin à St-Paul.

I1 laisse dans le deuil son épou-
se née ;Marie Côté. Ses filles:
Mme Eugène Thériault née Diana,
de St-Eloi, Mme Chs-Eugène Cler-
mont née Alice de Squateck, Mme
Albert Rioux née Maria, de Trois-|
Pistoles, Mme Roland Bonsant née
Adrienne, de St-Paul de la Croix:
deux fils: Albert de St-Paul dela
Croix et Chs-Eugène de St-Eloi,
ainsi que plusieurs petits-enfunts.

Nos sincères condoléances

 Campagne de
recrutement

les di-
St-Jean-

le 29 juin
la Société

Dimanche
recteurs de

Baptiste passeront par vos demeu-

res pour vous offrir de renouve-
ler vos cartes de membre. Nous
espérons que vous saurez les en-
courager Nous avons eu un beau
défilé patriotique et il nous faut
continner à encourager notre so-
ciété nationale.
 

Aumônier de la police
Par décision de Son Exec. Mer

anx Bruno Desrochers, évêque de Ste-

membres de la famille, éprouvée Anne, M. l‘abbé Liguori Lemieux,

par ce deuil.

Remerciements:

vidaire à |St-François-Xavier de
Rivière-du-Loup vient d'être nom-
mé aumbdnier de l'Association In-

Mme Louis Lévesque et, sa fa- | dépendante des Policiers et Pom-

mille remercient bien sincèrement Piers de la Cité de
Loup. .toutes les personnes qui ont bien

voulu leur témoigner des mar-
ques de sympathies soit, par of- rituels, visites

bouquets spi- funérailles.frandes de messes,

Rivière-du-

ou assistance aux

 

 

 
 

 

 

pital Notre-Dame du Détour, où
la vie de l’un d'enx offre des crain-
tes sérieuses.

  

 

Yukon,
la deuxième plus grande

trice d'argent et de plomb du mon- et la compareront à ce 

M. Ducasse, victime de ce terri-
ble accident. était le père de R
enfants, 11 était agé de 38 ans. | .

A la famille en deuil “Le St. Sept autres assemblées du Dr Raymond “de

Laurent” offre ses sincères con: tenues émidoléances, dans Témiscouata
eeee Apres Louverture officielle dejplus chaleureux. Cette assemblée

sa campagne électorale à St-Louis {qui al >“mr re ! torud groupait quelque neuf mille
M. Henri Bélanger réélu du Ha Mat le 15 juin dernier, le [auditeurs enthousiastes, était sous

. In Antoine Raymond à Visité plu-|la présidence de Son Honneur le
Grand Chevalier sieurs paroisses de son comté, ot |Maire, M. Emillen Morin. Des per-

partout il 4 recu un accueil cha- (sonnages émineuts accompugnaient
— leureux des foules immenses quille Premier Ministre et son can- *A Vassemblée mensuelle du 19 accourent pour l'entendre, didat, tels I'hon. Onésime Ga-

jnin, les Chevaliers de Colomb du CABANO ; gnon, ministre des finances de la
Conseil 2402 se sont élus un C'est Jendi le 1% juin que lalprovince, Me Jean Paul Bérubé,
nouvel exécutif composé des offi- (Petite ville de Cabano avait lin-|de Rivière-du-Loup, Me John
clers suivants: Aumônier: M le|sighe honneur de rvecevoir dans Bumbray, de Montréal, M. André
curé Louls Richard: Grand Che-|Ses murs honorable Maurice bu. [Pelletier député sortant, qui quit-
valler: M. Henri Bélanger. OD. plessis. La population de Cabano|te la politigne pour cause de ma-
Tféputé Grand Chevalier: Me Qui sait si bien faire les choses, [ladie, M. Wilfrid Dufresne, de

‘Henri Chassé: Chancelier: M An- mengget au Premier Minstrel Québec, qui à tour de rôle portè-
toine Fréchette, de Rivière-Blene, Ainsi qu'à son dévoué candidat le [rent Ja parole et appuyèrent 1'U.
Cérémoniaire: M. J. S. Michaud; [Pr Ant. Raymond. un accueil des (suite à fu puge 3)
Secrétaire-archividte: le Dr Léo-

LES ELECTIONS PROVINCIALES

 
 

nard Caron; Secrétaire-financier: |ECHOS DE BASUTOLAND

   

 

M. Raymond Allard. Trésorier’
M. Gagnon; Intendant: M. Jean| «
Ouellet: Avocat: Me Jeun-Paul

Bérubé: ler garde intérieur: M Le Père Alexandre

Jeun Tétu: 2e garde intérieur
M. Edgar Beaulieu: ler garde ex
térieur: M. Josaphat RBeanlicu.

2e garde extérieur: M. Arthur Al te directens du ‘sai | ;
; Lew nus , ! Saint-Laurent’, force à

bert de SL Cyprion . Srndies- a i dont Je déenseure un lecteur assidu
Gérars abou. J ' LR ,. lau Basutoland, a 10.000 milles de
don , sae. g Sup aes a i la Riviere-du-Lowp, il me fait
que rovinciaie (station). plaisir d'adresser aux abonnés de

_ — Ce sympathique journal une tran-
the de vie missionnairei : ‘ ans 16 t! : ,

Une mine près de Mayo dans le} Mes sympathiques lecteurs éva-
un territoire canadien, estprodue queront d’abord par

la situation de leur
l'imagination
missionnaire
qu'ils con-

milieu favorisé.de. naissent dans leur
I Tei, à Massubielle, Te prêtre est

 
 

 

 
 

seul pour 3,000 catholiques, sans
compter les paiens et les protes-
tants. 11 doit s'occuper tant des
travaux manntels, faute de main

{d'oeuvre qualifiée, que du mini :-
| tère proprement dit, Tous les dé-
placements nécessités par ce dou-
(ble soin se font à dos de cheval) et

 

Grâce à la bienveillance de Mo bar un temps incertain

‘ble. A mon retour. je ne puls en-

 sur des distances parfois assez

; considérables. D'où lenteur inévi-
| table. N'était-ce là la volonté du
thon Dieu. on qualifierait de perte
,de temps ces heures passées À ra-
|loper. Pour aller visiter un mala-
de des heures v passent qu; eus-
,rent été consacrées utilement à la
préparation du sermon du diman-
che, à l'audition des confessions.
A l'étude de la langue et des cou-
tumes qui est un abîme sans fond
dont les mi:sionnaires les plus cx-,
périmentés eux-mêmes déserpè-
rent à hon droit d'en sonder les
profondeurs, etc... ete.
Un netit* exemple pris entre cent

Lavoie nous écrit

qui me
chuusser bottes et revêtir

imperméable, préférant ve bagage ‘
encombrant à une ondée désagréa-  …

tendre que quelques confessions
evant lu messe paroissiale qui a
lieu à 10h. Cela se termine à 11h.
80. Après le dîner. retour au bu-
reau jusqu'à 12h. 30, puis de ,
nouveau l'on retourne à l'église. “
Les jambes me flageolent mais je
n’en poursuivis pag moins jusqu’à

¥

R
C

-istonnaires s’acquittent de

1 bergers avant 1a messe ot leur:pats
| mettre dy retourner à leurs trou.

 

pour illustrer ma pensée. Un di-
manche, à l'aube du four, on vient | 3 ; )
me chercher pour un malade. Le 1K, $0. Lesgens mecollent alors
dimanche est toujours une jour- au bureau jusqu'à 5h avec leurs:
née bien mal venue pour les ap- histoires. Analyses l'horaire de -
pels aux malades prrce que c’est cinq heures du‘ matin à cinq heu-:
le jour que toute la population res de l'après-midi, pas un instant?
catholique choisit de préférence à soi. Bt mg croyes pas que c'est.
pour sa rencontre avec le prêtre RB de 1’'inédit; c'est du pain quoti.: -
soit au confessionnal, soit au bu- dien. Quand on a, défini le prêtre
reau. De plus, la messe des ber- un homme mangé, on a joliment
gers est une corvée dont lef mis-

coeur
Joie mais non sans fatigue. En
effet, 11 leur faut être sur la bri.)

1'assurer pour ce qui est du Baw:
‘œutolané. Cr

 

d'escute gissl modestement d'é-:
oere pointe08du four rie suite & 1a page 2) a
   

peaux 2 une heure copvenable. A :
cing heures donc je suis sur pieds.

À aix heures. A-|:r »- : -  w———————, 2°Je ie aande prhnen, alc Lunds fe 30 juin à 8h. 48 en  
 

rès l’action de grices, alors que
fes adultes commençaient à arriver [l'éfiiss St-Fränitois-Xavier de Ri-
pour la confession, je laisse à ie vière.du-Loup sera chanté le ser

troupeau des cent brebis pour|vice anniversaire. dé M. Irén
courir après Colle qui lutteavec _le pra Parents ot ais son

trépas. Courtes dy doux heures : d'y assister, dise a

De tt Ba a 3 »

è

 

dit vrai: en tout cas, je puis vous.  
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480 rue Latontaine

Nous désirons aviser notre clientèle de forgerons
que nous venons de recevoir un char assorti de fer en

barres, rond et plat, d'acier à bandages et de feuil-

lard et que nous sommes en mesure de remplir promp-

tement toutes les commandes.

Nous avons auasi reçu un stock considérable de

clou de toutes longueurs et de planche murale.

CHEZ

LA QUINCAILLERIE

Arthur-L. PELLETIER Enrg.
Tél. 2969 
 

 

 

| ; ANNONCES

IMPORTANT

11 est inutile d'appeler pour la

publication d'une annonce clas-

sifiée. 11 faut apporter le texte

au bureau ou lexpédier par la

malle avec le montant de l'an-

RORCÉ.

Les prix sont les suivants:

Annonce ordinaire . . . .0.75

Annonce encadrée . . . 1.50

 

 

CORSETS SPENCER: — Vous ver-

res vous-même pourquoi, chaque

four ,plus d'hommes et de femmes pa-

raissent mieux cl so sefiteut mieux par-
© qu'ils portent des Spencers dessinée

individuellement pour eux. Prix raison-

nables. Garantis de conserver leur for-

me. Mme Maurice Girard, 343 rue La-

fontaine, Rivière-du-Loup, Tél 2669,

+]
 

ATTENTION: — Vendez arbres frui-

tiers et tout Ce qui peut se planter sur

la ferme et dans un parterre. Se ven

seul. Très payant. Ouvrage à l'année

Hommes ou femmes. Références exi-

ee. Expérience de vente préférable.

-pinière Pelham & Co. 631, rue Bureau,

Trois-Rivières, P.Q.
17400

TERRES A VENDRE:— Flusieurs

belles terres à vendre dans le village

de St-Hubert et les alentours; aussi le

long du Chemin Taché, dans 8t-Cy-

prien et St-Jeap de Dleu et le long du

Chemis du Lac, ‘rfémiscouata. Plusieurs

de ces terres sont avec roulast. À van-

dre à sacrifice. Pour prix et conditions

s'adresser à Alfred Saindon, St-Modeste,

Qui s'engage à conduire gratuitement les

acheteur sérieux. Téléphone 3821.

ON DEMANDE Un livreur de

pain, références requises. sS'udresser à

le nlangerie A. F. Lacombe Eur.

TéL 3321, Rivière-du-Loup.

80 j n. 0.

JUMENT A VENDRE Jument

canadienne enregistrée, garantie sous

tous les rapports. S’adresser au Gara-

ge Marquis, Isie-Verte.

30—35-p.

rt

Couvoir Coopératif
de N.-Dame-du-Lac

TEMISCOUATA
Certifié par le Ministère
Fédéral de l'Agriculture.
Approuvé par le Ministère
rovincial de l'Agriculture.
CAPACITE: 50,000 OEUFS

Production: 10,000 poussins
par semaine.

6144 sujets reproducteurs a-

yent subi l'épreuve du sang a-

Vec succès. PAS UN SEUL

REACTEUR et cela à la pre-

mière épreuve. oussins vigou-

reux, développement uniforme.

Poussins, oulettes, Cochets
à votre choix.

Soyez de nos clients satisfaits.

Liste de prix sur démande.

  

Elphège Thériault, gérant.

16-33-p.-p.   
Réginald

Téléphone 8019 *

cLASSIFIEES |

MAISON À VENDRE — lleux luge-
ments chaulles, chambre de bail, gu-

rage, Siluce ou Sl-branguis-Aavier uo

Hiviere-du-loup, S'Udlussut aud bureau

du ‘’Dalut-Laurent”,
zu J. uo 0.

 

 

AJX INTERESSES — lrauguls fel
letter, C.C.5., vuuruer en inuncubles et
adtuitistration de propriétes, Jui-a rue
Bl-Geurges, Saltt-Jeromie, Lel: bureau:

4712; résidence: 540v4
4 J. 0.0
 

ON DEMANDE — A ceux yui veu-
lent ube bonne ageice pour ltivière-

du-Loup et les onvirons, voici l'ouci-
sion. Marchandises facies a vendre,
Gros profits. L'agviil deit acheter sa
marchandise. our ntormatons,  écri-

 

 

re: PFalcoseel Manufacturing Compaby
Limited, Cornwall 1, Ouluriv,
-y—Ss-p.-P.

TERRE À VENDRE — A St-Fran-
qois-Xuvier de Viger, loV acres, sans
roulunt, bâtiments neufs, viau Curl
te et électricité. NS adresser a ‘Frefile
Monn, St-Irs.-Xuavier de  Viget.
$3-p

A VENDRE — Poele a bows uvec
réchaud, turque Belanger, A vendre

d A prix Inodique. S'udiesser À Paul Du-
bé, l4v Mivièso-du-Iæul
Station,
33-p.

SERVANTE DEMANDEE

St-Aidre,

 

rans

 

petite fumille. S'udiesser à Mine J.-
L. Thériault ,lvl Ch, Frasersitle, 40-
viere-du-Loup.
31 j. m oo.

A VENDRE — Fwêle combine. bois
et électricité, 2 tournecaux. lin bon o1-
dre, S'adressur à 127 Te
lophone 2221,

dl j. mn 0

Feimniscouati,

 

ON DEMANDE Fille demanddo
pour vuvruge général duns petite lu-
mille. S'adresser 4 Mme Lolund April,

 

 

48 Jarvis, Kivièro-du-loup. Tél, ide,
31 j. n 0

PATATES A VENDRE — Emjo-
chées par 50 ou T5 livres. N'adresser à
Treffié Desbiens, Cacouna.
32-33-p.

OPPORTUNITE — Pour homme ou
femme pour prendre soin de clientele
Watkins dans Riviere-du-lwoup. Aueu-
ne expérience ou mise de fonds Déces-
saire. Revenus au-dessus de à moy-
enne. Ecrivez immédiatement uu Dépt
QC-R-3, La Compagnie J. M. Watkins,
sou St-Roch, Montréa., .
3v-31-32-33-p.-p.

DEMANDE DE SOUMISSIONS
La Commission Scolaire de St-Michel
du Squateck demande des soumissions
pour la réparation de deux écoles, soit
le No 2 et 7. lle recevra les soumis-
sions jusqu'au 28 juin prochain, Jes-
Quelles seront ouvertes et prises en
considération à une assemblée des Com-
missaires d'écoles le 22 juin à 8 heu-
res de l'aprèsémidi. Elle ne s'engage
À accepter ni la plus haute ni la plus
basse ni aucune des soumissions. Les
plans et devis sont au bureau de Mlle
Lina Dallaire, sec.-trésorière.
32-33-p.-p.
 

Brûlures + Echaudures <*
Appliquez une pâte de Sodaà Je i]
Pâte et d'eau et recouvrez d'un ; ;

==> linge humide.    
  SODA A PATE

TY ELT] 
  

    

   

BIJOUTIER

RIVIERE-DU-LOUP, STATION

Spécialité: Tous genres de gravures.

ATELIER DE REPARATION POUR MONTRES,

BIJOUX, BRIQUETS RONSON ET PRESTO.

   

 

Pelletier

502 Lafontaine

   

  

 
 

FOTO-NITE .

AU CAPITOL

9125.00 en plus par le Magasin 50 & $1.00 Deslandes

$125.00 en plus par la Boucherie Léopold Pelletier

 

  
$200.00. .

          
 

! dEUDI et VENDREDI, 26-27 Juin:

En plus:   

 

Félix Oudart et Jacqueline Gauthier, dane

“EVE ET LE SERPENT"
Sujets courts

 

   

 

;

   

   

 

SAMEDI-DIMANCHE—LUNDI, 28-29-30 Juin:

Jane Wyman et Lew Ayers, dans la version française

“JOHNNY BELINDA".
Si _ … En plus Sujets courts.

   

  

  

   

 

MERCREDI, 1-8 Juillet:
Bing Orly ok Jane Wyman, éane   
     

(suite de is 1ère page)
encore le bien-être de toutes les
classes de la société. Il a dit qu'il
importait de garder le gouverne.
ment de l’Union Nationale au pou-
voir pour que le gouvernement
termine l'oeuvre de bonne entente
entr ls provinces et le pouvoir
central. ll a proclamé que les af-
faires de notre province devaient
être conduites par Québec pour
Québec.

‘Mais la grande question de
l'heure, a dit M. Duplessis, c'est
de protéger les droits de la pro-
vince. Les partis politiques du Qué-
bec doivent rester dans le champ
provincial et n’avoir aucune atta-
che avec Ottawa. C’est là une ques-
tion de vie ou de mort et si je
mène la lutte pour conserver les
droits que vous ont conquis vos
pères et qui sout menacés par les
centralisaleurs, c’est pour vous
que je le fais.

“Et, pendant que nous progres-
sons, que la province voit son
territoire se doubler, que la pros-
vérité règne, l'opposition ‘‘jasui-
ue”. On vous parle du parti li-
béral, édition de 1952. C'est un
parti né il y a 6 mois et qui n’a
pas encore l’âge de raison puis-
qu'ou ne l'atteint qu’à 7 ans. Et
quels sout les hommes quj le
composent? Ou trouverez-vous les
gens d'expérience dans opposition?
des gens habitués a gouverner?
‘Comme chef liberal vous avez

un homme qui a manqué d'expé-
rience 4 Ottawa el qui a refusé de
venir en prendre à Québec. Pour
udmiuistrer la province il faut des
connaissances et, c’est pour cela
que j'uvuis invité le chef libéral
à prendre siège en Chambre, a
la fuveur d’une élection par uc-
clatnation’’.

{ u

M. ROMEO GAGNE

M.Lorsque Roméo Gagné fut

invité à prendre la parole, une
foule enthousiaste l'ovationna du-
rant quelques minutes. La cla-
meur gagna l'assistance au de-
hors, et se répereuta bieu loin,
grâce à la raio. Debout, M. Ro-
meéo Gagné souriait à la foule en
délire el lu saluait de la muin.

Après avoir félicité et louangé
sou chef, l'orateur s’adressa di-
rectement à ses électeurs Je
viens vous rendre compte de mon

mandat ce soir, dit-il. Je vous ai
représeutés à la Chamble législa-
tive duraut quatre ans et tous
vous suvez que je n'ai pas perdu

mon temps.
“C'est avec des mains nettes

mais remplies d'oeuvres que je
vieus aujourd'hui vous demander
de renuuveler mon mandat pour
 

MAISON A VENDRE — Deux luge-
ments située au No 167 rue St-André
Riviere-du-loup, 100 pieds carrés du
terrain, chauftage à l'huile, garage,

| Pour 3 autos. Bonnus conditions pour
acheteur sérieux, S'adresser ¢ Adrien
Lujoie, 9 Adum St, Campbellton, N.B.
32-33-p.
 

MAISON A VENDRE — A bas prix,

 

 

bonnes conditions à prompt acheteur
S'adresser à Mme Jérémie Bérubé,
187 Témiscouata, Riviere-du-loup. Té-
éphone 2780,
33-p.

ON DEMANDE — Une bonne immé-
diatement, S'udresser à Mine Albert
Tétreauky 96 July, Kivfère-du-Loup.
Téléphone 2387.
33-p.

A VENDRE — Scie à ruban de 22
pouces, un tour À bois et une sableu-

se. Pour information, s'adresser à 112

Boulevard Cartier, Riviere-du-Loup.
33-p. :
 

LOGEMENT DEMANDE — ‘‘ouple
sans enfant, 3 ou 4 appartements a-

 

vec chambre de baln, pour septembre.
S'adresser au Bureau du ‘Suunt-Tau-
rent”.
33-34-p.

AVIS — laws assurés de Associa
tion Canado-Américaine sont priés de
prendre note que dorénavant les paie-
Mients devront être effectués au bureau
car il n'y aura plus de collection à do-
micile. J. P. Omer Michaud, 4% A-
lexandre, Rivière-du-loup.
33-p

 

 

PERDU — Un
perdu entre 112

briquet Fresto a été
Boulevard Cartier à

aller au premier quai. Il porte l'ins-
cription gravée ‘’Souvenir Choral -
Cabano 1851-52", lIervé Aube, 8, =
P remettre à Mme Aubé, 112 Boule-
vard Cartier, Rivière-du-Loup, Récom-
pense promise,
33-p.-p.

COMBLEZ VOS DESIRS — De voir
disparaître vos troubles d'amour, d'av-
gent, gêne, timidité, Je vous dévoile-
ral le secret do vous guider, de vous
faire aimer par ‘unique méthode de
clairvoyance, par l'hynoptisme. Tout
est garanti et confidentiel. Inclure une
enveloppe affrunchie et timbre. Prof.
PF. D. Plante, C. P. 112, Station C,
Montréal.
33-p.

 

 

AGENTS DEMANDES pour bons
territoires vacants. Chance exceptions
nelle pour personne désireuse de se
créer un commerce personnel. Vendez
À domicile 225 produits connus, garun-
tis: articles de toilette, médecines,
culinaires, domestiques, de ferme, thé,
café, ote, $18. requis, lrétuils. Jito,
5130 St-Hubert, Montréal
33—36-p.-p.
 

Vendeurs!
 

Gertrude Beauchamp en a ven-
du 418 bouteilles en 2 jours à
Val d'Or. Théophile Malchelosse,
de Montréal en a vendu 12 bou-

teilles aux 5 premières portes.

Oui! Notre fil magique (Magic

Mend) raccommode comme par

magie tout tissus, véteents, chaus-

settes, etc. Et cela sans fil ni ai-

guille. Il se vend facilement sur
courte démonstration.

Envoyez 60c pour échantillon
et informations à

Magic Mend Products
Dépt. H. . Bte 185

Station O, Montréal.
30—33-p.
 

   
  

   

   
   

 

   

 

  

COMMERCEDE GROS à VENDRE
Situé au centre d'Edmundston,

N.B. Marchandises sèches, articles
de classe, V le, menus arti-
cles, etc. Commerce fitable é-
tabli par M. Joseph vid depuis
plusieurs années.
Pour plus de renseignements,

s'adresser à
Roland David

Edmundston, N.B.
81 J, ne

 

    

 

que
vos in

ne peut s'empêcher de voir à tra-
vers tout le comté. Mes adversai-
res ne m'attaquent pas et {ls ne
peuvent le faire, car 1ls savent
que j'a; toujours fait mon possible
et on ne peut rien me reprocher.
J'ai voulu aider le plus de gens
possible et je n'ai jamais demandé
à ceux qui sont venus à mon bu-
reau, de quelle couleur ils étaient.
J'al consacré tout mon temps à
mes électeurs, lu matin au soir
j'étais à leur disposition soit à
mon bureau, soit à ma résidence.
Je leur ai même donné du temps
Qui appartenait À ma famille. Je
me suis dévoué pour vous et je
suis encore prêt à le faire. Tou-
tes les semaines, le mercredi, je
montais à Québec, pour recnontrer

FONDEE EN |
1899

  

   
   

SUREAU-CHEF

FRANÇOIS LANDRY
GÉRANT RÉGIONAL
Rivière du Loup

  

 

Y AURAIT-IL “TACHES BLANCHES”

DANS VOTRE PLAN D’ASSURANCE?

L’Asusrance-Vie Continentale

Compagnie purement canadienne

THE CONTINENTAL LIFE INSURANCE COMPANY

Ghaleureux accueil à l’hon. Duplessis
sepuisse m'occuper encore de les Ministres et leur demander ce

êts à Québec. Mon adver-'dont nous avons besoin. Souvent
saire dit qu’il à les mains nettes j'ailai voir le Premier < Ministre
mais elles sont vides, les miennes pour vous et si j'ai fait quelque
sont remplies d'oeuvres que l’on ‘chose pour le comté c'est que je

!me suis inspiré des mémes prin-
cipes que_l'bonorsble Premier Mi-

nistre’.
M. Gagné donna en résumé, un

aperçu de ce Qu'il avait fait pour
Rivière-du-Loup et son comté. Plu-

sieurs fois, 11! dut interrompre son

discours car la foule ne se lassait

pas de l’acclamer. Et c’est très

ému, qu'il termina son  éloquent

discours. En terminant, M. Gagné

assura la population du comté du

même dévouement pour les années

à venir que celui dont il a fait

preuve dans le passé. À peine eût-

fl fini de parler qu'un cri d’admi-

ration s'éleva de toutes les poitri-

nes. Il remercia la foule d'un sou-

rire et de la main.
(COMM.)

TORONTO

A. ANCTIL
AGENT

Saint-Pascal

Compagnie

Essentielloment

Canadienne

—lh
 

 

NOUS

  

ENFIN,
Le Parti Libéral,
par la bouche de son CHEF,
résume son programme.

“"DUPLESSIS
A ACCOMPLI
DE NOMBREUSES
REALISATIONS
ET AVEC LE
MILLIARD ET
DEMI QU'IL
A EU À SA
DISPOSITION
EN 8 ANS,

POURRIONS
MAINTENIR
NOS TROUPES

EN

COREE
URANT
UN AN"

sk Extrait d'une causerie prononcée par M. Geo.
Emile LAPALME, devent les membres du Club
de Réforme, à Québec, samedi 26 avril 1932.   4e —LAPALME  
JahNÉ

CCTruPoTG

LGAier:

Le Père Levoie . ° °

- (suite de 1a live page)

tendre le royaume de Dieu autour
de moi dans l'âme de mes ouailles
et même des paiens et des dissi-
dents. Au cours de 1951, j'ai fait
donner des retraites à toutes les
catégories: hommes, femmes, jeu-
nes gens, jeunes filles, ai organisé
des fêtes et des solennités, ai ten-
té de les pousser par tous les
moyens au tribunal! de la péniten-
ce et à la table sainte. Nous avons
eu une fête de première commu-
nion des bergers, une fête de bap-
têômes d'adultes —ils étaient 36—
qu'a présidée notre évêque, Mgr
J. D. DesRosiers ol par suite du
vibrant appel du prédicateur nous
eûimes l'immense consolation de
recevoir 24 nouveaux catécdumd-
nes. Notre coeur a débordé de joie.
Une école de station qui nous

a coûté bien des peînes, des fa-
tigues et des dépenses considéra-
bles a été bénite solennellement
par le représentant de Monsei-
gneur dans les questions scolal-
res. Nous augurons beaucoup de
bien de cette fête où la popula.
[tion s'est fait chanter sur tous
tons le devoir aui lui incombe

 
| ‘d'envoyer les enfants à l’école.

Voilà en bref, ce que saint Paul
appelait la sollicitude des églises.
A côté, il y eut ce que d’autres ont
appelé ‘‘’la lutte pour la vie”, l’as-
surance du pain quotidien pour la
communauté de religieuses qui as-
sistent admrablement le prêtre
dans“ son travail d'évangélisation.
Cette lutte a pris l'aspect d’une
course à l’eau par suite des longs
mois de sécheresse que l’on a dû
traverser cet hiver. C’est là le
problème crucial de Massabielle
depuis sa fondation: le manque
d'eau. Aucune source, aucun puits.
Heureux sommes-nous lorsque le
clel daigne déverser quelque a-
bondante ondée qui vienne rem-
plir les quelques réservoirs placés
aux ensoignures deg toits. Mais
lorsqu'il faut faire cinq mois avec
ce pauvre approvisionnement. on
n’y peut plus. 11 arrice ce qui est
arrivé cette année: les jeunes fil-
les doivent aller puiser l’eau À
plus d'un demi-mille et {1 nous
faut boire l’eau douteuse de ces
fonds de réservoir dont le Tési-
du contient autre chose que des
vitamines’ Et il y a plus de 300
enfants à fréquenter l'école Jour-
nellement. Imaginez ces pauvres
petits qui entrent en classe le ma-
tin à 9 heures, qui en sortent à 3
heures, qui s’ébattent au cuisant
soleil et qui retournent chez eux
sans avoir mangé parfois et sans
avoir bu une seule gorgée d'eau.
Eh bien! cela, c’est Massabielle.
Rien chers lecteurs, si vous sen-
tez votre coeur s’émouvoir devant
pareille situation —et quel coeur
serait assez dur pour ne pas se
sentir ému?— rappelez-vous la pa-
role du bon Maître: “Un verre
d’eau donné en mon n-n ne per-
dra pas sa récompense. Je tends
la main au nom de ces petits: une
gorgée d’eau. s’il vous plaît.

Mais où la prendrez-vous? La
Providence v a pourvu. Au quasi-
sommet de l'immense muraille de
pierre qui surplombe la mission
de Massabielle sort un filet d’eau
d’un beau débit: c'est cette sour-
ce qu’il s’agit de capter. Ffle est
& un peu plus d’un mille de la
mission. C’est dire la dépense
considérable qu’il faut faire. Mais
nous n'avons pas le choix: tous
les autres moyens ont été essayés
et n’ont pas donné de résultat.
Mais celui-ci est sûr. infaillible
mais dispendieux et c’est u‘uni-
que' J'ai obtenu toutes les auto-
risations. La seule objection
qu’on a faite, c’est le manque de
ressources de la mission de Mas-
sabielle. En toute prudence hu-
maine on désirait des garanties
avant de me laisser engager dans
cette entreprise au coût de $2,000.
J’aj fait valoir votre générosité et
on m'a permis d’aller de l'avant.
C’est pourquoi, je vous lance un
pressanjt appel aujourd’hui. J’ai
lieu de croire que la sympathique
population à laquelle s'adresse
“Le Saint-Laurent”, en particulier
mes généreux concitoyens de la
Rivière-du-Loup ne seront pas. les
derniers à répondre à l'appel de
l’un des leurs. Sans votre aide.
inutile de songer à la réalisation
de ce plan. Ne remettez pas à de-
main le soin de faire votre of-
frande modique ou substantielle
par mandat de poste ou par chè-
que. Surtout ne laissez pag à d’au-
tres l'honneur et le mérite de

   

Les plus récents modèles
sont maintenant eb MORtre

Téléphone 3090

Pour tous renseignements, adressez-vous à

Service Clavigraphe Enr.
60 Ch. Témiscouata

 

 

cette bonne action. “Ce que vous
faites aux plus petits des miens,
c'est à moi que vous le faites.
J'avais soif et vous m’avez donné
à boire. Bien! bon et fidèle servi-
teur, entre dans la joie de ton
Maître".

Je termine ma causette. Si je
vous aj parlé d’un besoin pressant,

veuillez crofre que je n'ai pas ou-
blié pour autant ce que je vous

disais au début. Mon intérêt le
plus vif, ce que j'a le plus à
coeur, c’est l'extension du royau-
me de Dieu dans cette partie

déshéritée de la vigne du Maître.

Ce qui me fait saigner le coeur,

bien plus que la misère deg corps,

c'est l'immense détresse des âmes.

C’est leur éloignement du bon

Dieu dans le paganisme, le protes-

tantisme ou l’oubli de leurs obli-

gations sacrées. Pour les rame-

ner, je voudrais avoir dix fois

plus d'énergies physiques et cent

fois plus d'amour du bon Dieu.

S'il me fallait compter sur mes  

seules forces, il y aurait long-
teraps que j'aurais laissé choir le
fardeau. Seul, je désespère de ne
jamais rien faire pour les con-
duire au bon Dieu. Le Très Sain-
te Vierge, sous la protection tou-
te maternelle de laquelle ces chré-
tiens sont placés saura elle seule,
les former, les guider et les je-
ter dans le Coeur miséricordieux
de son divin Fils afin de les in-
troduire au parads. Je me sens
bien petit devant la tâche à ac-
complir. S'il a plu au bon Dieu de
bénir parfois mes faibles efforts,
c'est grâce aux prières et aux sa-
crifices des nombreuses âmeg qui
prient pour mon apostolat. Je sè-
me la parole évangélique: arrosez-
la de vos ferventes supplications
et le bon Dieu donnera à cette
semence de croître et de porter
du fruit.

Alexandre LAVOIE, O.M.I.
Masgabielle R£O.M.

P. O. Mofaka's
Basutoland, S. A.

 
 

Croûtes d'érable, chargées

Pour informations,

Téléphone 2254

 

BOIS DE CHAUFFAGE

ty pieds. Livré à Rivièredu-Loup pour Armand Bérubé, Cabano.

s'adresser à

Lionel Lévesque

RIVIERE-DU-LOUP

à la main et érable fendu en

117 Chemin Fraserville
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AU PRINCESSE
 

“FOLLOW

CE SOIR -—— JEUDI 26 JUIN seulement:
Glenn Ford, Anne Baxter et Dennis O'Keefe, dans

La vie amoureuse de deux champions golfeurs.
En plus: Nouvelles et Sujets courts.

THE SUN"

 

 

En plus:

VENDREDI et SAMEDI, 27-28 juin:
Johnny Weissmuller etVirginia Gray, dans la version française

‘’LE TRESOR DE LA FORET VIERGE"
Un film d'aventure

Nouvelles, caricatures, comédie.
enre Tarzan.

 

 

DIMANCHE et MARDI, 29 juin,

En plus:

ler Juillet:
Stan Laurel et Oliver Hardy, dans la version française

‘’MAITRES DE BALLET”
La comédie la plus drôle de Laurel et Hardy
18: Le Brigand de Silverado, version française aveo

William Bishop, Gloria Henry et Edgar Buchanan.

 

 

chanteurs cow-boy, Lionel

ADMISSION:

SUR LA SCENE EN PERSONNE, lundi soir 30 Juin 8 h. 15.
Jean Grimaldi de Montréal présente Willie Lamoche le roi des

; Rita Germain et Florida Roy.
Trois heures de ghant,danse, musique, comédie,

Cy

Parent, le comédien Midas,

taxe incluse.

 

 

MERCREDI et JEUDI, 2-3 Juilet:
Une grande production de Howard

“THE THING’
Un film sensationnel — Nouvelles vedettès

Hawks
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Plus taxe provinciale... - 114

TOTAL 41 cents

À ET C'ESTAINSI SUR TOUTE tA LIGNE

TROP CHIR.|
Le Part Libéral Provincial

“DUPLESSIS TOMBERA COMME LE PONT

30¢

fan wg -

, DE TROIS-R
solide comme l'Union Nationale”:

(Duptents, le 6 Juin 1946, à

      

  

VENDREDI et SAMEDI, 4-5 juillet:
Mickey Rooney, Thomas Mitchell et Lina Romay dans la version

‘’LE GRAND DEPART""
Aventure — Action — Romance :

En plus: Nouvelles et Caricatures

Plus taxe provinciale. - 13¢

IvièRes
Tid

-   
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cription, en radiation ou en correction à l‘un

a

  AVIS
DISTRICT ELLCTORAL DE ;
RIVIERE-DU-LOUP   

    

 

REVISION DES LISTES ELECTORALES

Electeurs — Electrices   
  

Vous devez déposer vos demandes en ins-

 

  des endroits suivants:
  

a) Au bureau du président d'élection, 16
rue de la Cour, Rivière-du-Loup, pour
la Cité de Rivière-du-Loup. Téléphone
Numéro 2871;

b) Chez Monsieur Louis Rioux, 127 Notre-

Dame Ouest, Trois-Pistoles, pour la vil-
le de Trois-Pistoles. Téléphone Numé-
ro 84.

(Signé) :

Georges Côté, N.P.
Président d'élection

Publié avec l’autorisation du président général

des élections.   
 

Sept autres . . .

N. et son candidat,
Raymond. : particulier et de tout le comté
Ayant passé en revue les oeu- jen général, ne confondent pas le

nombreuses de son gouver-|bien commun avec le bien par-vres
nement,

tres orateurs furent longuement
applaudis et ovationnés. La satis-
faction de la foule s’est manifes-
tée par l'approbation, la louange
et le contentement. Ce qui prouve|
que la population de Cgbano en |

(suite de la 1ère page)

le Dr Ant.

M. Duplessis et les au- [ticulier immédiat. Ces gens-là sa-

 

  

 

* GRATUIT— Un tableau où sont reproduits en couleurs 30 coque-
tels recherchés. Peut être encadré. Spécifiersi on le veut en français
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Pour avoir cédé à la pression exercée sur moi par Ia grande
majorité des électeurs du comté de Témiscouata, J'ai l’honnoeur d'ôtre
votre candidat à l'élection du 16 juillet prochain.

Je comprends très bien les lourdes renponsabilités qui m'incom-
‘[bent, mais devant la clameur confuse des apôtres patentés, de l'é-
mancipation sociale qui posent en soutien de l'ordre, je ne pouvais
me refuser davantage aux sollicitations pressantes de toute la po-
pulation témiscoustaine, qui n’est pas du tout fataliste et qui croit
sincèrement en une nouvelle victoire prochaine, pour le triomphe de
nos droits et de nos libertés.

Certains de nos adversaires sont là comme des guides affolés,
dressant devant le peuple le squelette de leurs futures réalisations,
Qui ne se réaliseront jamais, notre peuple ne voulant pas de l’asser-
vissement, pas plus qu'il ne veut de cette sorte d’idéal bafoué par les
taits et dont les erreurs nous ont coûté trop cher dans le passé.
Soyes donc en garde contre ces étrangers qui se promènent dans nos
paroisses et pour qui le mensonge semble décidément vainqueur.

Pour ma part, veuflles me croire, je n'envisage ici que les ser-
vices que je pourrai vous rendre tout comme je l'ai fait dans le passé
et que je n’ai jamais recherché cet honneur.

Je serai appelé À exercer plus particulièrement mon zèle duns
les milieux ruraux, dont la majorité est composée de colons et de
cultivateurs. Voilà pourquoi les grandes lignes de mon programme
intéressent en tout premier lieu cette classe de gens sans pour cela
négliger les autres. L’agriculture joue un role de premiére impor-
tance dans notre comté et c'est sur elle que nous devons nous ap-
puyer pour survivre.

—L'aide à l'agriculture s'impose donc pour conquérir les mar-
chés de la Province de Québec. Le drainage méthodique des terres

là où la chose est nécessaire.
—Une colonisation rationnelle qui consiste à agrandir et à con-

solider les paroisses au lieu de changer de région. La colonisation des

lots vacants.
—iLaisser aux colons le bois sur leur lot afin de leur permettre

d’attendre que leur lot soit assez productif.
—Encourager par tous les moyens possibles le reboisement de

toutes les parcelles de terrain impropre à la culture et utiliser dans

‘ot Eleciricos de Témiscouata

 notre région, à notre bénéfice cette matière première. Augmenter et

agrandir la pépinière qui existe déjà à Bt-Loujs du Ha! Ha! afin
qu'elle rende de plus grands services que dans Je passé.

—Terminer la route nationale No % des bornes de la
Rivière-du-Loup afin d'attirer les touristes et ne pas les
vier dans d'autres comtés.

—La réfection complète de la route No 51 s'impose, des bornes

de la Province de Québec au point de jonction avec l’autre comté.
—Une réfectiou complète des routes de la voirie et celles de la

colonisation dans le comté. Electrification rurale de tout le comté
de Témiscouata à des prix aussi avantageux que possible pour la ré-

gion.
——Attirer et favoriser l'industrie qui

première, dans le comté, à l’année courante.
—Enfin me dévouer à la cause de l’éducation en général et mul-

tiplier les écoles d'Arts et Métiers et l'enseignement ménager.

Vous remarquerez que toutes les classes de la société auront mon
loyal appui. Je ne veux pas faire de petite politique, mals je veux
travailler pour tous et chacun de vous. Je n’ai pas l'intention de

laisser la solution du problème économique et du problème social

qui lui est connexe à la formule du ‘“laisser faire’. Tout sera orga-
nisé pour fonctionner dans l'intérêt du bien commun, car aux diffi-
cultés nouvelles qui se présentent chaque jour, il faut apporter un
nouvel élément de solution dont les principes demeurent conformes
aux principes de justice et de charité, Mes adversaires peuvent épi-
loguer, discuter et distinguer, il leur est impossible d'échapper à lu

rigueur d'un raisonnement aussi simple.

Je serai donc responsable de ce que j'aurai à accomplir et Je le

ferai avec bonne volonté et discipline, avec autant de bonne grâce

que je l'ai fait depuis 24 ans que je me dépense au milieu de vous

et pour vous.

Jenvisage done une belle victoire pour le 16 juillet prochain, vie

toire qui engage la collaboration de chacun de vous dans une veu

vre commune dominée par un idéal commun: le triomphe de nos

droits et de nos libertés.

Province à
laluger dé-

utiliserait notre matière

ANTOINE RAYMOND, MD.

Annonce payée par l'Organisation de l'Union Nationale.

 

 

  

vent reconnaître ce qu’a fait pour LES ETROITS
eux 1'U. N. et ils ne veulent pas ,
de ceux qui essaient de mouler C'est dimanche le 22. après la

Résolution de la St-Jean-

l’opinion générale par de vaines
promesses et & coups d'injures.

Après avoir rendu hommage
au député sortant, M. Duplessis a
afformé que l’U. N. avait assuré
le progrès du comté de Témis-
couata en construisant la grande
route qui conduit à Rivière-du-
Loup. Le premier ministre s’est
adressé à toutes les classes de la
société et il a passé en revue les
oeuvres de l'U. N. qui intéressent
tout particulièrement notre com-
té. Nous sommes, dit M. Duples-
sis, grâce à l’U. N. sur le che-
min d‘une prospérité inouie. Le
chef du Gouvernement à promis
de doter Cabano d’une école mo-
derne d'arts et métiers si la sym-
pathique population de cette ville
la demande à leur candidat, le Dr
Ant. Raymond.

La population de Cabano sait
bien ce qu'a fait pour elle I'U.
N. et elle s'en souvient: elle sait
aussi que c’est l'U. N. qui nous
a légué toutes sortes d'institu-
tions, des lois saines et stables,
comme elle sait que la sagesse
est de s'appuyer sur l’expérience
du passé, garant de l'avenir.

FATIMA
Une magnifique assemblée a été

tenue le 17 juin dans cette pa-
roisse où la presque totalité des
citoyens sont venus entendre leur
sympathique candidat, le Dr Ant.
Raymond qui leur a exposé d'une
façon précise les grandes lignes
de son programme assurant toutes
les classes de la société de son
loyal appui.
tion unanime des centaines de ci-

toyens présents,

Raymond.
LAMY

Cette nouvelle paroisse
comt éde Témiscouata. très flo-
rissante grâce à la coopération
constante de l’'U. N.,
21 courant la visite de son candi-
dat le Dr Ant. Raymond accompa-
gné d’un groupe «d'orateurs. La
foule reconnaissante et conflanté
en leur futur député lui a promis ou en anglais. Ecrire à Melchers, C.P. 279, Montréal, P.Q.

 

un brillant triomphe pour le 16

juillet prochain.
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À l’aréna de notre ville
DU 29 JUIN AU 3J

Dimanche le 29 juin,

  

Parade de l’Harmonie de Rivière-du-Loup.
3 heures p.m. — Ouverture de l'exposition. Bénédiction. Bienvenue

du maire. Discours de quelques invités.
4 heures p.m. — Vaudeville.
8 heures p.m. —Concert par "Harmonie sous la

Girard.
10 heures p.m. — Vaudeville et Acrobatie.

Lundi te 30 juin
2 heures p.m. à 12h. a.m, — Visite des exhibits.
10 heures p.m. — Vaudeville et Comédie.

Mardi le lerjuillet,
2 heures p.m. à 12h. a.m. — Visite des exhibits,

10 heures p.m. — Vaudeville avec la famille Bell.

Mercredi le2 juillet
2 heures p.m. & 12h. a.m. — Visite des exhibits.

10 heures p.m. — Grand concours de sciage avec les meilleurs con-

currents des provinces de Québec et du Nouveau-Brunswick.

Joudilo3 joilet,
2 heures p.m. & 12h. a.m. — Visite des exhibits.

10 heures p.m. — Grande finale du concours de

leurs scieurs du concours de mercredi se
championnat du Bas de Québec.

ront
artistes

   

de diverses troupes de Montréal,

lus, sur le-térrain, ily aura des
Satous les jours, qui feront le

des jeunes.

 

 

 

sez |Exposition

Les représentations de vaudeville, co a, Whe. es

différentes chaque soir et seront données orgMTonA -

UILLET

Visite des exhibits.

direction de M. A.

+
.

sciage. Les 6 meil-
disputeront le

Te
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Ce fut une approba-

heureux d'accor-
der toute leur confiance qu Dr

du

recevait le

grande messe que la circonscrip-
tion des Etroits eut le bonheur
d’acclamer le candidat de l'U. N.
ile Dr Raymond et ses orateurs.
Une foule considérable interrom-
pait l'exposé des orateurg par de
frénétiques applaudissements,
marquant ainsi leur satisfaction
pour le candidat choisi et qu’ils
se promettent d’élire le 16 juillet
prochain de même qu’elle mani-
festa sa satisfaction pour les oeu-
vres sans nombre accomplies par

FU. N.

! PACKINGTON

Dans l’après-midi de dimanche
le 22, à 2h. 30 avait lieu une gran-
de assemblée du candidat de 1I'U.
N. le Dr Raymond, à Packington.
Des centaines et des centaines de

partisans de l'U. N. étaient grou-
pés en masse pour entendre la pa-
role chaude et convaincante de
leur candidat. On comptait plus
de 175 automobiles. La popula-
tion de Packington, comme celle
des autres paroisses d'ailleurs, est
composée de gens convaineus qui
savent reconnaître le programme
de politique sociale de leur can-
didat et ils sont positifs que seul
le gouvernement de l'U. N. est
respectueux des libertés démocra-
tiques et seul capable de mainte-
nir une ère de justice sociale.

ST-HONORE

L'on se croyait au soir du
triomphe, dimanche soir le 22 a
St-Honoré, alors que près de 800
personnes venues des quatre coins
de la paroisse et même de l'exté-
rieur, ont envahi la salle parois-
siale beaucoup trop petite pour
contenir tous ces vaillants audi-
teurs venus entendre leur candi-
dat, le Dr Ant. Raymond. M. Al-
phonse Landry, maire de la pa-
roisse présidait cette assemblée.
Plus de 150 automobiles et une
dizaine de camions étaient sta-
tionnés sur le terrain. La foule a
longuement ovationné leur cundi-
dat, présage d’une éclatante vic-
toire pur le Dr Raymnd et l’U.
N. le 16 jullet prochain.

LAC SAUVAGE
La caravane de l'U. N. témis-

couataine, avec à sa tête le Dr
Ant. Raymond, candidat, poursui-

vant sg tournée électorale. à vi-
sité les citoyens du Lac Sauvage
lundi le 23 juin à 8 heures du soir.
Là comme partout ailleurs ce
grand ralliement sous la banniè-
re de l'U. N. comptait des centai-
nes d'auditeurs et a jeté la cons-
ternation chez les adversaires, qui
se sentent déjà battus. La politi-
que franche et honnête du Gou-
vernement actuel et d leeur cun-
didat leur suffit et ils n'ont pas
manqué de le manifester par de
pombreux applaudssements répé-

tés.
A toutes ces assemblées de l'U.

N. dans les paroisses mention-
nées, le Dr Ant. Raymond, candi-
dat, était accompagné des émi-
nents orateurs suivants: Me Jac-
ques Marquis de Québec; Me Jean
Paul Bérubé, de Rivière-du-Loup:
M, Wilfrid Dufresne, de Québec et
M. P. E. Martin, de Rivière-du-

 

Loup.
(COMM.)

St-Octave de Métis
Mariage:

Mercredi a été béni à Price le
mariage de M. Marc Banville, fils
de M. et Mme Napoléon aBnville à
Mille Jeannine Bernard de Price.
Enumérateurs:
MM. Ernest Deschènes, Raoul St

Onge et Antoine Bouchard ont été
nommés énumérateurs pour les lis-
tes électorales de la province.
Notes locales:
Mme Paul E. Thibault et ses en-

fants de Baie Comeau, ainsi que
M. Antoine Deschênes, de Haute
Rive, passent queiqud temps chez
leurs parents, M. et Mme Ernest
Deschénes.
Mlle Rita Levasseur, de Matane,

en visite dimanche chez M. et Mme
Alfred St-Laurent.
M. Wilfrid Richard est en voya-

ve à Montréal, Beauharnois et
Cornwall, Ont.
M. J. Boucher de Québec par af-

faires à @A-Octave en fi nde se-
mainé

M. et Mme Philippe Sergerie du

Rosaire, en visite dimanche ches
M. ot Mima Albert Martin.
- M. À Phtllas Côté, NP, d’Ot-

lave a fait un bret séjour ches
2. F. X. Hudon, en fin de semg/-

   

   

M. Lapalme .
(suite de la lère page)

 
 

Baptiste de Cabano
En la salle Scout, le 6 juin, a- pour cent, des allocations de ma-

vait lieu une réunion des direc-jternité, de l'assurance santé, des

teurs de la Société St-Jean-Baptis- |allocations aux infirmes, de l'éco-
le gratuite, et autres mesures pré
conisées par le parti Jibéra). Me
Lapalme avait été présenté à Pau-
ditoire par Me Horace Philippon
qui avait pris pour theme une
formule de Me Lapalme: “Etre li-
béral c’est être socialement juste.
c'est se poster la où le commu-
nisme peut passer et c'est Ini bar-
rer la route”. Me Philippon pro-

clama qu'avec son chef M. Lapal-

te.

Sur proposition de M. René Pel-
letier et secondé par M. Chs-Eug.
Bélanger, la résolution suivante
fut adoptée: Qu‘une requête soit
présentée par la Société St-Jean-
Baptiste aux Comités d'élections
du Comté de Témiscouata en ce
sens:

‘Nous nous adressons aux orga-
nisateurs des deux Comités d’élec-

  
tions du Comté et nous leur de-jme et le ralliement de tous les
mandons de bien vouloir bannir |hommes de honte volonté qui se

de leurs Comités tout usage ou dis- [fait autour de lui, il sera possi-

tribution de boissons aléootiques|ble d'instaurer. dans le Québec.

durant toute la durée de la campa-|une ère de justice sociale et des

gne électorale. conditions de vie et de travail

Canadiens-franais, nous faisons véritablement humaines.

appel à votre patriotisme! M. le Dr Couturier. candidat 1j
— —— nn béraï dans Riviere-du-lL.oup prit
Rimouski, en visite chez M. et Mme [ensuite la parole pour remercier
Albert Demers. Je chef libéral et dénoncer FU. N.

M. Joseph Lafrance, de Mont jau chapitre de la santé et du gas-

réal, de passage récemment chez pillage des fonds publies. 11 ap

sa soeur, Mme Alfred Turgeon. porta aussi à Me Plhilippon un élo  

 

   
  
  
   

  

  

     

 

    

 

  

  

  
  

 

    

      

  
   
    
    

         

    

       

       
  

Dr Antoine Raymond
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Candidat de l’Union Nationale
dans Témiscouata

Vendredi le 27 à 8 heures: La Résurrection.

Vendredi le 28 à 8 heures: Lejeune.

Dimanche le 29 à 2 heures p.m.: St-Juste.

Dimanche le 29 a 8 heures p.m.: Sully.

Lundi le 30 à 8 heures: St-Jean de la Lande.

Jeudi le 3 a 8 heures: St-Elzéar.

Vendredi le 4 à 8 heures: St-Eusèbe.

Les assemblées seront tenues dans les
salles paroissiales. 
 

quent hommage d'amitié et de con ;

sidération.
On remarguait duns Vauditoire

plusieurs personnigges en vue de al
politique libérale venant non gen

lement de vhacune des puroisses
de Téniseonata, mais aussi de lu
Hiviède-du Loup.

PRENGGUN

(COMM D

Dimanche le 29, après la grand’messe: St-Emile.

Dimanche le 29 à 2h. 30 p.m.: Notre-Dame du Lac.

Mercredi le 2 à 8 heures: Lots Renversés (St-Juste).

Plusieurs orateurs de marque accompagneront
le candidat dans chacune des assemblées.

Org. Union Nationale

 

REGALEZ-VOUS BIEN

  

 
 

 

 

 

F

UN
i

il
 

 

  

  
hn ¢=="

Se)
.

ifil,
8 ‘ lif

UNE VALEUR
GENERAL MOTORS

 
 

SEvous pourquoi les GMC sontde plus en
plus le premier choix de tant d’exploitants

soucieux du coût, dans tous les domaines du

camionnage?

Une des grandes raisons, comme ils vous le

diront, c’est qu’ils peuvent toujours obtenir un

GMC exactement “conçu et construit” pour l’ap-

plication particulière qu’ils doivent en faire.

Le propriétaire de GMC n’a pas besoin de se

contenter d’un camion qui n'a pas la puissance

requise—ni de perdre du profit à Cause de la

consommation exagérée d'essence d’un camion

trop gros pour le service requis.

C'est que GMC produit le plus vaste
assortiment de moteurs dansl’indus-
trie—les célèbres moteurs GMC à
soupapes en tête de 92 à 200 CV—
fosDiesel à 2 temps GMC exclusifs,

+ .     
  

  

 
 

  
de 110 à 225 CV. Etc’est le genre de moteurs

robustes que vous n’avezpas besoin de dorloter!

Chaque moteur GMCest particulièrementlubrifié

contre l’usure, particulièrement ventilé contre

les fumées acides—particulièrement conçu pour

le service de camion!

Pourquoi ne permettez-vouspasàvotremarchand
GMC de recommander le camion GMC,le

tracteurou le six roues de puissance parfaitement
adaptée à votre besoin? Ce sera un vrai camion
à tout point de vue—I'ensemble exactement &ps
proprié de moteur, d’essieu, de boîte de vitesses

et de cadre. Soumettez aujourd’hui
vos problèmes de camionnageàvotre.
plus proche marchand GMC, ©
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Spéciaux de Fin deSemaine
VENDREDI et SAMEDI

BEURRE par 10 livres . . .
SAUC FRAICHE, la livre .
BOLOGNA Wilsil ,complet, la lb.
BOEUF local, bas de côte, la Ib.
BOEUF local, haut de côte, la lb.

88c
40e
33c
30c
50e

. 60c
LARD, flanc ou bas côte, la lb . . . . 3%
POULET du printemps, 8 à 4 lbs, vide, la 1b. 65c

Agneau — Veau — Dinde — Boeuf de l’Ouest

marque Bleue

BOEUF local, épaule, la 1b. .

Votre argent a plus de valeur chez

Camille Gendron
Féléphones: 3521 - 3522 201 Lafontaine

   

    

    

  

     

   
    

  

     

  

 

    

   

  

     
   
   

 
 

ENCOURAGEZ NOS ANNONCEURS
  

  
M. ROLAND CHAMBBRLAND., arpenteur géomètre, man-

 

  

  

  

tenant de retour à Rivière-du-Loup. désire informer le public

qu’il sera à son bureau, comme par le passé à partir de Jundi

le 30 juin, à 28 dela Cour. Téléphone: 2246.
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Grande terre à vendre. 157 acres, 60 en culture et le
reste en bois, grosse maison de 2 étages, eau courante dus

1a maison et dans la grange. hangar it bois, poulailler, garave,

- bergerie, grand jardin et verger. Belle terre pus de roches.

Pix tès bas. Raison de vente: départ.

S'adresser à

Ernest Martineau
SQUATECK, Co. émis.

 

 

TNen TE

A Saint-Juste

 

M. l'abbé RODIER VOISINE ré-
remment élevé au sacerdoce
éxercers son, ministère comme
vicaire à St-Juste du Lae.

Aux Fermières
Les dumes fermières sont à or-

guniser un voyage à Amqui pour
le 11 juillet, dute de l'exposition

I.
inter-cercles.

Cette Journée d'étude tiendra
Heu d'assembée.

Les fermières et leurs amies in-
téressées à fuire ce voyage vou-
dront bien donner leur nom à la
secrétaire, Mme A. Pelletier. 83
Amvot, Tél. 2049, d'ici le 4 juil-
let. Soyez des nôtres le 11 juillet.

 

Service anniversaire
30 juin à 8 heures,

eu l'église St-Patrice sera chanté
le service anniversaire de DM. J.-
Louis Lefrançois, époux de dame
Marie-Louise Sénéchal. Parents
et amis sont priés d'y assister.

Lundi le

 

Saint-Hubert
Le servire anniversaire de da-

me Eugénie Sirois, épouse en pre-

mières noces de feu Luc Morin et
en sevondes Noces de feu Ernest
Lavoie, sera chanté lundi le 30
juin à 01, heures en l’église de
St-Huhert. 

  
   

   
    

 

   

   

  

 

  

 

   

    

  

à UN SOU
d'un

Grande Vente.
chapeauxrocurez-vous deux pour le prix seul

Royaume des Dames
Mme GERARD F. LAPOINTE, prop.

Tékiphone: 3584 109

RIVIERE-DC-LOUP ;

|
|
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Lafontaine

    
  

 

    

 

  

Château Grandville |

AVEC L’ORCHESTRE

Sarlabous
d’'EDMUNDSTON

Mardi le Ter juillet
a 9 HEURES P.M.

Cordiale invitation à tous       
Baseball

Le lub Riviere du-loup visitait
sully dimanche dernier et a triom-

phe ile ee derner an compte de 8
4.
odd les

la partie.

sSude- T7 hommies laissés sur les
buts: 6 coups sûrs, 6 erreurs.

Hiviére-du-loup: 12 coups sûrs,
1 erreur=, 10 hommes laissés sur

les buts.
Lanceur gagnant: Brochu, § re-

traits au biton, 1 hut sur balle.
Lanceur perdant: Labrecque, 10

retraits au bâton, aucun but sur
halle.

Les joueurs les plus en éviden-
ce pour Rivière-du-Loup: L. April,

principales statistiques
de

3 doubles, 2 points: R. Caseault.
2 simples, 2 points: L. Gllbert. ë
simples: A. Côté, 1 triple, 1 sim-
ple. Deschénes, J. P. Brochu et
Guy Ouellet.

Les joueurs en vedette pour

Sully: G. Rohichaud, 2 coups sûrs:
Labrecque, Beaulieu, Tardif, Bard.

    

l'arties jouées dimanche der-
nier dans lu Ligue Rivière Trois-

Pistoles.
Bienconrt 13 vs St-Eloi 8.
Cabane 16 vs  St-Clément 15

Vincent April de St-Clément et R.
Lebrun de Cabano ont frappé

chaenn un coup de 3 huts.
Trois-Pistoles 19 va St-Jean de

Dien 6. R. Pelletier de Trois-Pis-

toles a frappé un coup de 3 buts.
Les parties qui se joueront di-

manche prochain sont: St-Eloi à
St-Jean de Dieu: St-Clément à
Biencourt; Trois-Pistoles à Caba-

no.
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St-Elouthère
Décès:
A l'hôpital &t-Joseph du Lac, &

l’âge de 60 ans, est décédé M.
Antonin Gallant, époux de dame
Alice Rousseau.

Outre son épouse, 1! laisse dans
lg deull quatre fils: Normand,
Bmerile, Gaston et Armand; une
fille: Berthe Gallant et beaucoup
d’autres parents. Il faisait partie
de la Ligue du Sacré-Coeur et des
Chevaliers de Colomb.
Son service a eu lieu en l’égli-

se de St-Eleuthère le 17 juin.
A la famille éprouvée nous of-

frons nos sincères condoléances.

 

Le 18 juin, en l’église de St-
Eleuthère, à neuf heures du ma-
tin, a eu lieu le mariage de M.
Bertrand Levasseur à Mlle Lau-
re-Aimée Landry, de cette parois-
se. La bénédiction nuptiale leur
fut donnée par M. l'abbé Plante,
curé de la paroisse.
Samedi le 14 juin, en l'église

de St-Eleuthére, a été béni le ma-
riage de M. Martial Nadeau avec
Mlle Odette Ouellet.
Divers:

M. Adélard Bérubé était de
passage dans sa famille diman-
che dernier. 11 ,est maintenant
retourné à son travail à Ed-
mundston.
Mme Camille Michaud, de St-

Athanase, était de passage a St-
Eleuthére samedi dernier.

Saint-Denis
Baptéme:

Marie, Cécile, Thérése, enfant
de M. et Mme Henri Franck. Par-
rain et marraine: M, et Mme Pier-
re Franck, grands parents de l’en-

 

 

fant. Porteuse: Mlle Léona Pelle-

tier.
Décès:
A l'Môtel-Dieu de Québec, a

l’âge de 81 ans est décédée Mlle
Caroline Dionne, fille de feu M.
Joseph Dionne.

Son service et sa sépulture eu-

ly TE reli, T -

Ici et là dans la région
 

A *

&
Estcourt
 

Fr Mme Philippe Chénard est de
netour de Moncton, N.B. où elle à
sssisté à 1a graduation de ss ¢fl-
le Réjang au Collège Notre-De-
me d'Acadie, laquelle & obtenu son
[diptôme de secrétaire bilingue avec
ln mote de 90.3%. Blle en a pro-
fité pour rendre visite à son ne-
veu et sa nièce, M. et Mme Geor-
ges Mercier.

Isle-Verte
Mme Théophile Beaulieu,

I'Isle-Verte, était de passage
Québec, à l'occasion de la visite
de courtoisie du croiseur HMCS
Québec, où elle avait le plaisir d’y
rencontrer son fils, d'Halifax,
Guy Beaulleu, First Class Chief
Petty Officer. Elle était pour la
circonstance l'invitée de Mme
Jos. Armand Roy, de Québec.

 

de

 

Service anniversaire
Samedj le 28 juin à 10 heures,

en l’église St-François-Xavier de
Rivière-du-Loup sera chanté le
service anniversaire de feu l'avia-
teur Gérard Thériault, fils de M.
et Mme Gérard Thériault de cette
ville. Parents et amis sont priés
d’y assister.

 

rent lleu en cette paroisse au mi-
leu d'un grand concours de pa-
rents et d’amis.

Nos sincères sympathies à la
famille en deuil.
Mariage:

Le 28 juin sera béni par M.
l'abbé Noel Liaotte, le mariage de
M .Bernard Lizotte à Mlle Fran-
çoise Garon.
Nos meilleurs voeux de bon-

heur aux futurs époux.
Malade: '
Nous souhaitons un prompt ré-

tablissement a Mlle Marie Sirois
et Mlle Henriette Dionne qui sont
actuellement à l'hôpital sous trai- tement.
 

 

72 RUE FRASER

Créée par Pinin Farina, de Turin, Italie, le
plus illustre dessinateur d'autos construites sur commande.

VOICI QUELQUE CHOSE

DE TOUT À FAIT NOUVEAU!

   

 

’Si élégante . . . si luxueuse . . . ‘’ Oui, mais tant que vous
n'aurez pas vu de vos propres yeux et conduit personnelle-
ment la Nash 1952, Golden Airflyte, vous ignorerez les

joies suprèmes de l'automobilisme.

Car seule la Nash peut vous réserver des plaisirs si
nombreux et si inédits: performance,facilité de conduite,
confort, visibilité, tout cela sans précédent.

Faites un tour dans la Golden Airflyte, la meilleure voiture

de 1952, maintenant en montre chez votre dépositaire Nash!

HashTotton Ao
Les meilleures voitures de nos cinquante années

AMBASSADOR

RAMBLER

CANADIAN STATESMAN

Nosh Motors of Canada Lid. Ontario
Siège social et vsine à Toronto, Canada

LEVESQUE AUTO INC.
BTE POSTALE 105
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» Nog meflledts vosux ds bon-
heur socompagnént ves. noUveRus ||

“LE SAINT-LAURENT”, 26 JUIN 1008 = \

Succès en psychiatrie

 

Mille RACHEL BASTILLE, g.m.
g. a obtenu de l'Université Laval
son certificat d’infirmière spé

clalisée en neuro-psychiatrie a-
vec la note très grande distinc-
tion. Mlle Bastille est la fille de
M. Thomas Bastille et de mada-
me Bastille, décédée, de 1'Isle-
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—>Madame Jean Carriere, de
Montréal et ses enfants, fait ac-
tuellement un séjour à Rivière-
du-Loup, chez sa mère, Lady Fi-

set.
—M. et madame H. P. Monsar-

rat ainsi que Mlle Patsy Monsar-
rat sont en promenade à Long Is-
land, N.-Y. les invités de M. el
madame J.-W. Kingsley.
—M. et Mme Bernard Dansereau

et leur fillette Thérèse. de Verdun,
Montréal, étaient de passage à Ri-
vière-du-Loup au début de la se-

maine,
—M. et madame Lauréat La-

voie de Coaticook étaient en no-
tre ville au début de la semaine.
—M. Arthur St-Jean et mada-

me Douglas Carpentier de West
Warwick sont actuellement en
promenade chez M. et madame Ca-

mille Gendron. ;
—M. Jean-Marie Paré d’Amqui

est à Rivière-du-Loup par affai-

res,
 

Prochains mariages
M. et Mme Alexis Lebel annon-

cent le mariage de leur fille Lucile
à M. Rosaire Otis, fils de M. Jo-
seph Léon Otis, décédé et de Mme
Elphège Brochu. La bénédiction
nuptiale leur sera donnée en 1'é-
glise St-Patrice, samed; le 5 juil-

let à 8 heures.

A St-Arsène, samedi le 28 juin
sera célébré le mariage de Cécile
Lajoie, fille de M. et X'ne Alph.
Lajoie à Michel Gagné, fils de M.
et Mme Pierre Gagné, de St-An-
dré.

 

A St-Alexandre de Kamouras-
ka, mercredi le 9 juillet, sera béni
le mariage de Georgette, fille de
M. et Mme J.-Pierre Bélanger avec
M. Roland Lavoie, fils de M. et

Mme Francois Lavoie.

Samedi le 19 juillet sera célé-
bré en l'église de St-Eleuthére, le
mariage de Esther. fille de M. et
Mme Ferdinand Rousseau à M.
Léopold Pelletier de Montréal.

 

Récents mariages
Mardi le 24 juin 4 81% heures

a été béni en l’église de St-Paul
de la Croix par M. l’abbé Wilfrid
Huart. le mariage de Adrienne,
fille de M. Joseph Caron et de
Mme Caron, décédée avec Rosaire,
fils de M. et Hme Pierre Caron,

Pendant la messe un program-
me de chant fut exécuté par les
Enfants de Marie de la paroisse.
Mme Odpha Gagnon-Caron touchait
l'orgue.
La mariée au bras de gon frère

portait une robe en tulle de nylon
blanc neige avec empiècement de
dentelle au corsage et dans la ju-
pe. Son court voile de tulle illu-
sion était maintenu par un dia-
dème de satin et de perles. Elle
tenaît un livre d'heures.
que bijou consistaït en un collier
de perles satin, cadeau du marié.
Mme Edmond Caron, belle-soeur

de
portait une robe de crêpe fran-
cals bleu de roi avec accessoires
blancs; elle portait des roses
blanches à l'épaule.
Mme Pierre Caron, mère du ma-

rié portatït une robe de crêpe bleu
marine avec chapeau de même
teinte et autres accessoires .noirs.
Elle portait des roses rouges à

l'épaule.
Après la cérémonie il y eut ré-

ception chez le père de la mariée.
après quof les nouveaux époux
partirent pour Montréal et Trois-
Rivières.

Pour voyager la marlée portait
un costume de gabardine jaune
pâle, un chapeau en paille de Mi-
lan blanc et vert, création Flo-
rence et accessoires de suède vert.

Le même jour eut lieu le ma-
riage de Nicole, fille de M. Alph.
Pelletier, marchand général, et
de Mme Pelletier, de St-Paul de
la Croix avec Alfred, fils de M.
Joseph Caron et de Mme Caron,
décédée. MM. Pelletier et Caron
servaient de témoins à leurs en-
fants. °
La mariée au bras de son père

portait une robe de style en sa-
tin et tulle blancs. Som court
voile de tulle illusion était rete-
nu par un diadème de perles. Elle
tenait un livre d'heures. Elle por-
tait,un collier, boucles d'oreilles
et bracelet en pierres de lune, ca-
deau du marié.
Mme Pelletier, mère de la ma-

Tiée,portait un ensemble de crêpe
et nylon bleu marine fleuri, un
chapeau de paille blanc et acces-
soires noirs et blancs.
Après la réception qui eut lieu

ches M. Caron les nouveaux époux
partirent pour la Gaspésie.
Pour voyager Mme Caron por-

tait un costume de gabardine gris,
un chapeau de paille jaune, créa-
tion Morgan, avec sacoche et sou-
lMers noirs.
A leur retour ils résideront à

de la Croix.

ipat——————— 
i » : ” *

Son uni- {33

la mariée et dame d'honneur [33

Examen do la Veo

Tél. 2938

 

Ajustoment de Lunettes

N. BELANGER, 0.3.
OPTOMETRISTE - OPTICIEN-

Bureau chez

A. SAVARD, bijoutier.

Rivière-du-Loup, Centre.

 

BIJOUTIER

RIVIERE-DU-LOUP, Centre.

Bloc Belle

Le meilleur assortiment en ville pour Joncs, Bagues

de fançailles, Montres de tout genre,

Articles de fantaisie.

SPECIALITE: REPARATION DE MONTRES,

INSPECTEUR DES MONTRES DU C.N.R.

 

 

 

 

Tél. Bureau: 2592

Manufacturier

8% rue du Cimetière

16 ,rue Beaubien

PRATTE & LAVOIE Enr.
ASSURANCES GENERALES

RIVIERE-DU-LOUP.

  

L. Lafresnaye
et Importateur

Hanufacturier de Mon/ments Funéraires — Pierres Tombales

Importateur de Statues en marbre d'Italie, scuiptées à la main.

Spécialité LETTRAGE DE TOUTES SORTES

Tél. 2147

Rividre-du-Loup, Qué.

 

      
A LOUER — Un logement de 4 pig-

ces avec en plus chambre de bain.
Libre immédiatement, Situé a 21 rye
Iberville. On demande aussi à ache-
ter des jumelles marines ou ordinai-
res, S'adresser à 17 Iberville vu par té-
léphone 2778,

-p.

MAISON A VENDRE — A 17 St-Cy-
rille, terrain 65 x 100, S’adresser à J.
Alexandre Martin, St-Emile d'Auclair.

-P.

MAISON A VENDRE — Au Villa-
ge de St-Hubert, grand terrain, con-
ditions avantageuses. S'adresser à
Mme FE. April, 444 Lafontaine, Riviè-
re-du-Loup.
33-p.-p. ,

MAISON A VENDRE — Dans le
village de Ste-Hélène. Libre immédia-
tement. Cause départ. S'adreseer à Luc
Ovide Ouellet, Ste-Hélène, Kam. Con-
gitions: payable comme loyer.

-PD.

9600000000000000000000000

COMBLEZ VOS DESIRS
De voir disparaitre vos troubles

d'amour, d’argent, gêne, timidi-
té. Je vous dévollerai le secret de
vous guider, vous faire aimer par
l'unique méthode ‘‘Clairvoyance’’
par l'hynoptisme. Garantis et
confidentiel. Inclure enveloppe af-
franchie.

rof. . D. Plante
O. P. 112, Station C,

Montréal.

 

 

 

83-p.

 

 

as

J. MAURICE CLOUTIER
Ingénieur Conseil

ARPENTEUR GEOMETRE

Travaux de génie civil et arpentage

NOTRE-DAME-DU-LAC, Cté. Témis.

205533

 

 

  

AVIS

Contrairement à ce qui a été

annoncé précédemment, le restau-

rant Drive-In, La Pointe, Rivière-

du-Loup,

heure 30 am,

Fernand Ouellet

sera ouvert jusqu'à 1

  ©0000000000000000000000000
 

Votre abonnement est-il
échu ?... Si oui, veuillez le
renouveler immédiatement.

 

  
Motocyclette Indian 74, 1948, à

vendre ou À échanger. En très
bonne condition.

S’adresser à

Condé Lepage
2098 46 Ste-Anne

Rivière-du-Loup
Tél,

33-p.

     

   

  

 

 

  
est toujours au complet.

ajoutée à nos prix.

Téléphone 2077 ,
*

 

 - PEINTURE.
Notre assortiment de peinture pour intérieur et extérieur

Les produits Munphy ont la meilleure renommée sur le
marché par leur qualité et leur, durabilité. De plus îls ne s’é-
caiilent pas et ne fendillent pas.

PRIX SPBCIAUX PAR QUANTITE
La dernière augmentatiun dans les peintures n’a pas été

Jos. Chartier
AGENT DES PEINTURES MURPHY ET NARVO

ege

@aumon vals ot 20 variétés de poléeons
fours de ln semaine. :

+Bpéslatité: Fromages “Ge toutes ‘ sortes, "7
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Examen de la vue of sjustement
de lunettes

BUREAU ET LABORATOIRE
Voisin du Château Grandville

106 rus Lafontaine Rivière-du-Loup Tol. Te
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Pourquoi s’appolle Désir, le fram de Tennessee Williams ?
Les journaux canadiens accor- combrée de Manhattan, et conti-

dalent une attention nouvelle a Dus de manger ¢a et 1a, aux
Tennessee Willlams, fl y a quel- comptoirs de restaurants populai-
que temps, en marge de la version res. La gloire ne lui montait pas à
cinématographique de sa pièce: A {la téte. Dans ses loisirs, il se ré-
Btreetcur Named DeSire. Ils s’at- fugait derrière la scène du thsaa-
tardèrent à l'oeuvre, peu à l'au-jtre où se jouait son oeuvre, pour

ur, resté mal connu. C’est à Jui |UDe partie de cartes avec les mu-
faute, car il ne chercha jamais |Biciens noirs de l'orchestre. Wil-

éclairage autour de sa personne. |liams, un homme du Sud, y re-
Le dramaturge est le plug simple trouvait une ambiance naturelle.
des hommes. Il n’a ni vanité ni en-[1l n’est pas ce qu'on appelle un
Yle des grandeurs. Au temps où sa |megrolover, mais il n’est pas non
pièce tenait en haleine les criti- plus de ces Américains qui mépri-
ques new-yorkais, il ne lui ynt pas Sent les hommes de couleur et re-
à l'dée de se loger de façon con-|fusent de frayer avec eux. Il les
venable, n de se payer un repas estime à l’égal des blancs, ny plus
un peu soigné. Il ‘touchait alors nf moins, et se moque des préju-
des royautés de $2,000 et plus, gés. Tennessee Williams, qui est
chaque semaine. De passage dans originaire du Mississipi, travailla

la métropole américaine, il garda |ça et là aux Etats-Unis, jusqu'en
la chambre louée dans la partie en- |Californie. Mais il n’est chez lui

que dans le Sud-Est. Auss; vit-il
de façon habituelle à la Nouvelle-
Orléans, dans le Vieux Carré aux
souvenirs français et espagnols.

“+ x

 

Il avait trente-trois ans, quand
lui vint le grand succès. Les cri-
 

 

  
A quel age

la plupart des

femmes prennent-

elles leur retraite?

R .

Dix ans plus tét

que les hommes —

en général à 55 ans.

| Fe Sain
ture

tiques n'hésitèrent pas à le mon-
ter aux nues, allant jusqu'à dire
qu'il était l’Eugône O'Neill de ge
génération .O’Nneill, reconnu com-
me le plus grand dramaturge de
son pays, reçut le prix Nobel en
1936. C’est à la Nouvelle-Orléans
que l'auteur conçut son drame et
l’écrivit pour la plus grande par-
tie. On n’en saurait douter à son
titre étrange, presque burlesque,
pour la plupart des gens: Un
tramway nommé Désir. Telle est la
traduction littérale, admise, con-
sacrée. Elle tient, mée ans le
texte anglais, A une erreur d'in-
tenprétation. Car il se promène à
la Nouvelle-Orléans un tram por-
tant l'inscription Desire, qui cir-
cule du Vieux-Carré à la rue Dé-
siré. Avec le temps, le mot perdit
ses accents aigus et devint Desire.
Voilà pourquoi le tramway de Ten-
nesssee Williams s’appelle Désir.
Le dramaturge n'eut pas toujours
l'existence facile. Né dans une fa-
mille bourgeoise, il montra en ses
jeunes années des dispositions de
rôveur et de poète, sans beaucoup
de sens pratique. C’est avec peine
qu'il fit ses études. Trois ans d'a-
bord A l’Université du Missouri,
où il décrocha l’un après l'autre
les prix de littératurei prose et
poèmes. Le Jjugeant assez armé
pour la bataille de la vie, son
père le casa dang une fabrique de
chaussures, où il pensa mourir
d'ennui et de dégoût. Il n’en est
pas revenu. ‘The job, dit-il, was
designed for insanity. It was a li-
ving death’. Il époussetait chaque
jour des douzaines d’échantillons
et passait les après-midi à copier
des commandes, soit de longues
séries de lettres et de chiffres. Il
écrivait le soir, avalant tasse sur
tasse de café pour se tenir éveil-
lé, A la manière de Balzac. T1 se
rendit malade à ce régime et dut
entrer à l'hôpital.

“ + x
Ses médecins lui rendirent un

service unique. Ils lui déconseillè-
rent le travail de l’usine et lui
imposèrent un repos. Il se réfuga
chez ses grands-parents, qui le re-
mirent sur piel et lui permi-
rent de terminer ses études à l’U-
niversité de 1Mowa, en 1938.
Dang l'entre-temps, il écrivait des
pièces qui enrent quelque succès,
mais dont il n’était qu’à moitié
content. Quand son père essaya de
le ramener à l'ndustrie, il prit la 

Elles vivent aussi plus longue-
ment que les hommes. Les fem-
mes qui gagnent leur vie doi-
vent done g’assurer une pension’ |
de retraite qui dureru long-
temps. Plus d’une femme se
rend compte que les polices de !
la Mutual Life du Canada, avec
leur sécurité absolue, l’augmen- |
tation constante de leurs valeurs
en espèces et la générosité des
dividendes depuis des années,
sont le moyen par excellence
d'avoir une pension raisonnable
pour l’avenir. Ayez un entretien
sur ‘ce sujet avec un représen-
tant de la Mutual Life du,
Canada aujourd’hui même.  
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- pièce en trois cates. Ce n'était pas

|puis remaniée par

route et erra à travers le pays,
travaillant ça et là, écrivant dans
ses loisirs. 11 fut garçon de ta-
ble à la Nouvelle-Orléans, homme
à tout faire dang une entreprise
d'élevage de pigeons, en Califor-
nie. Dans un concours pour jeunes
amateurs, il gagna d'abord un
prix de $100 pour une pièce en un
acte puis un autre de $1,000, du
Dramatists Guild Fellowship de
New-York, pour Batle of Angels.

le succès définitif, mais il y avait
de l'espoir. Williams se rendit à
New.York, où l'agent qui s’inté-
ressait à lui, Mile Audrey Wood
(Madame William Liebling) fit
en sorte de lui ouvrir les portes
l'une apr&s l’autre. Battle of
Angels fut d’abord jouée à Boston,
condamnée par la censure, retirée

l’auteur. De

nouveau sans le sou, celui-ci eut
une autre période de bohème, re-
devint farcon de café à New-York,
puis Mlle Wood lui obtint un pos-
te à Hollywood, au traitement de
$250 par semaine. Il n’en croyait
pas ses oreilles. C’est pendant cet
autre séjour en Callofrnie qu'il
écrivit The Glass Menagerie, cette

Ménagerie de Verre que l’on joua à
Montréal. Revenu à la Nouvelle-
Orléans. dont le charme le tient
depuis le premier contact, il y
écrivit son Streetcar. Le reste est

ENSEIGNEMENT GRA-
JUIT DE L'ENTRETIEN
ET DE LA RÉPARATION
DES TRACTEURS ET
GROUPES -MOTEURS
INTERNATIONAL
Demandez-nous “œujours.
dvi mime tous rensois

”

LA VIE DU L'ESPRIT

De tous les genres littéraires,
le roman est sans doute celui qui
peut nous pro-
curer les plai-
sirs les plus va-
riés. Il peut être
en effet une ex-
ploration des
Problèmes les
plus graves qui
se posent à la
conscience des
hommes; il peut
aussi être uge
reconstitu tion

Flus ou moins
fidèle d'une épogue,
ciété, d’une tribu; il
n’être quune belle histoire racon-
tée four distraire le lecteur, lui
faire oublier ges soucis gboti-
diens. Il y a, en somme, des ru-
mans pour tous les goûts, et sans
doute est-il heureux qu'il en soil
ainsi,

Je vous entretenais il y a quel-
que temps de Galigai et des Sains
vont en enfer, daus lesquels Mau-
riac a peint les tourments d’une
Ame avided'amour et qui ne con-
naît que la solitude, et Cesbron
décrit la vie des prétres-ouvriers
de la Mission de Paris. L'un et
l'autre ont posé dans ces romans
des problèmes qui touchent À ce
Qu'il y a de plus grave dans notre
âme de chrétiens. Ce sont les plus
graves problèmes religieux que
pose également Graham Greene
dans The End of the Affair, qui a
été traduit par Marcelle Sibon et
publié aux éditions Robert Laf-
font dans la collection Pavillons
sous le titre In Fin d’uwe liaison.
C'est un roman à lire et à médi-
ter. Mais c'est de quelques ru-
mans plus légers que je veux vous
Parler aujourd'hui, et* qui, plus
qu’ils nous troublent ou mous é-
meuvent, nous charment légère-
ment.

Les Chevaliers de la lung de
Jean dwe Baroncelli est uh roman
qui, du début à lu fin, se lit aves
une égale facilité et saus nous
ennuyer. Cette histuire d'une
grande famille aristocratique dans
notre monde où les masses sont
reines a le charme de certains
romans anciens qui nous plaiseni
précisément par ce qu’ils ont d'ar-
chaigue, Ce roman évoque ce
grand monde des journaux, des sa-
long et du cinéma où se créent
les modes et se fabriquent les
slogans, et il y a dans les Cheva-
liers de la lune tout un côté bril-
lant qui n'est pas dépourvu de
charme, au contraire. On lit ce
roman comme on~voit un film hoi-
lywoodien: c’est un plaisir qu'on
peut bien se peremitre de temps
en temps dans un monde qui lv
nous apporte pas toujours
coup de cousolations. Le roman u
paru aux éditions de la Table ron-
de et a été réédité pur le Cercle
du livre de France.

C’est dans un monde bien dii-
férent que nous conduit Henri
Quéffélec dans Tempéte sur Douar-
nenez. Ce roman, qui manifeste
chez l'auteur un seus de l'humour
très accusé et un goût =vvident
pour le pittoresque, nous peint ce

 

d’une
peut aussi

so-

 

connu. Sauf que son vériiuble nom
n’est pas Tennessee, muis Tlioma-
Lanied Williams.

L'ILLETTLE

 

Nommé directeur

 

La nomination du docteur Panl
Lefebvre comme directeur médicul
de la Cie Davis & Lawrence (Cu-
nada) Ltée. pharmaciens
facturiers de Montréal, est annon-
cée par F. W. Ballentine,

Bachelier ès Arts et gradur de
la faculté de médecine de l'Uni-j
versité de Montréal, le docteur
Lefebvre a fait ses stages d'inter-
nat eux hôpitaux Notre-Dame et
Hôtel-Dieu de Montréal.
Le docteur Lefebvre succère un

docteur J. Art. Valois qui, apres;
avoir occupé ce poste pendant,
quelque temps, a dû offrir su ré
signation lors de sa nomination
récente comme directeur de !’Hb-
pital Ste-Anne à Ste-Anne de Bel-

  

Quelques romans
par Guy Sylvestre

‘que le héros de ce roman

beau |

manu |

|
viet.

président. |

i

monde des pécheurs bretons dont
la mer est la patrie réelle et qui,
revenus au port, y semblent en
exil. Il est vraj que Louis Mar-
zin finira par épouser, comme
dans tous les romans «d'amour,
cette Maria Le Meur qui l'a at-
tendu et longtemps; mais
comme tous les marins, jl semble

sou-
vent : très ausant aime encore
beaucoup plus ses Poissons que
les jeunes filles. On pourrait pres-
que dire que Tempête sur Douar-
nenez est le roman de la sardi-
ne. Ceux qui ont lu dans la Nou-
velle Revue canadienne le récit
de Gabrielle Roy: Sainte-Anne-la-
Palud auront plaisir à comparer
le récit de cette romancière de
chez nous à ce chapitre du roman
de Queffélee où il décrit le mêé-
me pardon breton. Et ceux qui
s'intéressent à l'idéologie commu-
niste liront avec amusement la
description de la réunion publique
organisée par le Parti et à laquel-
le les pôécheurs s’endarent parce
que, au lieu de leur parler de
leurs poissons, les dirigeants com-
munistes leur parlent de l’indus-
trie et de l'armée soviétique. I! y
& là un humour de bon aloi, qu'on
retrouve d’ailleurs un peu partout
daus ce long roman qu'ont publié
les éditions du Mercure de Fran-
ce.
_ Avec le Feu de PEtna, Henry
Castillou continue la tradition du
roman de brigandage et son Meuro
est un Mateo Falcone contempo-
rain, l'auteur n’a voulu qu’écrire une simple histoire el il a réussi
jà maintenir ‘’’intérét du lecteur
jusqu’it la dernière page. Nous
{gardons de notre jeunesse ce goût
[des histoires de brigands coura-
HEUX, ce qu; prouve qu'il reste en

internationale de
nouvelles.

Si

sensationnelles

vous voulez, purtant en va-
cances, emporter =quelques ro-
mans, vous pourrez, en plus des
Lrois précédents et de beaucoup

d'autres certes, glisser dans votre
suc de voyage NilFauve. le dernier

roman de Germaine Beaumont, pa-
ru récemment chez Plon. Vous y
découvrirez un monde très com-
plexe et une toute petite fille at-
tachante —et cela n’est pas fré-
quent, car rares sont les roman-
|ciers qui savent se rappeler assez

bien leur enfance pour en tirer la

 
jmatière d'une belle oeuvre. Ger-
maine Beonumont y a réussi et Sil-
(sauve est un des bons romans
| de l’année. Après avoir exploré

le grand monde de Paris, l'univers
,des pécheurs bretons et des bri-
{gands italiens, vous vivrez quel-

ques lieures en compagnie d'une

| famille normande qui perpétue,
semble-t-il. des moeurs. un style
de vie. qui sont en voie de dispa-
rition.

| Et si, voulant relire cette oeuvre
profondément mystérieuse que
vous n'avez pu épuiser à une pre-
mière lecture, glissez auprès de
Silsauve dans votre sac. cet ex-
;traordinuire Mivage des Syrtes de

Julien Gracq (Librairie José Cor-
ti) qui est un des rares romans
des dernières unnées qu'on puisse
‘vraiment lire plus d'une fois.

 

Questionnaire
canadien. . .

 

1---Quel traité garantit la fron-
tière non fortifiée entre le Ca-
nada et les Etats-Unis?

3—Quelles sont leg cinq
grandes villes du Canada?

3-—Quelle partie des revenus fédé-
raux ont été affectés aux paie-
ments d’alloqations familiales
en 19507

4-—En quelle année le Canada ab-

plus
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adm
canadiens, Cette à été prise à l'Hermitage, à

, français plusieurs émissions musicales qui

Je de nombreux artistes. Jean Desiauriers, aprds consulta.
; tion avec Marcel Henry, explique 1eprojet de RatioCanadaques. pe
+ ques que l‘on entendre cours de Ia saison, Os aii

tout homme quelque chose de
l'enfant. et lorsque le bon bri-
gund est entouré, comme l’est ici

Mauro, d'une intrigante déliscieu-
se et d'un vieux politicien retors
qui cherche à l’exploter, nous a-
vons le trio classique. Le Feu de
lina, qui à paru =aux éditions

Albin Michel, ressuscite pour nous

ce monde des brigands =italiens
qui a toujours attiré l'attention

des curieux ot qui parvient par-
fois à fournir à la grande presse

Pour l'établissement des
familles rurales |

Les crédits de l'Etat ne peuvent
pas résoudre tous les problèmes
du peuplement rural. Il faut que
chaque citoyen s'y intéresse, car
un juste équilibre entre la popula-
tion des villes et celle des cam-
pagnes est à l'avantage de tous.
Aucune équivoque ne saurait

exister quant au sens que revêt
l‘établissement rural chez nous.
Il s'inspire du patriotisme le plus
vrai, en même temps que le plus
pratique: aider notre peuple A
conquérir de larges tranches de
sa patrie en y multipliant ses foy-
ers et ses paroisses agricoles. C'est
pourqoui NN. 8S. les Archevéques
et les Evêques, dans leur Lettre
pastorale collective du 11 octobre
1946, ont recommandé que le pro
duit de la quête faite dans les égli
ses en la solennité de la St-Jean-
Baptiste, jour de notre fête natin-
nale, soit versé aux oeuvres d'éta-
blissement rural. Cette année, il
en fut de même dans plusieurs din-
céseg de la province de Québec.

 

L'occasion était belle pour no.
tre population de poser un geste
collectif de solidarité envers sa
propre cause, Il importe donc
l’on soit partout saisi les buts
qu’entend poursuivre la Socièt*
Canadienne d'Etablissement Rural.
Car plus que des moyens pévcu-
niaires, c’est de la compréhension
populaire qu'a besoin cette Sucié-
té pour que son oeuvre de rénova-
tion rurale se propage et soil
vraiment utile aux familles et aux
jeunes qui s'adressent à elle en
grand nombre. Le temps est plus

que jamaig à l'action positive ot

concrète.

qu

—_——

Lisez le ‘’Saint-Laurent‘

 

sorba-t-il le plus grand nom-

bre d'immigrants?

5—Combien y a-t-il de tricoteries

au Canada?

REPONSES: 5--336; 4 1913

alors que plus de 400,000  immi-

grants sont entrés au Canada: 3

$309 millions plus les frais dud

ministration: 2—-Montréal, To

ronte, Vancouver, Winnipeg of

Hamilton; 1—ILe traité Rush Bago!

signé en 1817.

 

DI6USHE PT COMMSÉCHSEO ES POÉS COMM CS SES HI

QUATRE FAITS
illustrent

le pritcordial

(

RAPIDITE—Le prêt Cordial
Niagara se bâcle rapidement. -
H suffit parfois de 20 minutes;
rarement plus de 24 heures.

MONTANTS—Vous pouvez
emprunter jusqu'à $1,000...
quelquefois plus. || est de
bonne politique d'emprunter
en certaines situations.

ASSURANCE—Une assurance-
vie vous protège sur un em-
prunt de $1,000. ou moins,
sons frais supplémentaires.

CONDITIONS—Nos plans de
remboursement allouent jus-
qu'à 24 mois. Un prêt Niagara
est à votre disposition. Voyez
votre représentant Niagara

aujourd'hui.
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Peur us service PROMPT «à COURSES .
Rendez-vous à Ip

Station de Service Shell
TÉLEPHONE: 2007

COIN FRASER-JOLY RIVIERÉ-DU-LOUP

   

  

    
  

   

  
     

   

  
  
   

 

   
   

     

   
    

    

   

   
   

   

 

    
   

   
  
  

     

   
   

  

 

     

  

   

        
  

    
    
  
      
  
   
    
   
  
   

  

 

    
La censtitution de l'indépendance de l'ancienne colonie italienne
de la Libye est entrée en vigueur le 24 décembre 1951. Le premier
roi de Libye, Saïd Mohammed Idriss Et Senoussi (au centre), pro-
nonça alors la déclaration d'indépendance du nouvel Etat sou-
Verain devant la première session des deux Assemblées qui cons-
tituent son nouveau Parlement, La ConsGitution libyenne, composée

d'un préambule ct de 213 arliecles répartis en douze chapitres,
a été prévue par une résolution que l’Assemblée Générale de
l'Organisation des Nations Units adopta le 20 novembre 1949,
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Les architectes, les plätiiers, les contracteurs

et les propriétaires qui ont fait l'essai de

“MICAFIL” disent tous:

| @ qu'il est plus facile à employer parce qu'il ne pèse que 8 livres
par pied cube.

| @ qu'il dure plus longtemps — il n'absoirbe pas l'humidité, il sèche
sans gondoler ou se défoimer, il ne craque pas, ne se dissout, ne se
désagrège ou se décompose.

@ au’il assure une meilleure protection contre les froids ou la cha-
leur extrêmes et contre les tisques d'incendie.II facilitera l'octroi de
primes d'assuronce moins élevées.

Remplace le sable duns les constructions modernes pour les plôfrages
avec du gypse.

Adressez-vous à votre vendeur BISCO ou à un contracteur aujourd'hull

Monufacturiers de

BARDEAUX D'ASPHALTE
LAMBRIS

TOITURES EN ROULEAUX
différentes couleurs et nuances

FEUTRES ET REVETEMENTS
d'asphalte ou de goudron

MATERIAUX A TOITURES
“BUILT-UP”

PLANCHES MURALES “BISCO”
Triplex — Green Board

Burley Board — Burley Tile
ENDUITS A TOITURES

CIMENTS DE PLASTIQUE et
PEINTURES

IMPERMEABILISANTES

LAINE MINERALE “FLEECE LINE"
CIMENTS DE TOITURE

Aggrégats “MICAFIL” pour
plâtre et béton et pour l'isolation

Consultez votre vendeur
BISCO aujourd'hui même
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FERRONNERIE LEVEILLE J. MIVILLE et FILS

A. L. PELLETIER ENRG.
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  dressez-vous chez votre PHARMACIEN«
ou envoyez vos films à

 

QUEBEC PHOTO SERVICE, Case postale 1364. Québec, P. Q.

Régimepour.
vieillards
—

Les personnes Agoes préfèrent
d'habitude les aliments chauds
méme en été. Quan: elles ont de
la difficulté avec leurs dents, on
hachera les alimeuts solides. 1!
leur faut la même nourriture que
lorsqu'elles étaient plus jeunes,
mais en moins grande quantité.
On trouvera souvent que quatre OU
cinq repas légers par jour sont
préférables à trois gros, Les per-
sonnes âgées aiment souvent les
bonbons: maig elles ne doivent
pas manger de suce en trop grau-
de quantité.

Lisez “Le Saint-Laurent”

trangers demandera peut-être un
peu d'adaptation. D'habitude, ce-
la se fait tout ceul avec le temps.
Mais, pour s'assurer qu'il est en
bonne condition physique, on lui
fera subir un eamen médical com-
plet exn portant une attention
spéciale À ses yeux, à ses oreilles
et à ses dents. S'il a besoin de lu-
nettes et qu'on pe lui en donne
pas, il peut passer pour noncha-

 

 

 

Début à l’école
le préparera bien à l’avance, men-

lant et arriéré, alors que sa seule
difficulté est de ne pas bien voir.
On devrait traiter toute défectuo- talement et physiquement. Quand

il n’a pas l'habitude: de jouer avec |sité de l'ouie, afin que Jl’enfant

Un enfant doit-il commencer à|d’autres enfants, Ia vie scolaire [ait toutes les chances  voulues

fréquenter l’école cet autumne, onjavec des douzaines de jeunes é.|d'uvuncer diaus ses études.

eee  

 

 

 

UNE AIDE EFFIGAGE

qu'elle est à terre!

qui lui revient.

Pour les Femmes Pâles et Faibles

Cie Chimique FRANCO Américaine Ltée,

aux mères de famille

Pour être sublime le rôle de la maman n'en est
pas mens épuisant! Son programme de travail n'est
pas toujours en proportion de ses forces et pour s'être
donnée corps ct âme, un bon jour, elle se rend compte

Madame qui voulez rester la compagne idéale
de votre mari et la vraie maman toujours à
ne négligez pas votre santé; donnez-lui l'importance

Elle est souvent la cause du bonheur
ou du malheur d'un ménage. Pour posséder la vigueur,

l'endurance, la joie de vivre; il faut que le sang soit riche, rouge et généreux. To-
nifiez-vous, n'attendez pas d'être au bout de vos forces, prenez sans tarder les
bonnes PILULES ROUGES.

Les bonnes PILULES ROUGES. parleur formule à base de fer, chassent
la faiblesse en rendant le sang rouge ct fort. Il suffit souvent de quelques boîtes
seulement pour voir un changement pour le mieux. Les bonnes PILULES ROU-
GES sont faites pour aider la femme chaque fois qu'elle est faible, pâle, déprimée,
nerveuse, qu'elle perd l'appétit ou le sommeil ou éprouve des malaises causés par
un manque de fer (hémoglobine) dans le sang.

PILULES ROUCES
1566, rue St-Denis, Montréal.

  

son poste,

 
 

*

La Maison

MARCHE DES ACTIONS
du 10 su 18 Juin 1058 |

Après avoir, à la suite de New-
York, nettement retourné sa ten-
dance au début du mois en inaugu-
rant un nouveau mouvement de
hausse, la Bourse de Montréal,
cette semaine, a fait montre de
fluctuations étroites et irréguliè-
res, mais dont le solde fnal est
encore positif.

La seule avance de groupe qui
soit appréciable est révélée par les
“pâtes et Papiers", dont l'indice
est aujourd'hui à 706 (plus 11.66).
FRASER COMPANIES, la valeur
la plus dépréciée du groupe ces
derniers mois, à gagné 1 - point
pour finir à 17 et PRICE BRO-
THERS revient à 31 (plus 1 3-8).

Sur le reste du tableau, varia-
tions d'indices de groupes infinité-
simales; mails nombreuses correc-
tions individuelles de cours dont
on retrace aisément la cause dans
des informations de portée parti-
culi¢re. Ainsi, DOMINION TEX-
TILE et CANADIAN COTTONS ont
révélé avec quelle sévérité la cri-
se du textile les avait éprouvées
au cours du dernier exercice, sol-
dé par une faible marge bénéficiai-
re. L'action DOMINION TEXTI-
LE, 4 10 3-8, a perdu de point;
et la CANADIAN COTTONS, 4 57%
1 1-8. Ens ens inverse, la Bourse
a réagi à l'annonce de résultats
en progrès, en poussant INTER-
NATIONAL POWER à 64 (plus
3). Le marché semble avoir sup-
puté la limite des effets des bais-
ses de prix récentes du plomb et
du zine sur CONSOLIDATED MI-
NING & SMELTING. Tombée jus-
qu'à 32, il y a un mois, l’action
s'est progressivement rehaussée
jusqu'à un maximum de 364, et

un cours de fin de semaine de
35% (plus % au cours de la se-
maine). Elle a été la valeur la
plus activement négociée lors des
dernières séances. Depuig trois se-
mafnes, SHAWINIGAN est re-

marquable de fermeté. La semai-
né passée s'est terminée sur un
nouveau gain d’un point (43).
Autres hausses notables: BULL-
DING PRODUCTS à 33 (plus 1%),
DOMINIO NGLASS à 55 (plug 3),
MASSEY-HARRIS à 11 5-8 (plus
5-8).
Parmi les valeurs en moins bon-

ne disposition, signalons CANA-
DA CEMENT à 67 (moins 1), IN-
DUSTRIAL ACCEPTANCE COR-
PORATION à 46 (moins 1).

Cur le Curb, en fin de semai-
ne, CAMPBELL CHIBOUGAMAU
a gagné jusqu’à 1.15 pour attein- dre un nouveau maximum de 3.-
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NOTRE PROVINCE

LES LUMIERES

À LA

EN PLEIN ESSOR

BRILLENT

bau(fia
...et au Temiscamingue . . . en Gaspésie . .. a Péribonka

A la Pointe aux Outardes, les maisons des

cultivateurs sont mieux éclairées et les travaux

agricoles sont moins difficiles. L'électricité est

maintenant à la disposition des habitants de cette

intéressante région de la Côte nord. Elle répand

sa lumière dans les logis et les granges, pompe

l'eau, rend les tâches moms ardues, ajoute de

cent façons au bien-être de la population.

Plus de 450 domiciles s’y servent maintenant

de l'électricité,

diesel.

présentement fournie par un

Mais l’on a déjà commencé à mettre en

valeur des chutes d’eau voisines. Une zone plus

étendue ser                              

grand nombre de Canadiens jouiront bientôt

des avantages de l'électricité.

Voilà un exemple caractéristique de l'extra-

ordinaire progression de notre province.

D'année en année,les lignes d'énergie s'étendent

de plus en plus loin dans les régions rurales —

— au Témiscamingue, par

Gaspésie et dans l'Abftibi .

lac St-Jean .. .

exemple . . . en

. . au nord-est du

Il y a dix ans, dans la province de Québec,

seulement 20 domaines ruraux sur 100 étaient

électrifiés.

sur 100.

Aujourd'hui, l'on en compte 55

Tout comme l'Industrie du Québec, notre
Agriculture a recours, de plus en plus, à nos

prodigieuses ressources en houille blanche.

Cette richesse est un élément important de notre

développement économique et elle offre aux
jeunes Canadiens de magnifiques occasions de

réussite et de prospère avenir.

CETTE RÉCLAME FAIT PARTIE D'UNE Se SÉRIE PUBLIÉS PAR

Motson#
  

chronique
d'informationéconomique

présentée par

du G. Beaubien & Cie, Ltée, Québec.

en les mettant en
d'autres enfants de leur âge et de
leur condition.

  

 

  

 

35. Cette forte poussée fait suite
à la nouvelle d'un contrat impor-
tant de livraison de suivre passé
par la société avec l’administra-

tion américaine.

MARCHE DES OBLIGATIONS
du 10 au 18 jun 1053

Aisance sur le marché des obli-
gations fédérales (reculs de % a
14 point) et provinciales, où Vor
s'attend à une émission de $50,
000,000 de la province d'Ontario.
En convertibles les 3. A, OIL

se sont quelque peu relichée; de
leur résistance de la semaine der-
nière. La 3% % 1961 se cote À
120 (bid) (moins 14), la 3% %
1962, récemment lancée, 4 104%
(moins #4). CANADA SOUTH-
ERN OILS, valeur à fluctuations
très larges, perd 5 points (115
bid). Sur les autres titres, dans
l'ensemble, gffritement de lor.
dre d'% point.

 

L'emblême du
championnat
de golf :

 

Emblème d’un championnat ca-
nadien, la Coupe d'Or Seagram,
remise chaque année qu vain-
queur du tournoj de champiounat
omnium de golf, n'a jamais été
remportée par ur Canadien.

Nos golfeurs auront une fois de
rles l'occasion de la  reterir au
bays lorsqu'ils affronteront, du 16
au 19 juillet, sur le parcours St-
Char.es de Winnipeg, les mei!-
leurs golfeurs des Etats-Unis.
Comme ceux-ci pratiqueni leur
sport à coeur d'année, oa ne
compte pas trop sur une victoire
canadienne, et c’est regrettable
parce que la Coupe d'Or passe
pour être le trophée sportif !e plus
riche et le plus beau de notre
pays, sans compter qu’on y a at-
taché pour $15,000 de prix
Façonnée avec le méma souci

de la perfection qui caractérisait
les orfèvres auxquels on doi: les
superbes présents offerts par la
reine Victoria, la Coupe d'Or me-
sure 22 pouces de hauteur. Ce tro-
phée comporte un coffret d'or
monté sur un socle en onyx massif
et renfermant un parcuernin où
sont fnscrits les noms des déten-
teurs de la Coupe. Le tout est sup-
porté par des pieds d'argent fine-
ment ciselés. Deux castors ep or
servent de supports supplémentai-
res, Les armoiries du Capada et
leg mots “Seagram Goid Cup”
sont gravés sur la face aitérieure
du coffret.

De style grec et toute en or, la
coupe proprement dite surmonte
le coffret. On y a gravé l’écusson
de la Royal Canadian Golf Asso-
ciation.

Depuis qu’elle est devenue, en
1936, l'emblème de la victoire au
tournoj de championnat omnium
du Canada, elle n'a guère passé
plus d'un mois par année dans
notre pays. Elle y revient tous les
ans, À l’époque de la grande é-

preuve, mais elle doit invariable-
ment retourner aux Etats-Unis
pour y être exposée dans le pa-
villon du club représenté par le
vainqueur. Ce phénomène s'est
produit chaque année, sauf il y a
cinq ans, alors que par sa victoire
à l’'omnium canadien, Bobby Loc-
ke, venu d'Afrique du Sud, a fait
accomplir à la Coupe le plus long
voyage de son existence.
(es pérégrinations d'un trophée

de $10,000 ne vont pas sans quel-
ques difficnités. En raison de sa
forte teneur en or, la Coupe est
sujette à de nombreux règlements
internationaux; touchant l'expédi-
tion de ce métal précieux. Chaque
voyage de la Coupe nécessite donc
la préparation d’une liasse de do-
cuments relatifs aux assurances et
À la douane, ainsi que de permis
de toutes sortes. De temps à au-
tre, elle est retenue en cours de
route pour l’accomplissement de
certain&s formalités douanières,
mais chaque année elle revient au
pays à temps pour le grand tour-
not.

 

Pour l'enfant arriéré

 

Les enfants arriérés ne sont pas
rares. Une éducation familiale at-
tentive peut développer à pleine
capacité les facultés de ces en-
fants. Dans les localités où se
trouvent plusieurs enfants arrié-

leur disposition. Quand il n’y en
à pas assez, les mères peuvent se
grouper dans Je but de tenir des
classes où les enfants arriérés ap-
prendront des leçons et des jeux
simples, méthode qui aide à mon-
trer aux enfants le travail d’équi-

développementpe et facilite leur
contact avec

 

Quand votreDOS
vous fait mal rés, les autorités scolaires mettent |

parfois des moyens d'éducation à

 

BILLRÉ { rm

Le bou lunyoge…

Us apdtre du bon langage vient
de diparaîire, en Ja personne de
l'abbé Etienne Blanchard, sulpicien
de Montréal.

Il meurt à da veille du Troisiè-
me Congrès de la langue frangal-
se, qui l'eût fort intéressé — et en
même temps récompensé de qua
rante ans de travaux ey faveur

de notre langue.
Je possède parmi mes livres la

deuxième édition de son ‘‘Diction-
naire du bop langage’: elle est
datée de 1915. Ce volume u été
suvi d'une foule d'opuscules, de
questionnaires sur le méme sujet.
On a méme vu up jeu de cartes
spécial affecté à la correction des
fautes usuelles.

L'abbé Blanchard, aux premiers
temps de Beg campagues, a par-
couru la province de Québec, afin
de propager ses idées.

Il n’était pas un brillant ora-
teur: sa voix méme était dépour-

vue du timbre clair qui eût conve.
nu à la défense de sa cause. En
dépit d'une applecation soignée,

sa diction restait un peu pâteu-
se... Mais il avait lg “feu sa-
cré’. Il était plein de son sujet,
et il y était parfaitement compé-
tent.
On l'a taquiné d’abord pour ce

zèle, — que personne pourtant
n’osait trouver jndiscret, car nous
en étions rendus, un peu partout,
& parler un charabia honteux. Le
vocabulaire, la syntaxe, tout était à
redresser: quant aux gnglicismes,
ii vaut mieux n’en pas trop parler.
Cela n'empécha pag les plaisantins
de la chronique de moquer la ‘‘ma-
nie” de l'abbé Blanchard. Dieu sait
cependant sù nous en avions be.

soin, si nous en avons encore be-

 

soin, de ces ‘‘mamiaques’”  pré-
cieux...

Depuis plusieurs années, il se
tenait au second plan. Il avait
vieilli, comme tout le monde. Sur-
tout il avait vu le ‘“flambeau’’ re-
cueilli par des mains plus jeunes,
par leg organsations tournées aux
mêmes fins.

Je ne sais s’il a contribué à la
naissance de la “Société du Bon
Parler français” de Montréal. Cet-
te association a continuué, en fait,
et étendu la propagaude pour It
bon langage. Elle comprend des
dizaines de milliers de membres,
dont la majorité se trouvent dans
la région de Montréal. Son ani-
mateur, feu Charles Massé, a bien
mérité de la langue française, car
il aura accompli une oeuvre de

grand mérite.

M. Blanchard aussi ne doit pas
être oublié. Il avait eu des pré-
décesseurs dans la propagande
pour le bon parler, depuis Arthur
Buies et ules-Paul Tardivel. Il au-
ra tout de méme fait sa marque.

Il a droit & 'hommag. de notre
peuple. Il a bien servi lu cause

francaise!
BAPTISTE

 

 

  

 

       
 

  
DURANT 40 ANS

DE POUVOIR, LES

LIBÉRAUX ONT

VERSÉ EN

CRÉDIT

AGRICOLE
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rota: $81,000,000.00

 

       

  

 

  

 

  

Les travaux de drainage réclamés par les culti-
vateurs, mais réprouvés par les libéraux, font le
sujet d'une critique de nos adversaires,

De 1944 à 1952, l'Union Nationale, grâce à sa

politique de drainage, a récupéré en faveur de plus
de 20,000 cultivateurs dans la province, au delà

de 500,000 acres de terre en faisant creuser des

cours d’eau sur une étendue de 2,925 milles.

Ces travaux d'envergure pour l'assainissement

des terres ne se sont pas faits tout seuls. La tâche

en a été confiée à plusieurs entrepreneurslibéraux
comme nationaux,

Pour avoir affecté une somme de $25,000,000.

de 1937 à 1940 et de 1944 à 1952, au drainage des
terres, au bénéfice des cultivateurs du Québec, les

libéraux accusent Duplessis de gaspillage. Voilà

leur façon d'apprécier l’aide à la classe agricole,

Avec le même montant, monsieur Lapaime sug-

gère que nous maintenions plutôt nos troupes en

Corée durant 15 jours,

A
TYrmpoint. iHorn

les.CETTEOsvotreré
LJ 3 >.

 

 

 

À
Les cultivateurs de la province

ont bénéficié de la Loi du
Prêt Agricole (Duplessis, 1936)

comme suit: °

1936 à 1939 $35,000,000

1946 à 1952 46,000,000

I
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Joutler de Rivibresdu-Leuee bt

L'histoire nous affirme - que
lers instruments A Mesurer

temps étaient comparativement
silencieux, tél ls chandelle gra-
dude, le sablier, et un peu plus
tard la clepsyde, beaucoup plus é

 

s laborée. Mais avec l'invention du
‘premier échappement

=

mécanique
invitée, lit-on, par le moine Wie
bert, devenu plus tard le pape
Sylvestre II, le tic.tac de la mon
tre et de tout instrument horloger
devint familier. Ce bruit est à
l’horlager jugeant une montre ce
que les coups réguliers et assour-
dis du coeur sont au médecin os-
cultant un patient. Les tic-tac
peuvent facilement permettre à
l’horloger de deviner le mal qui
ronge la montre et ne lui permet
plus de tenir le temps.
La plus ancienne horloge mé-
@dont on connaisse la cons-

Vos programmes préférés à C H G B
(LA VOIX DU BAS DU FLEUVE)

truction est celle qui donna son
nom au Quai de l'Horloge à Paris.
Elle fut placée là en 1370. C'était
une machine volumineuse en fer
forgé, toutes les parties du mé-
canisme, les engrenages même, a-
yant été façonnés au arteau et au
feu. L’appareil pesait certainement
plusieurs quintaux, guxquels s'a-
joutaient deux poids de 500 livres
chacun. Elle fut imitée sans grands
changements durant deux siècles:

ee
 

Constipation!

   

    
  
  

   

Une ou deux

ROBOL
ce soir—

effet demain
matin

35é la boîte, 3 pour $1.00  

—

en potlt voluma pour les a ‘
tements, en grand pout lesal.
fices. |
Les imperfections du

XVIIe siècles de faire

du début ne tarddrent pas
grouper en certaing centres assez
nettement déterminés. La com-
munauté d'habitat, les échanges
de connaissances et de moyens,
suscitèrent ce qu'on peut appeler
des écoles. Il y eut celles de Paris,
de Londres, celles de Blois, d Ge-
nève, d'Allemagne, qui produisirent
bon nombre de ces montres avant
1674.
La montre est un instrument de

mesure du temps. Malgré sa peti-
te taflle et son apparence de sim-
plicité, c’est une machine tres
complexe, car l'indication de l'heu-
re se subdivise, pour Ye mouve-
ment, en fonctions multiples:
comptage des battements du ba-
lancier et réglage de leur durée,
remontage du ressort moteur, mi-
se à l'heure. Aussi le nombre de
pièces composant une petite mon-

tre est-il extrêmement élevé: 120,
en moyenne, pour une ontre sim-
ple. Tous ces éléments, roues, pi-
gnons, vis, leviers, ressorts sont
traités en prévision des fonctions
à replir. Plus la fabrication de la
montre se rapproche de la perfec-
tion, plus grande est la précision
obtenue. Car il ne s’agit pas seu-
lement d’obtenir une précision ini-
tiale, encore faut-il la conserver
le plug longtemps possible. C’est,
au long des années, une constante
régularité de marche qui fait tou-
the la valeur d’une bonne montre.
Nous distinguons à proprement

parler 5 sortes de montre. La mon-
tre étanche, la montre automati-
que, le chronographe, le compteur,
et ia montrecalendrier.

LA MONTRE ETANCHE

On pourrait dire ,en un certain
sens, que les montres respirent.
En effet, par suite de l'échauffe-

ment et du refroidissement conti-

nuels de l'atmosphère, le volume

d'air contenu dans la montre se

 

LUNDI au VENDREDI:
8.30 à 10.00 a.m. LE COURRIER MUSICAL 52

3.45 p.m. AU MOULIN QUI CHANTE

345 à 4.00 p.m. LE CINEMA AUJOURD'HUI
2.05 à

SAMEDI: 10.15 à 11.00 a.m.
10h. à 12h. p.m. — CAFE DANSANT!

POUR LES JEUNES

de
[ae1avie qui indiquent le 1-5, le
1-10, et le 1-1000 de seconde. !

 (Votre courrier, mesdames).

Meare du fompe et bijoux à travers les ges |

tat

se

tège le mécanisme de la montre de
l'infiltration de l'eau,
de

LA MONTRE AUTOMATIQUE

Les montres-bracelets à remon-
tage automatique connaissent ac-
tuellement une grande faveur dans
le
nies à l'intérieur d’une petite mas-
se
dre
basé sur la gravitation, es trans-
met au ressort moteur de la mon-

tre,
ment tendu. A l’avantage de n’a-
voir pas à remonter journellement

sa

précision
du
rég
matique que dans une autre.

Le chronographe est une mon-
tre

montre courante,
prend une aiguille de plus. Cette

der
pen
ave
pac
courts.

Le compteur est un

qui
du
teur. Il en existe une grande Va-

riét

La montre calendrier

une

l'industrie horlogère. En plus de

la
lhe

seconde, de la minute et de

ure, elle indique le jour, le ! 1s dy )

quantième et souvent même Jle|rent d'assurer l'existence

mois et les phases de la lune.

Aujourd'hui, grâce à divers ins-
truments de précision, il est pos-

sibl

mojdidie
de is température,

soit aspiré, soit refoulé. La mon-
réglage tre absorbe ainsi de

s'ont pas empêché les XVI, et Doussidres qui se mélangent à
de très {lhuile; avec le temps, cette huile
chacun s'encrasse et nepeut plus remplir

dans sa ville; les rares horlogera #8 fonction principale, c'est-à-dire
A se le gralseage. Pour remédier à ce

grave inconvénient,
créé la bofte hermétiquement clo-

   constamment. Selon l'é-
l'air est

minuseules

l'horloger a

appelée boîte étanche, qui pro-| -

et surtout
la poussière.

monde entier. Elles sout mu-

qui oscille lbrement au moin-
geste du bras. Ce mouvement,

quj est presque continuelle-

montre s'ajoute celui d'une
fccrue, car la tension

ressort est sensiblement plus

ulière dans une montre auto-  
LE CHRONOGRAPHE

qui indique l'heure comme une
mais qui com-

nière peut être actionnée indé-
dament et sert à enregistrer,
c une grande précision dees es-
es de temps relativement

LE COMPTEUR

instrument

Visiteurs militaires au siège l'ONU

fon,
—

 

Ces cinquante vétérans de la campagne de Corée représentent dix-
neuf Etats membres de l'ONU à l’armée de Corée, à savoir: Australie,
Belgique, Canada, Colombie, Ethiopie, France, Grèce, Inde, Luxem-
bourg, Pays-Bas, Nouvelle-Zélande, Norvège, Philippines, Répu-
blique de Corée, Afrique du Sud, Thaïlande, Turquie, Grande-
Bretagne et Etats-Unis. Les visiteurs militaires étaient récemment
de passage au siège de l’Organisation des Nations Unies, à New-York.

/
 

comporte uniquement l’aiguille
chronographe et celle du comp- |cherchent

niques =mécaniques
ont fait de l'industrie

tous leg moyens

é, adaptés à tous les besoins
la vie moderne. 1! y a des

versante.

LE BLJOU

LA MONTRE CALENDRIER
Le bijou remonte

est aussi
de |dustrie de l'homme, sont les

spécialité traditionnelle

naire, certainement son

raffinement, et la

de ses premiers sentiments
e de trouver Je bobo d'une ;

; ection pour sa compagne
montre en écoutant son tie-tac. Pa rir les premiers

un médecin écoute notrecomme
coeur. Ainsi, des heures de travail

son
montre et ce réglage est mécani-

TOUS LES JOURS ON ECOUTE CHGB A 1350 Kilocycles que. Les inventeurs modernes qui

hasard de ses Voyages.

Attachés tant bien que

ung aux autres, ils formérent

évitées dans le réglage de la  
imazinables. let.
de la mon-

tre une merveille de précision ren- j=ent des échantillons de

a la plus hau- jexéeution, est

te antiquité. Ces produits de l'in- ‘d'une

furent

taux originaux, qu’il rencontre au,

mal les

 

moteur V-8
STRATO-STAR
de 110 CV

Plus puissant! Moteur V-8
vitra-moderne, à hovte com-

itat de l’'expéri-

) pasar vous-mémel

+Essayezla

Unconfort
à la mesure de vos goûts

 

> EMPATTEMENT PLUS LONG

Faites une reposante promenade
d'essai dans l’entièrement nouvelle
Ford 1952, aux imposantes dimen-

aite sur mesure pour
faits sont là pour

prouver combien cette belle voiture
est grande et confortable. Vérifiez
vous-même et vous verrez que les in-
térieurs luxueux de la Ford offrent
tout l’espace et le confort voulus . . :
vous découvrirez aussi que les por-

andes, cette
année . . . que les banquéttes de caout-
chouc-mousse sont larges et moel-

. que les pédales de dé-
le freinage Power-Pivot

suspendues” et dégagent com-
plètement le plancher. Sur la route,

sions. Elle est
votre confort.

tières sont encore plus

Jeuses ….
a et

sondou

~ ELEGANCE
SANS
PRECEDENT

 
vous constaterez que l’empattement
plue long et les amortisseurs auto-
réglés rendent les randonnées plus
agréables etFlue reposantes . . que
la direction devient plus facile grâce
à la nouvelle voie AV plus large.
Faites l’essai du nouveau moteur V-8
Strato-Star de 110 CV avec l’une ou
l’autre de ces boîtes de vitesses: la
souple commande automatique“ (la
plus parfaite des commandes auto-
matiques); l'économique surmultipli-
cation* et la boîte de vitesses syn-
chronisée et silencieuse. A tous les

ints de vue, c’est la Ford qui
omine parfor vi son confort
ets formance. Voil. urquoi
vous choisirez une Ford! pourra

CARROSSERIES
ENTIÈREMENT
NOUVELLES
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SCommande automatique, srmulti.
plication et pneus à paroi blanche
facultatifs moyennant supplément.

 

 

“fente

teeh- , premier collier, le premier brace-
en réalité, le premier bijou.

Tous les musées du monde expo-
cet art

(primitif, art qui se perfectionna
iTentement au cours des siècles, et
dont le bijou égyptien si varié, sl
délicat dans sa conception et son

la manifestation
vivolée vers la heauté, le

raffinement, ainsi que le souci

sûrs témoins de son état de ciVili- tonjours Impérieux de plaire à sa

sation aux différentes époques.

les premiers soucis de l'homme fU-s-ique, fut de tous temps un des
compagne et de l'embellir. La Bel-

quoli- centres les plus prospères de l'art

dienne de sa civilisation emlbryon-'an Dijon.
premier

démonstration
\nciennement, les bijoux étaient

réservés nniquement aux familles
ajsées, mais, les conditons écono-

crise |anes ct socales ont changées et

"ont fait participer plus de gens

su bien-être, et par suite éveillé

chez eux le goût du luxe.

Les bijoux représentent souvent
une partie du patrimoine d'une fa-
mille, dont ils marquent en mê-
me temps les différentes étapes.
«convent de plusieurs générations.
Les vieux éGcrins fanés dans les-
quels reposent Jes joyaux, rappel-
lent la date de naissance, de fian-

cnîllps. de mariage.

LE DIAMANT
LA COUPE DU DIAMANT

La première opération faite par

les experts, consiste en un examen

attentif À la loupe afin de déter-

miner dans quel sens le grain de

la pierre se tronve, comment elle

doit être coupée. .

Ensuite j1 marque la pierre avec

de Venere de Chine afin de mon-

trer où le diamant devra être cou-
pé, Avant de fendre un diamant
brut. on le retient dans une pièce

à l'aide de shellac. Tine petite
est ulors faite à l’aide d’un
diamant très coupant. La

doit être faite à J’endroit
où le couteau sera =posé

anfre

fente
même

de diriger le cou-
ligne désignée. Au-

de marteau peut

être un désastre et le diamant

une perte Totale. Les particules

qui tombent serviront A une au-

tre opération. Lorsque la pierre a

“té fenduer, le couteau. fait d'a-

rier spécial. est placé dans l’ou-

vertur, ét d'un petit coup de mar-

être faite afin
teun dans la
trement le cond

teau. le diamant est divisé en

deux. Mais, de nos jours, la plu-

{part des diamants sont sciés et

voici de quelle manière l’on pro-

vide,

Le diamant est fixé à "aide de

clefs de métal an-dessus de la scle

rotative en bronze-phosphore, d'u-

ne largeur de 35-10,000 de pouce.

Les hords de cette scie sont 1m-

prégnés de poussière de diamants

et la plerre est alors coupée, Dans

le procédé qui “onsiste à obtenir

un diamant de coupe régnlière, la

pierre doit être arrondie avant

d'être sciée en déux.

Chaque partie est alors tenue

par un bont de métal et on l'insè-

ré dans nne roue qui tourne très

vite. L'on arrondit le diamant À

laide d’un autre diamant fixé A

un long baton et. en dernier lieu,

nn procède an polissage. Le dia-

mant est poll a l'aide d’un disque

tournant dont la surface est cou-

verte d'huile d'olive et de poussiè-

re de diamant. Cette table tour-

Tiante tourne a raison de 2,500 ré-

volutions a la minute. La poussiè-

re de diamant alors polit la jierre.

La plupart des diamants possèdent

R8 facettes.

L'unité de base pour * l’évalua-

tion d'un diamant, est le point.

pour fendre la pierre et elle doit {duaujourd hui

Prise de rubans eu
Collège Sto-Anne

SainteAnne de la Pocatière,
(DNC) — Le colldge de Ste-Anne
de la Pocatière était, hier soir, le
théâtre d'impressionnantes et tou-
chantes ctrémonies à l'occasion de
la prise des rubans des ‘adieux des
finissants’ et de la distribution
solennelle des prix. Son Exc. Mgr
Bruno Desrochers, évêque du dio-
cèse de Ste-Anne était présent de
même que Mgr Alphonse Fortin,
P.D., gupérieur du Collège et tous
les professeurs de la maison. La
salle des promotions du collège é-
tait remplie à craquer d'anciens
élèves, des amis et des parents des
élèves.

Dans la montagne du colège, au
pied de la Madone qui s'est faite
la gardienne de leurs aspirations,
les 38 finissants, en chantant leur
reconnaissance À la Vierge, ont é-

 

pinglé à leur poitrine le ruban.
symbole de la carrière dans la-
Quelle ils se dirigeront. Ces jeu-
nes offrent ulnsi les prémices de
la vie nouvelle qu’elle leur a aidé
à choisir. Geste de reconnaissance
et d'hommage, toujours émouvant.
Comblant l’anxieuse attente des

parents, de leurs professeurs, de
leurs jeunes confrères, de leurs
connaissances, les finissants se
sont avancés  processionnellement
vers la foule qui les attenduit à
l'entrée du Collège. C’est un mo-|
ment d'émotion qui fait revivre
dans les coeurs les plus chères
confidences, qui réalise les plus
beaux espoirs et qui manlfeste des

aspirations inattendues.
Grand Séminaire pour le diocèù-

se de Ste-Anne: Gilles Couillard,
fils de M. et Mme H. Couillard de
SteAnne de a Pocatière; Raymond
Madore, fils de M. et Mme Cyprien
Madore de St-Patrice de ltivière-
du-Loup; Régis Michaud, fils de
M. et Mme J. Herméuégilde Mi-
chaud, St-Patrice de ltivière-du-
Loup; Rodrigue Lagacé, fils de M.
et Mme Ludger Lagacé, St-Thomis
de Montmagny; Bertrand Blanchet,
fils de M. et Mme Louis Blanchet.
St-Thomas de Montmagny; Jules
Castonguay, fils de M, et Mme
David Castonguay, St-Roch des Aul
naies; Rémy Mignault, fils de M
et Mme Zéphirin Mignault, Ste-Hé-
iene de Kamouraska; Antoine Bon-
chard, fils de M. et Mme Antoine
Bouchard, St-Philippe de Néri.
Grand Séminaire pour le diocè-

se de Québec: Jean Louis Brochu.

fils de M. et Mme J. Raoul Brochu

de Québec; Emilien Doyon, fils

de M. et Mme Gédéon Doyon de st-

Joseph de lJeauce; Philippe Gilbert.

fils de M. et Mme Mathias Gilbert

de Notre-Dame de la Providence,

Beauce.
Dominicaln: Ovila Bélanger, fils

de M. et Mme Pierre Bélanger de

St-Alexandre.
Oblat: Robert Bourgault, fils

de M. et Mme Albert Bourgault,
de Ste-Perpétue de L'Isiet,

Fraternité Sacerdotale: Marcel

Lagacé, fils de M. et Mme Char-

les lagacé de St-Eleuthère.
Pères Blames d3Afrique:  Ray-

mond Boucler, fils de M. et Mme

Stanislas Boucher de Notre-Dame

du Portage: Léonard Pelletier, fils

de M. et Mme Antoine Pelletier, S1-

Paul de Moutimagny; Marcellin

Lévesque, fils de M. et Mme Jo

seph Lévesque de Rivière-Quelle:

Adrien Bouchard, fils de M. et

Mine D, P. Bouchard de Mont-Joli.

Missions Etrangères: Pierre Ri

chard, fils de M. et Mme Alexuu

dre Richard de Qudhec,
Médecine: Gabriel Beaudoin,

fils de M. et Mme J. Alphonse

Beaudoin de Québec; luureut Ruv-

 

11 faut cent polnts pour up carat
Actuellement un diamant parfait
que nous classerons 3X. vaut au
détail $1,400. Vous serez peui
être surpris si je vous disais

aux Etats-Unis, a
près enquête faite, plus de 40 p

cent des diamants en circulation,
sont de qualit éimparfaite.

LA l’ERLE

ba nuissance
vée est une très délicate opéra-
tion. En effet, Fhufître mère, si
l’on empivie ce mot, doit-être âgée
de trois ans, avant que l'on y in-
troduise le grain, petite perle, ex-
trait d'une simple huitre de Jace

Après que l'hu-tre d'eau salée a
été ouverte et que l'on à extruit
les matières étrangères, l'on fait
une ; incision dans l'estomac ei
l'on dépose le grain dans cette
blessure, la recouvrant à d'aide
d'une petite membrane enlevée à
une autre hu-tre parfaitement sai
ne. ll s’agit là d’une vraie opé-
ration, d'une greffe purement vt

simplement.
Une fois cette opération termi-

née, l'hu-tre est placée dans une
chaudière contenant une petite
quantité d’eau salée. L’huître y

repose une journée; après quoi
elle est placée dans une grande
cage que l'on descend dans les
profondeurs de la mer. À tous les
trois mois, l'on sort cette cage de
15eau et l'on procède à un netto-
yage de l'hufître. On enlève, sur la
surface, toute matière impure, qui
pourrait nuire à l'huftre. Et le

manège continue durant 5 ou 6
ans, ce n'est qu’à ce moment que
l'huître est définitivement montée
à la surface et qu'on examine at-
tentivement le contenu.
En examinant ces hultres pour

d'une perle culti-

—

Un résultat merveilleux: =
C’est ce que vous ebtiondrez en utilisent, pour tous

vos travaux d'embollissement et de rénovation, ls poin-
ture de qualité “QUEBEC”.
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Lord de St-Mathieu de Montmagny.
Claude Mercier, fils de M. et Mme
"Alphonse Mercier de Bte-Huphé
mie de Montmagny.

Droit économique: Hector Thi-
boutot, fils de M. et Mme Jomeph

mond, fils de M. et Mme Alphonse
Raymond de St-Louig de Kamou-
raska; Richard Côté, fils de M. le
notaire et de Mme Georges Côté
de St-Patrice de Rivière-du-Loup:
Jean Charles Lévesque, fils de M.
et Mme Télesphore Lévesque St-|D. Thiboutot, de Ste-Hélène de Ka- ’
Bruno de Kamouraska: Lucien mouraska.
Grenier, fils de M, et Mme Alcide Ingénieur métallurgiste: Patrice
Grenier de St-Ludger, Co! Fronte-) Bélanger, fils de M. et Mme ,O-

vila Bélanger, St-Murcel de 1'Islet.nac; Jacques Marquis, fils de M.
Actuariat: Léonce Beauieu, filset Mme Gérard Marquis de Québec:

Marius Bérubé. fils de M. et Mme de M. et Mme Léon Beaulieu, St-
Laurent Bérubé de St-Denis de Ludger du Rivière-du-Loup.
Kamouraska. Commerce: Anatole Robichaud,

Médecine chiropraetique: Renaud fils de M. et Mme J. Edouard Ro-
Côté, fils de M. et Mme Ernest |biehaud.
Côté, Edmundston, N.B. Psychologie expérimentale: Mar-

Droit: Gérard Lebel, fils de M jcet Dumais, fils de M. et Mme J,
et Mme André-AHert Lebel, StF Dumals, Ste-Anne de la Poca-
Patrice de Rivivre-du-Loup. tière: Ferdinand Ouellet, (prési- Architecture: Panl André Caou-!dent de la promotion), fils de M. et
ette, fils de M of Mme J Fugène Mme Joseph Ouellet, de St-Phi-
Caouette, de Thetford Mines. lippe de Néri, Réal Chamberland,

Génis forestier Jean Claude fils de M. et Mme Arthur Cham-
Lord, fils de M. et Mme Prosper'berland, St-Philippe de Nérl.
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‘re . la complaisance de
trouver des solutions”

Un homme qui a fondé une entreprise

il y à quelques années rendait ainsi

témoignage. récemment, à la banque

qui à contribué à son succès:

“Nous nous félicitons d’avoir eu un

banquier qui, à part l’expérience, avait la

complaisance de trouver des solutions

inspirées à la fois par l’expérience et

par l’imagination.”

Les banques à charte sont toujours

empressées à étudier les nouveaux

prohlèmeset les besoins changeants de

leurs clients. En tout temps, devant tous

vos problèmes bancaires, vous pouvez

compter sur votre banquelocale où

l’imagination s’alliera à l’expérience pour

vous aider à ‘‘trouver des solutions”.

Cette annonce, tirée d’une

lettre authentique, est

présentée par

LES BANQUES
QUI DESSERVENT
VOTRE VOISINAGE

   (suite à la page 10)
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LA SUISSE] FAMEUGE FOUR
GES ALPES, SES MONTRES
ETSA BIÈRE] NATURELLEMENT,
M. WESTERMFIER, BRASSEUR
DE L'HISTORIQUE BRASSERIE
LOWENBRAU FUT L'UN
SEPT EXPERTS
CONT ON DEMANDA L'OPINION
AU SUJET DE LA BÈRE
PILSENER LABATT
Ii ANTICIPA LE VEROICTDE

  
  JOHN LABATT LA)

  

ZURICH suisse

Le 26 avril yon
"ou. prends plaioir à confirmer! que cote BNO ss

est excoflente” ;
. tides

3 Wesbermeler =
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Assemblée trimestrielle des. membresdu Conseil de Comté de Rivière-du-Loup
A une session générale et tri-

mestrielle du Conseil Municipal du
Comté de Rivière-du-Loup, tenue
au Meu ordinaire des sessions (au
chef-lieu) du dit comté A l'Hôtel
de Ville de Rivière-du-Loup, mer-
credi le 1le jour de juin 1952 à
10 heures de l’avant-midi, à la-
quelle sont présents MM. Joseph
Rioux, maire ‘de Trois-Pistoles;
J. M. Bertrand, pro-maire de l'Is-
le-Verte village; Adélard Mi-
chaud, maire de Cacouna paroisse;
René Rioux, maire de St-Eloi; Ls.
Proteau, maire de Notre.Dame du

Portage: Philippe Boucher. maire

de 8t-Paul de la Croix; I’rudent

Dionne, Maire de - St-Modeste;

Ludger Sirois, malre de St-Patrice
de Rivière-du-Loup; Joseph Mus-

sé, maire de dt-Antonin; Alphon-

se Lévesque, maire de Stelfrun-

çoise; Alphée Martin, maire de St-

Epiphane; Arsène Chouinard. mai

re de 8t-Arsène; Juun Uhs,

ger, maire de St-Jean -Bapri-te

l'Isle-Verte paroisse; Isidore

 ladministratives de

Blnone
+ ton des 71

— [depuis la derniers >

vesque, maire de Notre-Dame de
l'Isle-Verte; Ludger Pelletier, mai-
re de St-Clémentà Thomas Caron,

maire de St-Cyprien et Isidore Jal-

vert, maire de St-François de VI-
ger, formant quorum sous lu pré-

sidence de son honneur le préfet,

M. Jos. Rousseau, maire de st-

Jean de Dieu.
M.

Hubert, M. Ernest Luronche,

re de Cacouna village et M.
Beaulieu, maire de Raudot

absents

ce,
Après la prière

Omer

d'usage. il

tes de «la dernière session telles

que lues sotent adoptées. .
Le secrétaire

dossier volumineux

dance se rapportant

la
trait aux cours

municipaux er à
“olntions de

de correspon

Corporation,

avaut d'enu, aux

Conseil
dont

Cn

==iut,
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André Crevier, C.D.
Docteur en Optomeétrie

EXAMEN DE LA VUE.

A... l’occasion de son

offrez-lui le plus opprécié des cadeaux

une CINE-CAMERA
C'est également le plus opportun des

CADEAUX de NOCES

PER

C. P. 321  

RENT

5U2 iafontaine

STATION   
   
    
    

le fatur marié! Ë

VIE DE GARÇON”

UNE CINE-CAMERA

on effet de rupi-«rter de

images du Voyake

nuptial, et aussi, par la suite,

de conserver pour toufours le

touchant souvenir des prenrers

pas des enfants

periret

précisuices

 

   

 

Freddy Massé, maire de St-
mai-

sont

à l'ouverture de la séan-

est

résolu à l'unanimité que les minu-

donne lecture d'un

aux affaires

l'exéeus,

aucun caractère particulier ne mé
rite d'être souligné.
Lu aussi une lettre de M. J. A.

Breton, 1.f., gérant général de l'As-
sociation Forestière Québécoise,
Inc. du 12 mat 1952, séflicitant de
nouveau une contribution de $50.
du Conseil de Comté de Rivière-
du-Loup à leur association.

Après avoir discuté de nouveau

sur la question, les membres du

Conseil désirent à l’unanimité, in-
former M. Breton que la situa-

tion financière actuelle de la Cor-

poration Municipale du Comté, vu
les dépenses considérables d’admi-

nistration qu’apporte la réglemen-

tution de nombreux cours d'eau

municipaux dans le Comté ne

permet pas au dit Conseil d’accé-

der à cette demande. Adopté.
Les membres du Conseil de

Comté disoutent de l'importante

affaire du maintien des usines du

Canudien National à Rivière-du-

Loup, qui est de lI'ntérêt général

de tout le comté, ainsi que sur

In réfection complète de la voie
du chemin de fer Témiscouata.
A ce sujet, M. le préfet Jos.

Rousseau, maire de St-Jean de

Dieu fait part à ses collègues du
Conseil! de Comté, des paroles en-

courageantes du T. H. Premier

Ministre, M. Louis St-Laurent,

lors d'une délégation de la Rivie-

re-du-Loup à son bureau à Otta-

wir.
; En conséquence, les membres
“dn Conseil Municipal du Comté de
Stivière-du--Loup, à  l’unanimité.

| désirent exposer fermement leur

jopiniion pour Je muintien à la

Liviere-du-Loup des susdites usi-

nes du Cunaden Nutional et pour

tu réfection complète de la susdi-

te*voie du chemin de fer Témis-

À cause des raisons d’in-

tfret vital d'abord de la Cité et

hénéfices immédiats qu’en reti-

re toute la région.

\ ces causes, le Conseil met sa

 
confianee dans le Premier Minis-

tre, le Tries Honorable Louis St-

Laurent ainsi qu'il compte sur

“on collègue, lhon. Ministre des

l'Transports, M. Lionel Chevrier.

ba sur leurs autres collègues du

| Gouverne ment.
| 11 tmporte d'ajouter et les mem-

Cbhyres de ee conseil s'en voudraient

de ne pas remerdeier et de ne pas

ipprouver le travail inlassable de

[notre vaillant et dévoué député

jM- J-Frs. Pouliot. dang ces cas

{ nous l'invitons ü continuer de

Ëiravaîiler pour la réussite de cette

affaire, Adopté.

[Lu une requéte de la Municipa-

lité de St-Clément, aux fins dé

tudier la possibilité d’adopter un

réglement visant à interdire les

stationnements louchest un peu

tout dans les municipalités du

Lt, puisqu'on connaît très cer-

tainement les raisons qui motivent

tes dits stationnements.

En ronséquence, il est résolu à

l'hnanimité que la susdite requête

soit prise en sérieuse considération

par ce consel et qu ‘elle soit remise

à plus tard pour étude, Adopté.

Le secrétaire donne lecture d'un

rapport de M. Alphonse Raymond.

de St-Louis de Kamouraska, du 15

mai 1952 surintendant spécial

sur la Rivière Verte, le Rulsseau

nyaat trait aux dévelop-| Noir, ete,

| pements à date se rapportant à la
cours d’eau| réglementation des

; précités

| En conséquence,

lunanimité que le susdit M. AIl-

| phonse Raymond soit maintenu

| uns ses fonctions de surintendant

rein] encore trois mois en atten-

les documents qui lui seront

il est résolu à

| “pe

; dant

|
i
 

Jeunesfilles maigres,
acquérez une

silhouette élégante
Gagnez de 5 à 10 livres —

et plus d'entrain

|

! Vos milliers qui n'avalent jamais pu prendre du

polis possèdent maintenaut une silhouette gracieuse

et n'ttayatte. Grâce à Ostrex, finis les membres
ançuleux, los Cavités disgracieuses. Il engralsse

celles quamalgrit un sang trop faible en fer. Il
donne de l'entraîn, améliore l'anpétit et Ia diges-

tm: sus repas vous profiteront davantage, Ne

eratgnez pas trop d'embonpolnt. Cessez lorsque vous
Ie format deaver acquis In silhouette désirée.

Essayez lesprésentation te coûte quo 60 cants.
rnmprimés toniques Ostrex dès aujourd'hui; Îls vous

donnerent beauté, vitalité et poids désirés. Ches
tous lea pharmaciens.

 
 

aseavié

La PremièreSangue
BANQUE DE MONTRÉAL

 

au Canada

SUCCURSALES à votre service à RIVIÈRE-DU-LOUP
et dans les ENVIRONS -

Succursale de Rivière-du-Loup :
Succursale de Matane: EMILE

DENIS ROY, gérant
FOURNIER, gérant

sécant

À tanaciens DANS TOUTES LES SPHERES DY LA VIE DEPUIS 1817

nécessaires pour la poursuite de
son travail. Adopté.
Le secrétaire donne lecture d'u-

ne requête de MM. Bdousrd Cboui-
nard, Thomas Fraser, René 00té
et J. Antoine Larouche de Notre-
Dame du Portage, aux fins de rè-
glementer un certain cours d’eau
qu’on pourrait nommer cours d'eau
Fraser situé en la municipalité de
Notre-Dame du Portage et qui
serait un embranchement au cours
d'eau de la Grande Cèdrière.
En conséquence, il est résolu à

l'unanimité que M. Alphonse Ray-
mond de St-Louis de Kamouraska,
soit nommé surintendant spécial
aux fins de verbaliser s'il y a lieu,
le cours d’eau précité, et qu’un dé-
lai de trois ois lui soit accordé
pour faire son rapport.
Que les ingénieurs de l’office

du drainage soient invités à fai-
re l'arpentage dans ce cas, aAus-
sitôt que cela leur sera possible.

Adopté.
Lu une lettre du sous-ministre

de l’Agriculture, M. René Trépa-
nier, du 2 juin 1952, par laquelle
il informe le Conseil de Comté de
Rivière-du-Loup, que sur les jns-
tances du député du dit comté, M.
Roméo Gagné et du député du
comté de Kamouraska, M. Alfred
Plourde, l'Honorable Ministre de
l'Agriculture consent à se char-
ger des travaux de drainage pro-
jetés dans la Grande Cèdrière et
ses branches, moyennant une con-
tribution globale de $4000.00 de

la part des intéressés.
En conséquence, il est résolu à

l’unanimité que M. Alphonse Ray-

mond de St-Louis de Kamouraska,

soit nommé surintendant spécial,

aux fins de odifier le procès-ver-

bal de la Grande Cèdrière du 26

novembre 1951, pour établir dans

quelle proportion cetle somme se-

ra répartie entre les divers grou-

pes d’intéressés et qu 'j] soit prié

de faire rapport dans un délai de

trois mois. Adopté.

Le secrétaire fait connaître au

Conseil une nouvelle promesse

d'octroi de $192,00 de l'Honorabl”

Ministre de l'Agriculture recom-

mandée par M. Roméo Gagné, au

cours d'eau Morin, St-Arséne, St-

Epiphane.

Advenant 3h. 40 minutes, l'or-

dre du Jour étant épuisé, il est ré-

solu à l'unanimité que la présen-

te session soit levée. Adopté.

 

Ralliement des aveugles
aux pieds de Notre-
Dame du Cap

 

Plus de 1000 aveugles et leurs
guides de la Province de Quéhec

se sont réunis au Cap de la Made-
leine à l'occasion du 2e pèlerina-
£e national des Aveugles organisé

par la Société Amicale des Aveu-

gles.
750 aveugles et leurs guides

sont partis de Montréal par bateau.

dimanche soir le 8 juin, ont passé

la nuit en prières et sont arrivés

au Cap de la Madeleine lundi ma-

tin. Durant toute la nuit les péle-

rins ont prié sous la direction de

M. l'abbé Jean Legault, vieaire A

St-Jean-Baptiste de la Salle. qui

a fait la préparation à la confes-

sion et à la messe. MM. les abhés

J. L. Guillemette, directeur à lu

Société, R. Picard. vicaire à Ste-

Catherine. R. Fecteau. p.s.s. les

Rév. Pères Jean Cwvpihot, csv. F.

Bérubé, c.s.v., J Manny, o.m.i, À.

Lemay. ass. I. Tavoie, s.j. en.

tendent les confessions.  
A l’arrivée au Cap de la Made-;

leine les pèlerins sont reçus par

le Rév. Pare J. Rinfret. amt. |
La messe de communion est sui-

vie des exercices du Chemin de Le,

Crotx prêchés par M. l’abbé JT. T.

Guillemettie, vicaire à St-Louis ww

France.
La messe solennelle

brée après l'arrivée des

aveugles des différentes

de la Province de Québec et le

sermon est donné par le Rév. Pé-

re Rolland Campbell. c.s.v., aumô-

nier de la Société.
Cinq autobns amènent les pè-

lerins de Ja région de Québec sons

la direction de MM. les abhés H.

Caron. A. Fortin et du R. Père

Xavier Venderneech. ass. et de la

Rév. Soeur Marie-Thérèse, s.e.

Un antobug conduit ceux de Ia

réglon de Sherbrooke. Durant la

nuit un groupe de pdlerifs sont

arrivés de la région du Tac St-

Jean à bord d’un autobus. Plusieurs

autobus amènent les pèlerins des

régions du Shawinigan, des T.-

Rivières et de Granbr.
‘C’est dans un esprit émouvant

de prières et de confiance que les

pèlerins ont accompli ce voyage
auprès de la Sainte Vierge.

C'est grâce au dévouement in-
Jassable À la cause des aveugles
de M. et de Mme H. A. Meilleur,
dir. administrateur de la Société
Amicale des Aveugles que ce mer-
veilleux pèlerinage a été réalisé
avec le concours des dévoués col-
Jaborateurs du bureau de la Socié-

Tes aveugles ont prouvé leur es-
prit de foi et leur amour envers
la Sainte Vierge. Tous ont mani-
festé Jeur volonté de s’unir dans
un beau groupe canadien-franlals

et catholique sous le patronage

d’une Société qui veut répondre aux
directives de l'Eglise dans le mon-
de des Aveugles.

M. J. F. Pouliot, C.R., M.P. pour

Témiscouata, M. Arthur Massf,
M.P, pour Kamouraska et M. Lu-
cien Dubé, président de la Ligue
des Propriétaires de Rividre-du-
Loup qui ont été nommés direc-
teurs honoraires de l'Exposition Fo-
restière, Industrielle et Commer-
ciale qui sera tenue en notre ville
du 29 juin au 8 juillet.
MM. Pouliot et Mass$ se sont

toujours fait un plaisir d'assister
et de visiter l'exposition de Ri-

est
pitoring
1égiona

il'ouverture
teu dimanche le 29

de l'exposition aura
juin à 8 hon- 

célé. |

  

 

  

 

C. P. 205

Bornage - Bubdivision -
28 RUE DE LA COUR

TEL.

ARPENTAGESgARE

ROLAND -CHAMBERLAND
Arpenteur Géomètre

2246 RIVIERE-DU-LOUP.

Chassé & Chassé
AVOCATS

Description, plan et certificat de tocsiiention, ete.

‘ En face du Palais de Justice
|

  

    

P. 161
  

16 De la Cour — Rivière-du-Loup

Tél, 2585

Bureau chez le notaire Pérusse à Saint-Pascal

de 9 heures à midi tous les samedis.

 
 LS

Téléphone: 71

Dr René Taillefer, D.M.V.

MEDECIN VETERINAIRE

Pratique générale

Notre-Dame-du-Lac Témiscouata

 
 

Tél. 2631

LOUIS DUGAL, B.A., LL.B.
AVOCAT

2, rue de la Cour

(Ædifice de la Pharmacie Belle)

RIVIERE-DU-LOUP, P. Q.

C. P. 53

i

 
 

PHARMACIE BELLE
En face de l’église St-Patrice

Vos prescriptions seront remplies avec soin par

Ré i B |

PHARMACIEN-CHIMISTE

Diplômé de l’Université de Montréa!.

ee re

  
tre

 
 

Louis M. Raymond
49 rue Raymond  
 
 

 
   
Téléphone: 2426

RIVIERE-DU-LOUP

Représentant:

OSCAR DUBE & CIE IKC.

Valeurs de Placement

105, Côte de la Montagne, Québec

NE

SIROIS, CARON, RENAUD,

CORRIVEAU & CIE, CA.
COMPTABLES AGREES

Québec Montmagny Rivière-du-Loup

Rivière-du-Joup, 506 rue Lafontaine, Tél. 8841

Résidence: Rosaire Gendron, Tél. 2088

 

 

 
 

J.-P.
BA, LLI,

NOTAIRE

Cessionnaire des greffes

Pérusse,

 

Gérard F. Lapointe
L8,0., C.A.

Comptable Agréé

199 Lafontaine Tél. 8584

 
 

des notaires
Ouellet et St-Pierre. Rés: 9 Casgrain Tél. 2225

ST-PASCAL Rivière-du-Loup.

Co, Kamouraska, P, Q. |

 

  
Dr Albert Adam

CHIRURGIEN .

DENTISTE

- CABANO

Téléphone 189

DrL. Caron
CHIRURGIEN DENTISTE

Bureau:

506 rue Lafontaine

 
 

 

«el. 2868

KIVIERE-DU-LOUP, Bta.

 

 

 

Dr J. Boulanger

Yeux, Oreilles,

 

Jean-Paul Bérubé
SPECIALISTE AVOOAT

Nez, Gorge 5, rue de la Cour

21 Du Domaine _- Rivière-du-Loup, P. Q.. , P.

Télép

Burqau: les premier et
lundie du mols.troisième

hone: 2370 Téléphone 2467

Case postale 186

  

   

  

Dr Luc LeBel
MEDECIN-CHIRURGIEN

 

      

  

  

 

   

 

RIVIERE-DU-LOUP

Horace Cimon |

  

Tél. 2998 115 St-André AVOOAT

RIVIERE-DU-LOUP. = €
Heures de Bureau:

Avant-midi 10 à 11 h. 16, rue de la Cour
Après-midi 1à 2h
soir 7à Sh. Téléphone 2863

Service le dimanche pour RIVIERE-DU-LOUP
les cas urgents.

—! 2

 

Dr J.
Chirargie et Gynécologie

7 rue Beaubien

Heures de Bureau:

Le soir de 7 à 8% h.

Le lundi, mercredi et

 

Tél. 8486

Dr J.-André Lessard
CHIRURGIEN DENTISTE

106 Lafontaine

 

Dr L. Pelletier

CHIRURGIEN DENTISTE

B. P. 122

881, rue Lafontaine

RIVIERE-DU-LOUP

 

Casier Postal 7

6K, rue Lafontaine

Tél. 20

Tél: Bureau: 2668 — Résidence: 8866

  

À. Darisse Dr H. Provencher

CHIRURGIEN DENTISTE 
Tél. 8421

’ Burvan:  à 4h. p. m. 337 rue Lafontaine

Tél. 8400

RIVIERE-DU-LOUP, Centre 
vendredi.

   

 
 

Dr Yves Godbout'
MÉDECINE GENERALE

Bureau:

2à4 pm. et7 an
Samedi et dimanche excaptés    T
Res. vasesreprones: ur. 2243

RIVEBRE-DU-LOUP 96 rue Lafontaine

RIVIERE-DU-LOUP, |

  
  

 

 

Dr A. Couturier
CHIRURGIE GENERALR

Bureau: 36 Lafontaine
(Coin Hôtel St-Loulis)

2 à 4 p.m. — 7? à 8 pm.
Samedi ot dimanche aptes

Spéclafité: Chirurgie du rein,
© la vessie et de la prostate

Tél. Bureau:
de 12h, 30 p.m. a hr

Tél. Résidence:

  
Tél. 2778

 

Téléphone Bureau

Résidence 2108

DAVID E. RIOUX
AVOCAT ET PROCUREUR

Edifice Levasseur

RIVIERE-DU-LOUP,

0PP

TOPE,STATION,

0

 

 

C. P. 99

P.-A. GAGNE
ASSURANCES GENERALES

St-Alexandre, Co. Kam, |

 

MARC-ANDRE RIOUX
DIRECTEUR DE FUNERAILLES h

Fmbaumeur diplômé I

SERVIOE D'AMBULANOR

Salon mortuaire gratuit
176 rue

RIVIERE-DU-LOUP. Lafontaine
Service Jour et Nuit (4

   

  
   

  
       
      

        
 

 

DrJ.
MEDECINE GENERALE

Tél. 2861 71 rue Fraser GEORGE

Bureau Pa V. LAVOIW

2 A 4 heures 2048

7 à 9 heures 10, rue Du Rocher

Riviteo-du-loup.

 

Pettigrew

  
Accordeur de pianos

professionnel  

 

  
  

 

 

Cessionnaire du Greffe de J.-O. Lévesque, N.P.

18, rue de la Cour Rivière-du-Loup, P. Q |
BUREAU

RESIDENCE 2156

    
   

       
         

          

     
  

 

       

Mésitence: 18 vue Ge la Cour Lee

36 rue De la Cour

GEORGES COTE, NP. |
  

2071

Dr CAMILLE LEVEILLE
MEDECIN VETERINAIRE

Tél. 2628: Jour ot Nuit

En facedu Palais de Justice

RIVIERE-DU- ,P.Q

J. OSCAR GENDRON-
ASSURANCES GENERALES

Pr——
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JOHN LABATT LIMITED

LONDON CANADA

 

A POPULARITÉ de la
Labatt °50° pour les oc-

casions spéciales et pour
breuvage de tous les jours
grandit rapidement dans
notre province. Ce n’est pas
étonnant, car cette bonne
bière dorée est plus légère,
plus moelleuse! Goûtez-la
donc bientôt, vous aussi.
Vous verrez tout de suite
pourquoi tant de connais-
seurs disent: “Cinquante!”
« «+ Cest de la cent pour
cent. La Brasserie Labatt.

 

th ariénait!

Invitation d‘un

arrivant

“Marie, Reine des Coeurs” com-|qu'ont déftrchée

 
gue anglaise?

Détrompez-vous, amis lecteurs,
sachez qu'en Rivière la Paix, vaste
district de plusieurs millions d’a-
cres de terre arable, il existe une
région, hier couverte de forêts,

des Canadiens
bien cette courte phrase est agréa- Français conservateurs des vertus
ble à entendre prononcer
on edt ‘Francais, doublement
gréable, quand on sait que

en Alberta.

Mais penserez-vous, en Alber- bordant
ta, n'y parle-t-on pas que la lun- s’étirant le long de la voie ferrée}

“est leurs aieux.
a-

. Ce ter Jeur Québec pour venir épau-
nom est celui que porte une pe-
tite paroisse nouvellement conçue d'huji

Ceux-ci n’ont pas craint de quit-

‘ler l'Eglise. On y trouve aujour-
8,000 des nôtres peuplant

une région longue de 200 milles
la route de l'Alaska et
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par toute

   

raison).

Dans une annonce critiquant

: Nationale, annonce mensongère du commencement à la fin, les
libéraux ont publié le tableau
cherons dans le Québec et I'On

"J AuxCANDIDATS

Nous désirons mettre nos organisateurs en garde
gontre les faussetés publiéespar leparti libéralde-
puis de débutde sa campagne de publicité.(On saît
que certains journaux libéraux ont déjà refusé de
publier des annonces du parti libéral pour cette

IMPORTANT

"A@RORATEURS

  
   

NieNY
Ne

 

3
aie.

'

la politique agricole de l'Union

suivant, sur les salaires des bû-

tario.

  
 

     

*

“Québec | Emploi” Ontarlg

z $5.70 journalier $7.60 °°
T 6.00 rouleur et skiddeur 7.92
-4- 5.70 charretier 8.16

J 7.00 camionneur 8.48

5.50 à 8.00 cuisinier 8.20 à 9.60

; 5.404570 homme d’écurie 7.854 8.20
, pam de
5
| o

ce tableau comparatif

mais, il met à jour les

versaires pour fenter

bienfaisants de la p
l'Union Nationgle,

La vérité:
Les salaires des bôcherons dans

.

hensibles employées délibérément par ngs ads

Ontario, tel qu’en fait foi le tableau ci-dessous:

méthodes les plus réprée

de détruire les effets

olitique progressive de

le Québec sont plus élevés qu'en

 

 

  

QUÉBEC EMPLOI ONTARIO

$8.00 à $8.50 journalier $7.60
8.004 8.50 rouleur ef skiddeur 7.92
9.50 à 10.00 charretier 8.16
9254 9.75 camionneur 8:48
9.25 410.78 cuisinier 8.20 à 9.60
7.504 8.50 homme d'écurie 7.85 à 8.20   

documents authentiques: on le
Travailentre Price Brothers et la
Catholique des Cultivateurs du 
  

 

*Ce tableau, contrairement au précédent, est une réplique de

moyenne des salaires payés actuellement
Québec aux travailleurs de le forêt.

ee
' ATAPTD

trouve dans lg Convention de
Fédération Biocésaine de l'Union
Saguenay inc; at représente la

dam la province de  
    in

sainte Meris Gerotti
Le 34 juin 1950, ie Souverain

Ponti£e canonisait une fillette de
13 ans, morte martyre, parce qu'el-
le a voulu rester pure. Au monde
entier, mais en particulier sux
Jeunes, était offert ce jour-là en
sainte Meris Goretti une “puissss-
te protectrice et un modèls ae
compli de pureté.
Grice au Centre Maria Goretti,

entreprise apostolique qui a mis
sion apéciale de la faire connaître,
sainte Maria Goretti est mainte-
nant priée et honorée dans des
milliers de foyers au Canada. Et
la confiance que l'on met en elle,
est bien récompensée, car Dom-
breuses sont les faveurs tant spi-
rituelles que temporelles, qui lui
sont attribuées.
Au Centre Maria Goretti des

prières spéciales sont adroesgées
chaque jour à la petite Sainte,
mais les prières deviendront plus
ferventes et prendront l'ampleur
d'une véritable croisade à l'occa-
sion de sa fête. Car on estime
qu'environ 200,000 personnes fe-
ront la neuvaine préparatoire à la
tête de sainte Maria Goretti, qui
commencera le 28 juin, pour se
terminer le 6 juillet, jour de la
fête de sainte Maria Goretti. Cha-
que jour de la neuvaine, messe et
vrières spéciales seront donc of-
fertes pour les personnes qui fe-
ront parvenir leurs intentions.

Pour favoriser la dévotion et
intensifier la prière, une image de
sainte Mania oretti avec prière

au verso sera envoyée à tous ceux

qui en feront la demande. Depuis

le ler juin le Centre Maria Goret-

ti occupe un nouveau local. On

voudra maintenant adresser tou-

te correspondance & la nouvelle

adresse; Le Centre Maria Goretti,

3351 chemin de la Côte Sainte-Ca-
therine, Montréal 26.

Aide au sourire
Les dents contribuent à l'appa-

rence et à la santé et l'on devrait

en prendre soin toute la vie. Un

sourire qui révèle deg «lents déco-

lorées ou difformios n’a rien d'at-

trayant. On peut éviter cela d'habi-

tude en faisant traiter ses dents

à temps et en les brossan: fidéle-

ment immédiatemeut après avoir

mangé. ;

 

 

 

 

d'Edmonton-WWawson Creek. L'aide
et les conseils des Révérends Pè-
res Missionnaires Colonisateurs
leur ayant été d'un graud secours,

îÎlg se sont développés en conser-

vant d’une manière remarquable

leur langue et leur religion.

C'est ‘après avoir lu dans cer-
tains journaux up avtiele sur la
colonisation et après avoir pris

connaissance du petit livre du R.

Père Parent sur la Rivière la Paix

que J'ai répondu ‘‘présent” à son

‘slogan’. ‘Des terreg sans Hom-

mespour des Hommessaps Ter-
res” et c’est ce qui m'amène gu-
jourd’hui à m'adresser tout papti-

culièrement aux Agriculteurs ca-

tholiques français, qui ont, com-

me moi, quitté la Mère Patrie

pour exploiter et cultiver deg ter-

res du Canada. ,
Le Canada, pour nous, c'est le

Québec, parce que cette riche pro-

vince est catholique et que l'on ¥

parle le français, aussi parce que

nous jignorong généralement le

langue anglaise. Il nous serait

difficile de nous fixer ailleurs; eh

bien! mes amis et compatriotes in-

connus... Non!. Faites com-

me moi, venez en Alberta, vous

trouverez comme je l'écrivais au

début de mon exposé, tout un dis-

trict français avec des patdigses

ftançaisés très Tlorissantes “et "des

prêtres canadiensfrançais. ;

Ces pafolssesont nom “Mc Len-

nah'— Evéché et sa”minigture de
pétite cathédrale St-Jeap Babtis-

te, ‘résidencg de Sop xcellénce
Mgr Henri Routhlef, Joussard,
Donnely, Falher, Guy, Jean Côté,

Girouxville,Nampa, Marié,’ Reine

des Coeurs et j'én passe. Partout
on parle français, partout vous se-
265Togus come 16Tal été. Ici on
s’éntr’aïde mutuelemsrt et 8 Jos

vous décidez à venir, vous ne ae-

=Spulleiment méliacés de perdre

eu | cote missive’ohé'terminerai c nissi

refonte Les paroles de Mgr Lan-

glôis: “Qu’ils y viennent; s'ils

Zont catholiques ils en ont le de-

voir. Ils se grouperant et fonde-
ront des paroisses bien consti-
tuées pourvyes de toutes les orgg-
nisations, susceptibles de promeu-

Voir chez ges futures familles la
vie sous ses formes les plus ne-
bles: vie religieuse, nationale, 6-
conomique, sociale et culturelle”.

CHARLES MEYNARD,
Marie, Reine des Coeurs.

Demandes de renseignements :

R. Père Parent, O/M.I., 110 Père

Marquette, Québec — M. le curé

P. Pothier, Marie, Reine, via Natu-

pa, Alberta. — Comité de place-
mont rural, Marie-Reine, via Nem-

pa Alberta. ‘ ‘

vr
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L'hôpital

 

  

des Nations Unies en Corée

-

NSAew ftead

auxillairà de PONU àTaegu, Corée

Depuis le début du conflit coréen,
qui est possible pour assurer à la population civile un état de santé
satisfaisant, C’est ainsi que, à Taegu, par exemple, malgré les pénu-
Ties locales, on a transformé une école en hôpital auxiliaire de 600
lits. On voit sur cette photo, dans le laboratoire de l’hôpital établi
par les soins du Service de l’assistance civile du Commandement
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es Nations Unies ont fait tout ce

 

(UNCACK), M. Erik Spangfort
(Danemark) enseigner a un préparateur coréen des procédés de
laboratoire, tandis qu’une doctoresse coréenne fait une analyse,

 

l'assurance-chômage

Nous publions sous la présente
rubrique des questions concernant

l'assurance chômage et le TDlace-
ment ainsi que les réponses don-

nées par la Commission  d'assu-

Avez-vous une question à poser concernant
ou le placement ?

rance chômage.

Si un point en particulier tou-
chant l'assurance chômage vous
semble obscur. n'hésitez pas à a-
dresser votre question au burean

 

H y a guelques règles à suivre
pour s'assurer d'unu bonne sauté.
Un examen périodique fait par un
médecin, deux visiius par qnuée su
dentiste et un éz.mu> rationnel,
Gins; que suffsa:nment de repos
pour prévenr la fatigue, favo!ise-
ront la santé.

 

Ge la Commission d'assurauce chô-
mage, rue de lu Cour, Rivière-du-
Loup. Nous vous en communigue-
rons la réponse sous la présente
rubrique.

Voici quelques questions et re-
ponses susceptibles de vous inté.
resser.
QUESTION: J'ai travaillé pen

dant deux ans. Maintenant, je
Veux suivre un cours d'infirmière.
Ai-je droit à des prestations pen-
dant ce cours?
REPONSE: Non. Des presta-

tlons ne sont payées qu'à ceux qui
sont diaponibles à un emploi. Une
Personne qui suit un cours d'in-
firmidre ou quelque autre cours
académique ne peut satisfaire cet.
te condition. Toutefois on consi-
dère comme disponible à un em-
ploi et comme ayant droit aux
prestations une personne qui suit
un cours que la Commission d'us-
surance chômage lui a demandé
de suivre afin de se rendre upte
à un emploi.
QUESTION: J'ai une soeur de

pansion et mon frère paiu ses au-
tres dépenses. Ajctuellement, jo
suis sans emploi. Ai-je droit de
retirer des prestations au taux de
personne à charge?
REPONSE: Des prestations au

taux de personnes à charge seront
payées au réclamant (1) s’il
maintient un établissement domes-
tique d'un seul tenaut, (2) si sa
soeur y réside avec lui {plutôt
qu’avec son autre frère ou encu-
re ailleurs), (3) s'il est le prin-
cipal soutien de sa soeur, et (4)
si le reveuu de sa soeur, de quel-
que source que ce soit, à part le
revenu qu'il lui assure n'excègr
pus $12.00 par semaine,
QUESTION: Je demeure loin du

115 ans au pensionnat. Je paie sa;

Vous recevez? . . . vous vous ré-
créez à la maison? . . . pensez
donc aux Vins Jordan et ou ploisir
qu'ils vous réservent à vous ou à
vos invités. Vous goûterez les
sherries et portos canadiens

ment célèbres par tout le pays.
CHALLENGE et BRANVIN — juste- .

JORDAN WINES (QUÉBEC) LIMITED

 

    
  

    

  

 

 

Sang riche

Un sang riche est indispensable
au bon maitution dg l'organisme.
Pour obteuir celte richesse indis-
peusable, il faut que le régime
fournissu constuminent du fer. Un
grand uvinbre d'aliments sont ri-
ches en fer, pur exemple le boeuf
et les abats comme lu foie, les ro-
guons, leg coeur et la langue. Les
oeuls, le fromuge et la plupart

sis pas écrire. Que dois-je faire
pour obtenir des prestations?

RÉPONSE: Un réclamant qui
demeure loin d'un bureau local a
la permission de faire purvenir
su demande de prestations par la
poste. S'il ne peut pus écrire, il
doit demunder à quelqu'un de lui
fairy venir une formule de deman-
de, de lui aider à la remplir aves
preuvs de sa signature que Je

fonctionnaire de l'assurance ju-  bureau d'assurauce chômage, Je nu

 

gera suffisante.  

des légumes vert foncé sont gusel
de bonnes sources de fer. Le man-
que de fer dang le sang est sou-
vent la cause de la pâleur des
gens, de léur maigreur et de leur
sous-alimentation; mais un régi-
me riche en fer remédie grande-
ment à la condition.

 

Service anniversaire
Lund le 30 juin & 9h. 80 en

l'église St-François-Xavier de Rd-
vière-du-Loup sera chanté le ser-
vice anniversaire de dame Phydi-
me Lavoie. Parents et amis sont
priés d’y assister.

 

 

 

 

 
le pouvoir: 

~ GRAN

 

Avant l'avènement de l'Union Nationale, et de

même des chefs libéraux de l'époque, l'agriculture dans
la Province de Québec était dans le marasme. Trop long-

temps abandonnés à leur sort par un gouvernement ‘

imprévoyant, les cultivateurs émigraient en masse à |
l’étranger, acculés qu’ils étaient à la faillite et aux prises
avec les plus grandes miséres. ih

*  Duplessis s'est penché sur les besoins de l'agriculteur ‘
et s'est appliqué dès 1936, par une politique agricole |
salvatrice, à tirer cette classe de sa misère et à la placer ‘
définitivement dansla voie du progrès et de la prospérité. !

Toute la politique agricole de l’Union Nationale est |
imprégnée de cette justice sociale que les adversaires :
préconisent et que Duplessis réslise depuis qu’il détient

ki aw qe us.
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Pour Vous Mesdames

 

Pour libérer voire maison des insectes !
Le chlordane est aujourd’hui le

produit le plus efficace à employer

contre les insectes qui infestent

le plus souvent les maisons. C’est

la conclusion d'une enquéte con-

duite par un laboratoire d'éssais

A Ja demande du Reader's Digest

et qu’on pourra lire dans SELEC-

TION de jufllet. Le chlordane est

un liquide brûnâtre et sirupeux

composé de chlore, de carbone et

d'hydrogène. ‘Caractérisé par une

cdeur de bois mouillé, il constitue

l'agent actif de plusieurs insecti-

cides que l'on trouve dans
merce.
contenir plus de 2% de chlorda-teur, etc.

ne. Pourcentage à vérifier sur l'é- ces endroits

(L'nsecticide ne doit pas droits obscurs,

INSTRUMENTISTES

tiquette du produit.) A DE

Pour tuer Ïes fourmis, il cou-

vient de verser le chlordane di-

rectement dans le nid de fourmis, FANFARE

si on & pu le repérer; sinon, avec DE

un pinceau de deux pouces, il taut

eppliquer le chlordane tout le CONCERT

long des chemins que leg fourmis

empruntent pour aller chercher 9 9 a

leur subsistance.

Dans le cas des cancrelats,

‘faut appliquer le chlordane plus

particulièrement le long des tuy-

 

ON DEMANDE i
DES ‘MUSICIENS:

i)
POSITION PERMANENTE

Ecrire: A Boite Postale 396   
  

 

 

 

“JAIME MA "JOB"!
Celui qui se lève de bonne hu-

meur et qui commence sa Journée

 

plein d’entrain est ordinairement en

bonne santé. Quel est l'homme qui

peut garder son entrain s'il est af-

faibli, nerveux, s'il manque d’appé-

tit et de sommeil?

Pour retrouver une bonne santé

et redonner la solidité aux muscles,

il faut un tonique sûr et efficace qui,

aux d'eau, au niveau des plin-

le com- thes, dans les fentes, les en- OTTAWA

soug le réfrigéra- |
Afin de bien atteindre TTTT

difficiles d'accès.
l'accessoire le plus pratique est
une huretie de mécunfcien pour-
vue d'un long bec recourbé.

Pour se débarrasser des pois-
sons d'argent et des punalses

(qui peuvent apparaître dans Ja
maison la mieux tenue) on badi-
geonnera au chlordane les cadres
de fenêtres, les mlinthes, leg on-
vertures d'entrée ‘des canalisa-
tions d’eau. Et. pour les punai-
ses en particulier, jl faut passer

I'insecticide autour des craguein-
res du plâtre, autour deg bords
de papier-tenture  décollés, ainsi

que sur les bourrelets et les houp-

‘pes des matelas.

  
rée, ne déroulait à Rividre-du.
Loup, une grandiose manifesta-
tion religieuse en l'honneur du &a-
cré-Coeur de Jésus. Une belle pro-
cession groupant plusieurs centai-
nes de citoyens de tout Sge et de
toutes les classes de la société,
flambeaux à la main, se formait
sur la place de l'église St-François-
Xavier, pour ensuite défiler À tre-
vers les rues de la partie haute
de la ville. Selon le désir exprimé
par M. le curé Louis Richard, le

Saint Sacrement passa tout près
des usines du Canadien National,
en signe de remerciements au fa-
cré-Coeur à l’effet que ces usinés
continuent à fonctionner comme à

l'ordinaire. :

Le grand responsable de cet é-

mouvant témoignage d'amour et

de reconnaissance au SacréyCoeur

n'est nul autre que l’infatigable

et dévoué pasteur de St-François-

Xavier, le Rév. M. Louis Richard

pour qui nous avons beaucoup

d’admiration et de respect. Il a

eu Jl’appui et l'entière collabora-

tion de ses vicaires, MM. les ab-

bés Liguori Lemieux et Robert

Landry ainsi que M. J. B. Voyer

président du Conseil de la Ligue

du Sacré-Coeur de la paroisse.

Un reposolr se dressait le long

ne faut Jamais utiliser ce produit

pour le chat parce qu’il se lèche

“LE SAINT-LAURENT", 38 JUIN 1088 . " '

MACE
Dimatiche dernier, dans la sof-,

. «i I "vl
Rivière-du-Loup; M. l’abbé Claude
Label, ecclésiastique, fils de M.
A. A. Lebel; M. l'abbé Florent
Rhéaume, prêtre du docèse de

Sherbrooke, en repos; et je R. P.

Jean-Marie Fortin, prédicateur. On
voyait aufsi Son Honneur le maire
Gérard Lapointe; MM. les échevins

J. J. Dionne et Léon Bélanger, M.
J. B. Voyer, président des Id-

eurs du Sacré-Coeur, était éga-

ement présent avec tous #eg con-

seillers. Toutes les organisations

paroissigles s'étaient donné la

Main pour le succès de cette goirée

consacrée au Sacré-Coeur. Notam-

ment les révérends frèrtes du col-

loge et les révérendes soeurs du

couvent avec leurs élèves; les de-

moiselles Enfants de Marie; les

Dames de Ste-Anne; la Société St-

Jean-Baptiste; les quelque 400 ll-

gueurs du Sacré-Coeur, enfin tous

ies paroissiens de St-Frs.-Xavier et

pesucoup d'autres des paroisses-

soeurs de la Cité, s'étaient joiints

au grand défilé.
M. l'abbé Mathias Pelletier offi-

du parcours sur lg rue St-André,
à la demeure de À. Charles Gau-
vreau, of un sermon de circons-

tance fut prononcé par le R. Père

JM Fortin, Dominicain de Qué-

bec. De là on se remit en branle

pour revenir À l'église M-Fran-
!çois-Xavier. Le magnifique temple
parolssial étaij remplt A toute sa
capacté d'une foule pieuse et re-
cueillie. Le choeur de l'église, dé-
coré des plus riches ornements et
de fleurs, et sa voûte aux mille

et une lumières, don t l'im-

pression d'un gigantesque bouquet

de fleurs montant vers le ciel é-

toilé de la nuit. Un salut solennel

du Très Saint Sacrement clôtura
cette grande démonstration publi-
que en l'honneur du Sacré-Coeur.

Parmi les personnalités rellgieu-

;ses qui ont pris part au déflé, on
remarquait MM. les abbés Liguori

Lemieux et Robert Landry, vicai-

res à St-François-Xavier; M. l'ab-

bé Adrien Bernier, professeur à

Ste-Anne et vicaire dominical; le

R. P. Alexandre Parads, M.E., au-

Addition ot
soustraction
Quand on pèse trop, c'egt sou-

Avuler du soleël
Tout enfant doit prendre de la

vitamine D pour avoir des dents

ot des os solides. Le manque de‘

vitamine D peut causer le rachi-

tisme et de mauvaises dents; js

vitamine D se prend en tablettes,

en capsules, ou sous forme liqui-

de. Les femmes enceintes ont be-

soin, elles aussi, de vitamine D.

 

leur moyen de régler la difficul-

té, c'est de consulter un méde-

cin afin de s'assurer qu'il n'y a

pas de trouble fonctionnel. Suives
ensuite ses prescriptions sur le

régime et l'exercice. Quand on g

simplement laissé Ia gralsse s‘ac-

cumuler, à la suite d’un régime

trop engraissant et d'un manque

d'exercice, suivre ‘Règles all

mentaires au Canada” devrait ai-

der. Il faudra probablement re-

noncer aux pâtisseries et aux sucre.

ries, mais un régime rationnel a-

 

fonctionnaires ne travaillent pas.

Moi, je leur en donne du travail

et de cette façon je ne pale pas

de taxes pour rien!”
L'autre jour, il est venu me

voir avec une lettre portant l'ins-

cription magique ‘‘au service de

sa majesté’. I voulait que Je lui

donne un coup de main pour ré-

pondre à cette lettre. Cette fois,

c’est le gouvernement qui lui éeri-

vait pour obtenir des renseigue-

“ments sur ses affaires.
La lettre était signée ‘bien sin-

te.

Si quelqu'un prétend aimer Dieu

tout en ayant de Faversion pour

mônier des Soeurs de l'Enfant-|Clait assisté des abbés Rosaire!arement vôtre”... et naturelle-|son frère, c'est un menteur; car

Jésus du couvent; M. l’abbé Mg- Doschémesà otUlaudedebeines Oo Jean doutait fort de la sin-|celul qui n’aime pas son frère
qu'il voit, ne saurait aimer Dieu

thias Uelletier, professeur à St- cérité du fonctionnaire qui lui a-

vent que l'on mange trop. Le moil.

 —|PILULES MOROCle Chimique FRANCO Américaine Lièe, 1566, tue St-Denis, Montréal,  livres pour chaque cent piedg en-

bes d'espace.

Quand on vent débarrasser un

chién de ses puées, il faut le sau-

poudrer avec de la pondre de DPT

ones 11 fant aussi vaporiser de

cette poudre dans la niche ou le

panier de couchige. Cependant. il 
en fortifiantle sang, rétablit l’équi- Le chlordane tue à lu fois les let pourrait s’intoxiquer. Il vaut

libre dans l’organisme. mites et leurs larves. Avec un [mieux le passer À la poudre de

Les PILULES MORO sont un pinceau, on n’a qu'à en enduiré | pyrèthre.

des meilleurs reconstituants qui existent. En peu de temps, un A produit tous les voins et Join- Le DDT au-dessus de 5% est

traitement de ce bon tonique vient a bout des fatigues, du ures Da Pla ards et des garde-{dangereux pour l'homme, et le

manque d'appétit, de la nervosité et des nombreux malaises robes. dans le. cas où les vête-|vhlordane au-dessus de 2%. De

qui accompagnent l'épuisement.
mens sont déjà mités, jl faut ré- plus, recommande SELECTION,

Les PILULES MORO ont soulagé des milliers d'hommes JAAN ren <hiordune carrément Jon ne doit jamais se servir d’arse-

: : > ® lessus, sous forme de  vaporisa-(nic sous uneune forme, et il est

depuis plus de 50 ans Pourquoi pas vous: tion. Les classques boules à mites pon et prudent de se rappeler que

sont efficaces, mais il en faut dixijes solutions huileuses sont plus

toxiques que les mélanges à l'eau.

En effet, les solutions huileuses

peuvent tuer les plantes d’appar-

tement et elles sont en général

très inflammables. 11 est vraj que

leg ¢mulsions ou mélanges à l'eau

sont parfois diffiles a trouver, mais il vant mieux les utiliser.

 

 
reçu une formation parfaite, on peut compter qu'ils sauront proté

Parallèlement, dans une armée moderne,c'est encore l'homme qui im

Un corps de police vaul ce que valent les hommes

intelligents, s'ils sont en excellente

qui le composent. Si les policiers sont honnêtes et

santé et s'ils ont

gerles citoyens et maintenir la paix chez nous.

porte le plus. L'armée canadienne —

on l'a déjà dit — est constituée des meilleurs soldats du monde: sains de corps et d'esprit,

robustes et aguerris,

forment avec eux la grunde armée des Nations Unies — que nous comptons pour protéger les /

citoyens des pays libres et maintenir la paix dans le monde en dépit des visées communistes. 7,

Jeunes gens, si vous avezl'à

du Canada a un bon emploi à vous offrir. Vous serez bien payés, logés, no

Vous aurez de belles chances d'avancement, et l'occasion d'apprendre un bon métier. Et surtout — en vous

courageux et débrouillards. C'est sur ces hommes -- et sur leurs frères d'armes qui

enrôlant dans votre armée — vous aiderez à maintenir la paix dans le monde.
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Ecoutez le programme "“Béni fut son berceau"

tous les vendredis soir a Bh.

au réseau français de Radio-Canada.
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ge requis, les qualités nécessaires et le désir de servir une noble cause, l’armée +

urris, vêtus, soignés.

  

 

  

   
    

    

      

Georges de Beauce; M. l'abbé Ro-

saire Deschêônes, professeur et au-

monler de l'Externat Classique de

 

Mesure du . .. .
(suite de la yage 7)

 

en admirer le précieux contenu,
l'on est en mesure de constater
que les perles cultivées, ne sont
pas toutes parfaites. Quelques
unes sont restées petites, d'autres
accusent des défectuosités multi-
ples, enfin plusieurs n'ont été re-
couvertes de nacre qu'à demi. Les
perles parfaites sont en très pe-
tite quantité, 2 pour cent seule-
ment de la production.
Mais la récolte est suffisante

et l’on obtient toujours un grand
nombre de perles d’une beauté
éclatante, d’une profondeur pres-
que incroyable. C'est en voyant une
perle à la lumière et en obtenant
une description argquate, gue

lon a compris, devant cette beau-

té de la nature, quelle passion
pouvait s'emparer des vrais ama-
teurs de ce noyau de ,nacre.

ll existe des perles aux cou-

leurs différentes: bleu, noir, ro-

se, etc, etc. Et cette couleur est
naturelle car l’on ne force aucu-

nement la nature.

LE PALLADIUM

Aujourd'hui sur tous les conti-

nents, ce précieux métal s’est a-

véré le choix des amateurs en qué-

te de bijoux particulièrement re-

cherchés. Me par son essence mé-

me, il occupe une place parmy les

plus précieux des métaux utilisés

dans la haute jojaillerie. Grâce à

ses qualités naturelles, le palla-

dium, tout comme lor, le platine

et l'argent, est l'un des métaux

les plus précieux du monde. 11

n'est donc pas présomptueux de

dire que très bientôt le mot pal-

ladium deviendra un puissant at-

trait de séduction. Le palladium

est un métal extrait des mines, !l

est si rure que pour en obtenir

une seule once, il faut retirer et

analyser plusieurs tonnes de mi-

nerai.
Quoique peu connu, et parmi les

plus rares des métaux malléables,

il doit à ses origines, feynement

enchâssés. Etant par sa

—

nature

souple et léger, il devient essen-

tiel pour des bijoux plus ou moins

gros. Peut-on préciser la couleur

réelle du palladium? En vérité,

seul l'oeil humain peut concevoir

ses riches colorations, et une des-

cription écrite ne sera qu’une pâ-

le esquisse de la réalité. Sa cou-

leur fondamentale est un blanc

légèrement teinté gris-bleu, Ce-

pendant, si notre ,regard scrute

plus avant, on distingue  claire-

ment une variété de nuances qui

l éâfient toute description. La gam-

me de ces jeux de couleurs peut

être au moins suggérée par un

rapprochement avec le lustre d’un

satin gris-perle. Mais quelle que

soit la phrase employée, le palla-

dium décuple l'éclat du diamant.

Agencé avec l’or, il en résulte

un effet d'une harmonieuse bean-
té. Le palladium n’est pas nou-

veau, mais comme les choses ne

vieillissent que lorsque découver-

tes, il serait ridicule de le croire

aussi vieux que la terre. Actuelle-

ment, plus d'un siècle s'est écoulé

depuis que William Wollaston, en

l’an 1803, isola un nouveau métal

qu’il appela palladium, en 1'hon-

neur de Pallas, une planète décou-
verte l'année précédente.

Encore trop rare pour la fabri-

cation des bijoux, le palladium

n’en était pas moins dès lors un

métal unique et merveflleux. Cet-

te grande rareté du précieux mé-

tal subsista jusqu'à la récente dé-

 

de Rivière-du-Loup. MM, les mar-

guilliers Cyriss Pelletier, Amédée

Bonneau, Léon Bélanger et Jules

Viel portaient le dais escorté du

Sergent Munphy et des constables

Hodgson, Pouliot et Corbin de la

sûreté municipale. M. Camille

Ouellet avait prêté ses haut-par-

leurs pour cette occasion.

Un Ligucur

 

PARLERIE

Bien sincèrement

vait fait parvenr le volumineux

questionnaire. Lorsque fut termi-

née la rédaction de sa réponse, il

écrivit au bas de sa lettre les md-

mes mots suivis de sa signature.

Je le lui fis remarquer et on en

vint à discuter de cette habitude

que nous avons de signer nos let-

tres de cette façon.

Ceci me rappela tout-à-coup

une anecdote sur l'origine du mot

sincérité. On rapporte que lors-

qu’un citoyen romain commandait

une statue de marbre d’un sculp-

teur grec, il inscrivait sur le con-

trat les ots “sine cera’ qui veu-

lent dire en latin ‘‘sans ciment”

lique de la Bible.

qu’il n'a jamas vu. (I Jean 4. 20).

Texte choisi par la Société Catho-

vôtre...

 

Mon ami Jean se mêle parfois
d'écrire à des fonctionnaires de

l'un ou l'autre gouvernement. A-

près tout, dit-il, ce sont nos ser-

viteurs et j'ai bien le droit de

m’attendre à ce qu’ilg me rendent

des services. ll leur écrit ainsi à

propos de tout et de rien, à cha-

que fois qu’l en a l'occasion: pour

obtenir des renseignements, des

explications sur vertaines lois, des

éclaircissemient sur certains pro-

jets, etc.
La plupart du temps, il n’a au-

cun besoin des renseignements

qu’il demande ou encore il pour-

rait se les procurer beaucoup plus

facilement uaillers et il ne peut

guère donner d'autre excuse que

de vouloir être bien renseigné et

de satisfaire sa curiosité naturel-

je. Et il ajouxte que ce sont les

citoyens bien renseignés qui font

les bons gouvernements.
Si nous poussons l'argument un

peu plus loin, il ajou.c en pre-

nant son air moqueur: ‘On pas-

car les pculpteurs avaient décou-

vert une méthode pour cacher les

fissures dans le marbre avec du

ciment.

Il paraîtrait que c’est de ces

deux mots que nous avons tiré le

mot sincérité et lorsque nous si-

gnons ‘bien sincèrement”, c'est.

comme si l'on disait ‘bien sans

ciment’’. Aujourd'hui, nous avons

encore de ces expressions et nous

voyons des marchands de bois

spécifier qu'ils désirent de la plan-

che “claire de noeuds”.

Pour ce qui est des sentiments

de ceux qui signent de tels mots

au bas de leurs lettres, on peut

souvent douter de leur sincérité,

souvent les fissureg ne seront mê-

me pas cimentées et les mots que

lon voudrait magique n’ont sou-

vent d'autre rôle que de donner

un aspect d’intégrité au message

qu’ils terminent.

Jean recommence alors sa let-

tre et cette fois termine Par les

mots: “Votre tout dévoué...!”

Avez-vous pensé à payer se notre temps à dire que les

>»

~~ Le FISE chausse

Le FISE vient d’entreprendre Ia distribution de 800.000 paires de

chaussures aux enfants nécessiteux de l’Etalie; ces chaussures, fabri-

quées sur place, ont été acquises par le

ci-dessus examinent avec admiration les souliers qu’ils viennent de

recevoir en exécution du programme du FISE, Cette scène se répète.

en ce moment dans toute l'Italie, Une touchant histoire est celle

du maire de Pollica, qui s’était vu côntraint de refuser un donde

50 paires de chaussures parce que plus de 800 de ses jeunes adminis-

trés marchaient piedsnus et qu’il n'aurait pu, par conséquent, répartir

votre abonnement ?…

les enfants italiens —-
  

    

FISE, Les deux “bambini”
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EE

ETC
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méliorera la santé et la silhouet-oa
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se rend à
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OTTAWA - TORONTO
Service quotidien. Troin compo-
sé uniquement de wagons-lits
wagons-chambrettes duplex,
"salons"; compartiments, cham-
bres, lits,—Wagon-salon-buffet,
wagon-restaurant.

CANADIEN

MONTRÉAL

   

 

 

  

 

Cab
/GARETTE.

le don accordé à sa commune sans faire de jalotix. Un charitable

fabricant des Etats-Unis, ayant eu connaissance du problème que

devait résoudre le maire de Pollica, a spontanémerit téléphoné au

FISE pour déclarer qu’il expédiait les 250 paires de chaussures qui

faisaient défaut aux enfants de cette commune. Grâce à lui, les gosses

de Pollica seront dotés d’une paire de chaussures “individuelle.”
couverte au Canada, d’un riche

dépôt de minerai de platine... ce

qui nous ramène au chapitre mo-

derne de l'histoire de palladium.

A l'exception d’un petit groupe

de mines sans grande importance.

et dispersées sur différents conti-

nents, les mines russes furent

jusqu'en 1914, la seule source

d'approvisionnement.
Après la première guerre mon-

diale, d'importants gisements de

platine furent découverts dans les

exploitations minières de la Com-

pagnie International Nickel du Ca-

pada, et, dépassant toute prévi-

sions, dissimulé au sein de ce mi-

nerai on découvrit le palladium en

quantité plus consdérable qu'on

avait osé l'espérer.

‘

Pourtant le

facteur rareté demeure.

Malgré tout, aujourd’hui, pour la

première fois, son utilisation dans

la joaillere est fnancèrement réa-

 
  

  | Goûtez la

Seriex
petites feuilles du somm yr _
“Dans les sacs Tender Leaf vous aves,

 

   
stirmonté de diamants, contribuent

à lever le palladium au premier

rang des métaux précieux.

Mn effet, vous êtes-vous deman-

dé pourquoi 1e mot palladiu pos.

sède un accent si étrangeent fa-

titer? Larousse lve pour nous cs
voie antique et nous ragnant Aj
Pallas, Athènes, forterésse sur la-/:

quelle reposa la sécurité de Troie,|:

nous suggère Palladium | comme

synonyme de sécurité, et de ga-|'

rantie. De 1, on élargissaiit légè- |
sément ce sens, fl devient à. no-

tib époque, an aymbife dévo-i;
je. ” :

leuble. La solidité avec laquelle

11 enchâsse les pierres précieuses.| Prêts à faire le thé jo meilleur

la fratcheur de ses reflets. loraque| - Lan“petites fouilles ducommet”® . +=

 

En tote pouril'arome ot la seventy |

 
Jo suis rendu at t final de

ma petite conférence. J'espère que les queiques notes que je vous al}.
présentées ont su vous pisire. Je

que attentiqu à mon

+ # ,
 

 

 

     
    

  

  

 

  
   

  

 

   
    
   

   

 

   
  

  

 

  
   
  
   
   

   
  

  

  
  

 

  

  

  

  

   

  

  
  

 

  
  
  

 

  
  

 

  
  

 

   

 

   

          
       

      

             

  

  

 

  

  

 

   
  

  

  
   

 

  
  

  

  

   


